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Printemps hâtif et guerre de prix dans les jardineries 
R I C H A R D D U P A U L 

A vec l 'arrivée plutôt hâtive du 
printemps, l'activité a déjà repris 

dans les jardineries et dans les pépiniè­
res où les consommateurs, attirés par le 
soleil et les prix aguichants, se dispu­
tent déjà les premiers arrivages de 
fleurs et d'arbustes. 

« On est en avance par rapport à l'an 
dernier. Il y avait déjà pas mal de mon­
de en fin de semaine dans les maga­
sins », affirme Mario Limoge, directeur 
général adjoint de W. H. Perron, qui 
vient d'ouvrir son quatrième magasin à 
Anjou. 

Normalement, la ruée des consomma­
teurs débute vers le 15 avril mais, à 
cause de la fonte rapide des neiges dans 
la région de Montréal, « les gens vien­
nent déjà s'informer et préparent la sai­
son estivale », affirme pour sa part M. 
Daniel Menniti, dont la famille est pro-

Le prince 
Charles 
lance deux 
boissons non 
alcoolisées 
Reuter 

LONDRES 

L e prince Charles, partisan 
déclaré des produits macro­

biotiques et de l'écologie, a lan­
cé hier deux boissons non alcoo-
l i s é e s aux f ru i t s t i r é e s de 
produits organiques. 

Ces breuvages sont fabriques à 
partir de pommes, de poires, de 
mûres et de diverses herbes pro­
venant de domaines agricoles 
appartenant à l 'héritier de la 
couronne en Cornouailles, dans 
l'ouest de l'Angleterre. 

Selon la société Duchy Origi-
nals fondée par Charles en 1990. 
ces deux produits por teront 
l'emblème du prince de Galles, 
par ailleurs duc de Cornouailles. 

Les bénéfices iront à deux 
oeuvres charitables parrainées 
par Charles. 

Ce dernier n'en est, d'ailleurs, 
pas à-GO . : coup <Tcrs&i:-il a déjà 
lancé avec succès des fromages 
et des biscuits au gingembre, et 
vient de passer un contrat juteux 
avec les studios Walt Disney 
pour un dessin animé. 
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pritéaire de la Pépinière Marina, à La-
chine. 

La concurrence entre les détaillants 
s'annonce aussi plus vive que jamais 
cette année alors que les grandes surfa­
ces, telles que Réno-Dépôt, Canadian 
Tire et Wal-Mart, multiplient les efforts 
pour s'accaparer la part du lion du mar­
ché de l 'horticulture ornementale — 
une affaire de 1,2 milliard au Québec, 
en incluant les services rendus par les 
pépiniéristes. 

M. Doug Archer, responsable des 
achats chez Réno-Dépôt, confirme que 
le détaillant spécialisé dans les produits 
pour la rénovation domiciliaire « a dou­
blé » sa gamme de produits horticoles 
en prévision de la saison est ivale. 
« Nous offrons maintenant une plus 
grande variété de produits, incluant des 
espèces plus rares », affirme le responsa­
ble. 

Chez Wal-Mart, « on fera un effort 

concerté en 1995 pour augmenter la 
gamme de plantes, de fleurs et de se­
mences dans nos magasins », affirme un 
porte-parole, M. Ed Goulu*. 

Pour sa part, Canadian Tire compte 
ouvrir d'autres magasins grandes surfa­
ces, avec serre adjacente, comme celui 
de Saint-Hubert, affirme M. Gilles La-
pointe, gérant de magasin. 

La poussée des chaînes dans le sec­
teur de l'horticulture se traduit par des 
guerres de prix plus nombreuses. En fin 
de semaine, les Perron et Réno-Dépôt 
offraient à titre d'exemple des bulbes 
de glaïeuls à 10 ou 12 cents l 'unité, 
alors que le prix est habituellement de 
35 cents l'unité. On pouvait également 
se procurer des rosiers dormants pour 
aussi peu que 3,77 $ l'unité chez Réno-
Dépôt, ce qui est de 30 à 4 0 p. cent 
moins cher que le prix régulier. 

Selon M. Archer, le marché de l'hor­
ticulture est en expansion au Québec, 
même si le ra len t i ssement dans la 

construction affecte les ventes. « Les 
gens ont compris que l'aménagement 
paysager augmente la valeur de leur 
maison et constitue un beau passe-
temps », dit-il. 

Rationalisation 
Les consommateurs ne s'en plain­

dront pas mais l'assaut des grandes sur­
faces ne fait pas l'affaire des pépiniéris­
tes traditionnels. 

Contrairement à Réno-Dépôt, la Fé­
dération interdisciplinaire de l'horticul­
ture ornementale du Québec ( F1HOQ ), 
qui représente 13 associations de pépi­
niéristes et de serristes et environ 2000 
entreprises, soutient que le marché de 
l'horticulture plafonne au Québec. Par 
conséquent, le plus grand nombre de 
joueurs met de la pression sur les prix 
et entraînera la disparition de plusieurs 
détaillants à moyen terme, affirme M. 
Jacques Côté, directeur général l'orga­
nisme. 

DOSSIER 

PHOTO CUM 

La Station d'épuration des eaux usées de la CUM : ses installations géantes, dont la construction a duré de 1979 à 1984 
( 1,3(84 milliard de dollars ) et qui occupent une superficie totale de 150 acres dans le quartier Riviere-des-Prairies, trai­
tent chaque jour 1700 000 mètres cubes d'eau. C'est dans ce domaine — le traitement des eaux usées — que l'industrie 
québécoise de protection de l'environnement brille particulièrement par son savoir-faire. 

Environnement: il faut 
à tout prix exporter ï f 

JACQUES BENOIT 

Lf industrie de la pro­
tection de l'environ-

9k nement, dont les exporta­
is t i o n s de b i e n s et de 

J services comptent pour 
m M tout au plus 10 p. cent de 

f Sk ses revenus, n'a pas le 
choix et doit, vaille que 

UmÊÊ mm vaille, se tourner davanta­
ge vers les marchés extérieurs. 

« Le problème, c 'est que tous les 
grands projets sont terminés en envi­
ronnement », expliquait à ce propos M. 
Emile Beauchamp, ingénieur et coor­
donnâtes , environnement et industries 
primaires, au ministère fédéral de l'In­
dustrie, à l'occasion du Salon de l'envi­
ronnement des Amériques ( Américana 
95 ), que vient de tenir l'Association 
québécoise des techniques de l'environ­
nement. 

Exemples : le programme d'assainisse­
ment des eaux du Québec ( 6,5 mil­
liards de dollars ), qui se sera étalé sur 
une vingtaine d'années et qui tire à sa 
fin, mais aussi le fait qu'on a cessé de 
construire des usines d'aluminium de 
première fusion, pour lesquelles ont été 
dépensées des fortunes en vue de rédui­

re la toxicité de leurs émissions dans 
l'atmosphère. * 

Que faire ? Vers quels marchés doi­
vent se tourner les quelque 4500 firmes 
actives dans le domaine ( fabricants, 
consultants, sociétés d'ingénieurs-con­
seils, etc. ) ? Quels produits et services 
sont le plus susceptibles de trouver pre­
neurs ? À combien s'élèvent les revenus 
de l'industrie ? 

Et, d'abord, qu'est-ce qu'exportent 
déjà les firmes canadiennes et québécoi­
ses, et quel est la valeur de ces exporta­
tions ? 

Première constatation : les chiffres 
existants... ne sont pas des plus fiables, 
sans doute du fait que cette industrie 
est encore très jeune, puisqu'elle n'a 
guère plus d'une dizaine d'années. 

Ainsi, selon une étude effectuée par 
le Centre de recherche industrielle du 
Québec ( CRIQ ) en 1 9 9 2 , pour le 
compte à la fois de l'organisme et des 
deux gouvernements, les firmes du Qué­
bec réalisaient alors seulement 5,5 p. 
cent de leur chiffre d'affaires à l'expor­
tation. 

Aujourd'hui, aux dires de M. Richard 
Duquette, conseiller en développement 
industriel au ministère québécois de 
l'Industrie, du Commerce, de la Science 
et de la Technologie, ce pourcentage at­

teint 6 p. cent, pour des revenus glo­
baux de 1,8 milliard' de dollars. 

Toutefois, selon le ministère fédéral 
de l'Industrie, le marché intérieur de 
l 'ensemble canadien pèse beaucoup 
plus, soit 11 milliards de dollars, avec 
au surplus des exportations de biens et 
de services totalisant 1,2 milliard, dont 
la majeure partie ( 8 0 p. cent, ou un 
milliard ), sur les États-Unis. 

Côté matériel et équipements, « alors 
que 23 p. cent de la production manfac-
turière de l'industrie est exportée, il 
semblerait que 37 p. cent du marché ca­
nadien du matériel environnemental est 
constitué d'importations et que le Cana­
da affiche un déficit commercial net de 
900 millions de dollars dans ce domai­
ne », signale ce ministère dans Une stra­
tégie pour Vindustrie canadienne de l'envi­
ronnement, qui date de 1994. 

On aura remarqué l'emploi du condi­
tionnel, qui montre bien le flou des 
données officielles... 

Cela tient entre autres au caractère 
polyvalent de bien des équipements, 
des pompes identiques pouvant servir à 
la fois pour le transport du ciment et de 
boues usées dans des usines d'épura­
tion. Si bien que le ministère fédéral, 
aux dires d'un de ses fonctionnaires qui 

SUITE A LA PAGE C 2 

« Partout en Amérique du Nord, la 
faiblesse de la construction se traduit 
par une baisse des ventes ( . . . ) , la tarte 
ne grandit pas et il y en de plus en plus 
de gens qui sont conviés à la manger », 
dit le responsable. Selon M. Côté, on 
compte de 300 à 500 détaillants de pro­
duits horticoles au Québec selon que 
l'on tienne compte des magasins qui 
vendent des produits horticoles en gui­
se de complément à leurs activités tra­
ditionnelles. 

Pour M. Côté, la survie des petits 
centres de jardin passe par les prix 
abordables et la qualité des produits et 
du service. 

M. Roger Bertin, propriétaire de la 
Pépinière Plantarium 2000, à Sainte-Iu-
lie-de-Verchères, affirme que le marche 
n'est plus ce qu'il était. « Il y a de plus 
en plus de gros magasins dans le paysa­
ge et les guerres de prix sont fréquen­
tes. Ce ne sont pas les meilleures an­
nées pour nous », conclut-il. 

Rogers 
pourrait 
perdre 
130 millions 
si Unitel ne 
survit pas 
Presse Canadienne 

TORONTO 

Le conglomérat Rogers Com­
munications pourrait devoir 

f a i r e u n e c r o i x s u r 1 3 0 
mi l l ions $ si la firme Unitel 
Communications, déficitaire, est 
incapable de survivre. 

Le conglomérat, dont le siège 
social se trouve à Toronto, indi­
que dans son rapport annuel que 
l ' investissement dans Unitel, 
comptabilisé à 99,8 millions $ à 
la suite d'une dépréciation de 
41,9 millions $ l'an dernier, et 
son apport subséquent de 30,3 
millions $ dans la compagnie, en 
janvier , seront probablement 
perdus si la compagnie d'appels 
interurbains ne poursuit pas ses 
activités. 

Unitel, dont le siège social est 
aussi à Toronto, a perdu 2 iy ,^ 
millions $ l'an dernier, et ses 
états financiers contiennent une 
note stipulant que son aptitude 
à poursuivre comme entreprise 
assurée d'une continuité dépend 
du financement bancaire, du fi­
nancement des actionnaires et 
de la génération de profits de ses 
activités. 

Le sort d'Unitel est donc in­
certain, estime Rogers dans une 
note annexée à ses propres états 
financiers. 

Rogers dispose d'une option 
d 'achat de 4 8 pour cent des 
parts d'Unitel détenues par Ca­
nadien Pacifique, de Montréal, 
pour environ 210 mil l ions S. 
L'option vient à échéance le 28 
avril. 

Rogers contrôle déjà 29,5 pour 
cent d'Unitel. AT and T Corp.. 
de New York, qui détient 22.5 
pour cent d'Unitel. a le droit 
d'augmenter sa participation à 
33,3 pour cent si Rogers exerce 
son option. 

L'hôtel vogue 
vendu au 
groupe Loews 
Presse Canadienne 

NEW YORK 

• Loews Hote l s a a n n o n c e 
l'achat de l'hôtel Vogue à Mon­
tréal et en assume la responsabi­
lité immédiate. La propriété sera 
rebaptisée Loews Hôtel Vogue, 
indique un communique. 

L'hôtel de la rue de la Monta­
gne était exploité de façon indé­
pendante depuis 1991. 

Loews Hôtel Vogue devient la 
deuxième propriété canadienne 
à porter la raison sociale de 
Loews, qui détient et exploite 
également le Loews Le Concor­
de, à Québec. 

Q U A N D A - T - O N VU L E S B R I T A N N I Q U E S -

O n peut comprendre leur agitation. 

P a s seulement parce que la Range Rover 4.0 SE 

est la première Range Rover entièrement nouvelle 
depuis 25 ans. Mais aussi parce qu'il n'y a jamais 
eu un véhicule comme celui-là. 

Hors route, le nouveau moteur V8 de 4 litres, le 

contrôle électronique de la traction et les freins 
anti-blocage de deuxième génération lui permettent 
de franchir allègrement les petits ob ;av les 

Comme le Guatemala 

Sur la rouie, la nouvelle Range Rover ne K 
entente pas de faire honte aux autres 4 x 4 . mais 
aussi aux voitures de luxe. 

E n fait, des deux sacs gonflables jusqu'à la 
suspension pneumatique électronique, nous l'avons 
repensée et redessinée et avons amélioré toutes et 
chacune de ses caractéristiques, pour créer la 
Range Rover 4.0 SE. 

Venez en faire l'expérience. Téléphonez chez 
Moteurs Décarie pour obtenir plus de précisions. 

Af^ii to+X, nous ne créerons peut-être pas de nouvelle Range Rover avant 2020. 

s Moteurs 
Decarie 

| 55 Rue Gincc, Ville St. Laurent 
3 3 4 - 9 9 1 0 
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M. (Micheline) Charest F. (Firoz) Rasul J . (James) Hatch 
La Corporation Placements Banque Royale (CPBR) est heureuse d'annoncer les nominations suivantes au 
Conseil d'administration: 
Micheline Charest, présidente du Conseil et chef de la direction de Les Films CINAR Inc., Montréal, 
société ouverte spécialisée en production cinématographique et télévisée. 
James Hatch, professeur en entrepreneurship, University of Western Ontario. M. Hatch est également 
auteur de livres sur les banques et les PME de même que sur les politiques de crédit. 
Firoz Rasul, président et chef de la direction, Ballard Power Systems, Vancouver, société ouverte spéciali­
sée dans le développement de systèmes d'alimentation à piles à combustible sans danger pour l'environnement. 
CPBR est une filiale en propriété exclusive de la Banque Royale du Canada et est l'une des plus dynamiques 
banques d'affaires au Canada et un important fonds de placements privés mis à la disposition d'entreprises 
innovatrices en pleine croissance. Elle possède des bureaux à Montréal, Toronto et Vancouver. 

LA CORPORATION 
PLACEMENTS 
BANQUE ROYALE 

Environnement: il faut à tout prix exporter 
SUITE DE LA PAGE C 1 

a demandé à rester anonyme, 
entend mettre au point avec Sta­
tistique Canada un système qui 
permettrait de mieux départager 
les activités des entreprises acti­
ves à la fois dans le secteur de la 
protection de l'environnement 
et dans d'autres secteurs. 

Ainsi pourrait-on chiffrer avec 
plus de précision, en valeur et 
en volume, les activités de l'in­
dustrie de protection de l'envi­
ronnement, ou l'IPE, comme le 
veut le jargon bureaucratique. 

« On exporte ce qu'on a entre 
les deux oreilles », explique M. 
Emile Beauchamp qui désigne de 
la sorte le savoir-faire des entre­
prises. 

Et, précise-t-il, particulière­
ment au sujet du Québec, « c'est 
bien clair que c'est le traitement 
des eaux municipales qui est no­
tre force. Surtout au niveau gé­
nie, gérance de projets, et pas 
nécessairement au niveau de la 
construction d'équipements ». Et 
ceci à cause dans une bonne me­
sure du savoir-faire qu'ont ac­
quis les entreprises grâce au pro­
gramme d'assainissement des 
eaux, note pour sa part M. Ri­

chard Duquette, du ministère 
québécois de l'Industrie. 

La part de marché 
Pour l'instant, la part de mar­

ché de l'industrie canadienne de 
protection de l'environnement, 
au plan mondial, est de 3,5 p. 
cent, selon Ottawa, tout en étant 
susceptible de croître fortement. 

Dans ce but, note M. Beau-
champ, les entreprises, habituées 
à compter sur les commandes 
faites par les gouvernements et 
devenues de la sorte lentes à réa­
gir ( « Les gens n'avaient qu'à 
manger avec le sous-ministre, et 
ils avaient le projet », dit-il ) les 
entreprises doivent donc ajuster 
leur tir. 

«Pour la survie de l'industrie, 
dit-il, il faut s'attaquer aux mar­
chés internationaux d'une façon 
intelligente : il faut un plan de 
travail, une enveloppe budgétai­
re — il faut pendant trois ans 
qu'une compagnie mette un mi­
nimum de 25 000 dollars par an­
née —, et c'est pour tout ça 
qu'on incite les entreprises à se 
regrouper. » 

Il existe à cet effet un pro­
gramme fédéral spécifique ( Les 
chefs d'équipe ), visant à favori­
ser les regroupements de cabi-

SUPPORT TECHNIQUE 
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nets d ' ingcnieurs-conseils et 
d'entreprises de construction ou 
manufacturières, «pour qu'ils 
aillent soumissionner ensemble 
sur des projets de la Banque 
Mondiale ». 

Dans d'autres cas, de plus en 
plus courants , on demandera 
aux soumissionnaires d'assurer 
eux-mêmes le financement de 
grands projets, tel que le fit il y 
a quelques années la ville cali­
fornienne de San Diego pour la 
construction de sa station d'épu­
ration des eaux usées. 

« Us ont demandé aux soumis­
sionnaires de trouver le finance­
ment, de construire, d'exploiter 
l'usine pendant 30 ans en factu­
rant tant du mètre cube traité, 
après quoi la station va être ren­
due à la ville. Les grandes com­
pagnies d'ici m'ont dit qu'elles 
n'étaient pas capables de finan­
cer le projet. » 

Or, dit-il, les puissants concur­
rents de l'industrie québécoise et 
canadienne ( France, Angleterre, 
lapon, etc. ) le font, eux. 

Ainsi, toujours selon la formu­
le choisie par San Diego, deux 
firmes françaises, « la Lyonnaise 
des eaux et la Généra l e des 
eaux, une compagnie britanni­
que et une autre du Mexique, 
on t divisé la tar te en quat re 
pour l'aqueduc de Mexico, elles 
l'ont financé, il y a deux ans de 
ça ». 

Bref, à son avis, les firmes 
d'ici doivent changer leur fusil 
d'épaule et faire de même. Sous 
peine, dit-il, de « se faire sortir 
du marché et de n'avoir plus que 
des jobs de sous-traitants ». 

En même temps, le Québec a 
commencé à exporter du maté­
riel manufacturier, signale M. 
Duquette. Soit des camions de 
collecte de déchets, normale ou 
sélective ( Équipements Labrie ), 
des presses rotatives à boues ( In­
dustrie Fournier ), qu'on peut 
transformer ainsi en combusti­
bles, du matériel de traitement 
des eaux usées ( Eco Équipe­
men t , John Meunier , Berlic 
Technologies ), cependant que le 
Groupe Chagnon, spécialisé dans 
la collecte et le traitement des 
déchets, est maintenant actif en 
Colombie et en Afrique. 

Figurent parmi les meilleurs 
clients potentiels de l 'industrie, 
de protection de l 'environne­
ment : le Portugal et l'Espagne, 
le Mexique et le Chili, selon une 
étude de Québec, mais aussi le 
Sud-Est asiatique, qui connaît un 
développement économique ac­
céléré. Et qui, pour ce motif, 
« pollue beaucoup », note M. Ri­
chard Duquette. 

Ainsi, indiquait en 1994 le 
ministère fédéral de l'Industrie, 
la Chine à elle seule devrait af­
fecter sur les cinq prochaines an­
nées 35 milliards de dollars à ses 
besoins en équipements et en 
services en matière de protection 
de l'environnement. 

l e rê?e 0 0 0 
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LE MONDE DES AFFAIRES SE MOBILISE. 
ET SOLLICITE VOTRE DON. 

par mois* 

• boîte automatique • climatisation - freins abs • deux sacs gonflables 

Une «850» à 425 S ! Eh non. vous ne rêvez pas ! La Volvo 850 est Tune 

des voilures 1rs plus complètes et sécuritaires qui soient. Et, à ce prix-là. elle 
est aussi Tune des berlines européennes les plus abordables sur le marché. 

Vous pouvez choisir, en option, une garantie prolongée de 7 ans et. en plus, 

toutes 1rs Volvo profiteni pendant ans <lu Programme «Sur appel», un 

service d'assistance routière 24 heures. Passez vite chez votre concession­

naire du Groupe Volvo et laissez-le transformer votre rêve...en réalité. 

V O L V O 
Sécurité avant tout 

SAINT-HYAONTHl. 
\ l TOMOBIl | \ 

( H M (MM INC . 
nicJohnwo 

(S 14) 875-

r.RH-MllMH'ARK 
\ O t V O k l \ K \ l I) 
845. boul T jN tVrcau 
(514)672 27» 

montréal 
uf town vcm.vo 
5055. me Put 
(51417^7^666 

SAIKTl.F.ONARD 
JOHN SCOTTI 
U T O I T K E 
4530. nie Jarry Eat 
(514)7^-9394 

LAVAL 
LKSAITOMORII ¥S 
ROCL. STMARTIN 
1430. boul Sami-Maitin 
(514» 6674960 

SAINTE-AGATHE 
GARAGE FJUNkf. INC. 
IRO nie Principale 
<bl9>326-4775 

• \tn j l i im «lr .Kl moi- à \2î f |>uf rm... plu. U»r - jpf.|i< Mrm lu»*. Mlf U VWw» HSO A 4 pHftn» à I .Mlr 

U t » . Aliûratinn il* 4H (IN) km. ')* lr km r» .*JmUii» . frai* <!r U t r t f mn ri «k* nrrpaialiun 715 f « K 

la i«rm+tr i M i N u i r t f , fuyalilro à h Ittrarmn. Valeur rfeiibirllr ilr 10 T'H.fM f. **I>H * 

rnmpum «k- som | plu» 
la |*rm.>rr mrfumaliU. .Irpft <1* fcrturilr fejim J * m à 

7«»4^« I . Styi k r«ppfflt4<hm iru rr*«|iL (WTrr « i è juMpj'au 31 mon. 

Scoatetjr Pierre-Claude Nolin 
Croupe Dessau 

Monsieur Guy Saint-Pierre 
Président et chef de la direction 

Croupe SNC-Lavalin inc. 

Me Pierre-Marc lohnson 

Guy & Gilbert 

Guy Fléchette 
Associé directeur 
Gron Bélanger Ermt & Young 

Mid>et L. Turcotte 
Premier vice-président, Ouébec 
Banque Royale du Canada 

Léon Courville 
Président 
Banque Nationale du Canada 

Me Claude |. Mdançon 
Guy & Gilbert 

PurrJy H. Oa^ford 
Président du Conseil et chef de la direction 
Imasco Uée Nicole PagMu-Goyette 

Présidente Pageau Goyette et Ass. 
Itée 

Armand Couture, ing. M.Sc. 
Président et chef d'exploitation 
Hvtko-Quebec 

1 

IOIGNEZ L'ÉQUIPE DES MAINTENANT EN 

ENVOYANT VOTRE DON À : 

Guy Fournier, inrç. 
Président 
Tecsult inc. 

O X F A M - Q U É B E C 

A/S Monsieur dm Saint-Pierre 
1 \ M, rue Notre-Dame Ouest, Bureau 200 

Montréal (Québec) H3| 2Y2 

Seqçe Saucier 
Président et chef de la 
direction RCMP 

a • 
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Selon une étude, les éoliennes ont 
encore peu d'avenir au Québec 
R U D Y L E C O U R S 

• Bien que l'énergie éolienne soit 
c o n s i d é r é e c o m m e u n e s o u r c e 
d'avenir au même titre que le solai­
re en raison de son caractère à la 
fois écologique et renouvelable, elle 
a encore fort peu d'avenir au Qué­
bec. 

C'est ce que tend à montrer en 
tout cas une récente étude des pro­
fesseurs lean-Thomas Bernard et 
Sylvie Marceau du Groupe de re­
cherche en économie de l 'énergie 
e t d e s r e s s o u r c e s n a t u r e l l e s 
( GREEN ) de l'Université Laval. 

L'étude int i tu lée La rentabilité 
économique de l'énergie éolienne dans 
le réseau principal dHydro-Québec 
fait ressortir que, malgré ses quali­
tés évidentes, le vent n'est pas en 
mesure de se substituer à l'eau pour 
la production de courant, du moins 
au Québec. 

Pour arriver à cette conclusion, 
les auteurs se livrent à de savants 
calculs comparés par modélisation 
mathématique qu'il serait fastidieux 
et vain de reproduire ici. 

Néanmoins, il reste intéressant 
de faire ressortir que les auteurs 
ont retenu trois caractéristiques de 
la production hydro-électrique qué­
bécoise, laquelle représente la qua­
si-totalité de la production électri­
que sur le territoire et quelque 41 
p. cent du bilan énergétique de la 
province. 

D'abord, les pointes et les creux 
de la demande sont créés par les 
besoins de chauffage ; deuxième­
ment les apports hydrauliques va­
rient inversement avec la deman­
de ; t ro i s ièmement , les centra les 
hydro-électriques exigent une lon­

gue période de construction et leur 
mise en service peut entraîner de 
forts surplus. 

De leur côté, les centrales éolien­
nes o n t la fâcheuse propr ié té de 
f o n c t i o n n e r pa r i n t e r m i t t e n c e , 
c'est-à-dire quand il y a du vent. 
Leur appor t dans un parc de cen­
trales principalement hydro-électri­
ques est forcément complémentaire 
et beaucoup plus difficile à mesurer 
économiquement. 

Lorsqu'elles sont en service, on 
tu rb ine moins d 'eau, mais est-ce 
vra iment une économie ? Les au­
teurs pensent que non parce que le 
coût de revient de l'hydro-électrici-
té est encore faible. Hydro-Québec 
opine du bonnet. 

Néanmoins, la société d'État ira 
de l 'avant en achetant la produc­
tion de deux parcs d'éoliennes ac­
tue l l emen t en phase d 'aménage­
ment en Gaspésie et dans le Bas-
Saint-Laurent et qui devraient en­
trer en service fin 96. 

Dernièrement, le ministre Fran­
çois Gendron a aussi annoncé qu'il 
approuvait le projet de restauration 
de l 'éol ienne géante de Cap-Chat 
qui après cinq ans de service a subi 
un bris majeur. 

Dans un parc p r i n c i p a l e m e n t 
composé de centrales thermiques 
en revanche, l 'apport d 'éoliennes 
est plus facile à mesurer : comme 
elles agiraient alors à titre de rem­
placement, le calcul consiste sim­
plement à mesurer combien elles 
permettraient d'économiser de car­
burant. Un projet en ce sens est en 
voie de réalisation aux îles de la 
Madeleine, dont le réseau de distri­
bution électrique n'est pas relié à 
celui du reste du Québec. 

PHOTOTHÈQUE La Presse 

L'éolienne des iles-de-la-Madeleine. 

Deux offres de location incroyables 
avec financement de V O L V O 

VOLVO 850 automatique avec climatiseur 

425* 
- . . ..... par mois 

VOLVO 960 
«la première de classe» 

!$** 
ÎPPB 590 

par mois 

O B L I G A T I O N S D ' I S R A Ë L 
RENDRA HOMMAGE À 

L.R. WILSON 
Président du Conseil, 

président et chef 
de la direction de BCE Inc. 

Le conseil d administration de Valeurs mobilières Canada-Israël 
Itée est heureux d'annoncer qu'il rendra hommage à 
M. L.R. Wilson, président du Conseil, président et chef de la 
direction de BCE Inc., à l'occasion d'un grand dîner d'honneur au 
bénéfice d'Obligations d'Israël. Ce dîner aura lieu le 13 juin 1995 à 
l'hôtel Bonaventure Hilton de Montréal, en reconnaissance de 
l'exceptionnelle contribution de 
M. Wilson au commerce et au JWTi OBLIGATIONS 
développement internationaux. | f e _ # f 

' Bail do 30 mois avec acompte de S 000 $. taxes en sus. 745 $ pour frais de 
transport et préparation exigea en morne temps que I acompte et le premier 
vor-scmoit .r,e..Sùcî. au .iïomôiii"<te*iâ KvTaitOWf ABoCiBon "dû Jùu km. 
0.09 S par km additionnel 
* * Bail de 36 mois avec acompte de 6 000 $. taxes en sus. 745 $ pour trais do 
transport et préparation exiges en nième temps que l'acompte et le premier 
versement mensuel, au moment de la livraison Allocation do 58 000 km, 
0.10 $ par km additionnel. 

UPTOWN V O L V O 
5055, rue Paré 737-6666 

Une rue au nord de Jean-Talon/Une rue à lest de Décarie 
Centre de service du West Island (service seulement) 

2345. Hymus, Dorval 421-6665 

* i [AG£-À£SCnivlETE^ 

R É U N I O N S 

D ' A F F A I R E S 

C e n t r e 
d e c o n g r è s 

e t v i l l é g i a t u r e 

1 • 8 0 0 • 4 6 3 • 4 4 6 7 
500. BOUL BEAU-PRÉ. BEAUPRÉ. QUEBEC. CANADA G0A 1E0 

m o n c h â t e a u 

Ajoutez de la profondeur 
à votre portefeuille en 
transigeant obligations 

et options avec le service 
Ligne d'action. MD 

.Comparez nos frais sur : 
• les options 

les actions canadiennes et étrangères 
» plus de 300 fonds d'investissement 

Comparez nos prix sur : 
• bons du Trésor, obligations, CPG 

• coupons détachés 

Mont-Sainte Anne 
Cê™°* * * * * i SELECT 

En affaires 12 mois par année! 

Grande capacité d'accueil 
236 chambres 
dont 45 suites avec foyer 

Salles de réunion 
de 10 à 500 personnes 
Restaurants & Bars 
• 

Bain tourbillon 
Sauna, Piscine 
Animation 
Ski, Golf 

Salle de spectacles 

Col labora t ion 

ri 

TVA 

Ne manquez pas 
la capsule économique 

dans l'émission Finance 
diffusée sur le réseau TVA 

le dimanche a 1 lh30. 

1 800 387-7800 poste 46 
En ligne avec de bas taux de commission 

Membre FCPE 
MD Marque déposée de la Banque de Montréal. 

Êô Liane d'action 
WkWkmÊ mmm mmmmmmmm BANQUE DE UONTBÊAL 

Services d'Investissement Banque de Montréal Limitée 

Portrait de vos 
régimes de retraite 
V ous ne vous en doutez peut-être pas. mais la 

petite contribution prélevée chaque semaine 
sur votre chèque de paie pour financer votre régi­
me de retraite, débouche sur un bassin d'épargne 
dont l'ampleur défie l'imagination. 

Selon les chiffres les plus récents, ceux de 1993, 
la valeur marchande de l'actif combiné des caisses 
de retraite, au Canada, atteint la somme colossale 
de 312 milliards. C'est presque deux fois l'actif de 
la Banque Royale, sept fois celui de la Banque Na­
tionale. En fait, l 'importance du montant fait des 
caisses de retraite le deuxième réservoir de capi­
taux au pays, derrière les banques. 

Une mise à jour du dossier, publiée la semaine 
dernière par Statistique Canada, nous permet de 
mieux saisir l'évolution des caisses de retraite de­
puis une dizaine d'années. 

La première chose qui frappe l'imagination, c'est 
la progression rapide de l'actif. En 1984, l'actif des 
caisses de retraite dépassait tout juste la barre des 
100 milliards ; c'est donc dire qu'il a triplé en dix 
ans à peine. Même en exprimant ces montants en 
dollars constants, c'est-à-dire en tenant compte de 
l'inflation, la progression est de 120 p. cent ! 

Le nombre d'employés couverts par les régimes 
de retraite a également connu une augmentation 
rapide. En 1984, il y en avait un peu plus de trois 
millions ; l'an dernier, il frisait les quatre millions. 

Comme on s'en doute, les caisses de la fonction 
publique, de l'enseignement, des sociétés d'État et 
des administrations municipales dominent large­
ment le paysage. Sur les 3.9 millions de salariés qui 
participent a un régime de retraite, deux millions, 
plus de la moitié, appartiennent a la fonction pu­
blique ou para-publique, même si ces travailleurs 
ne représentent que 27 p. cent de l 'ensemble des 
salariés. Ce déséquilibre est facile à expliquer : les 
administrations publiques sont beaucoup plus gé­
néreuses, dans ce dossier, que l'entreprise privée. 

Compte tenu de la taille de l'État, il est normal 
que les caisses de la fonction publique écrasent cel­
les du prive. Il y a 3251 caisses de retraite au Cana­
da. De ce nombre, seulement 244, soit 7.5 p. cent, 
sont des caisses du secteur public. Mais cette petite 
poignée, à elle seule, contrôle 62 p. cent de l'actif 
total des caisses. Dans le secteur public , l'actif 
moyen de la caisse de retraite frise les 800 mil­
lions ; dans le secteur privé, l'actif moyen est infé­
rieur à 40 millions. 

* * • 

L'explosion de l'actif des caisses s'explique en 
bonne partie par des changements impouants dans 
la composition des portefeuilles. 

Il y a dix ans. le portefeuille type comprenait 43 
p. cent d'obligations (gouvernements du Canada et 
des provinces, municipalités, commissions scolai­
res, entreprises ) et 29 p. cent d'actions. Aujour­
d'hui, les obligations représentent moins de 41 p . 
cent, mais la part des actions a grimpé à 36 p. cent 

Ces deux formes de placement consti tuent les 
trois quarts de l'actif total. Parmi les autres élé­
ments des portefeuilles, il faut remarquer les parts 
de fonds vomatuns de-pîsccmeîït ( v p. cent ). i en­
caisse et les placements à court terme ( 8 p. cent ) 
les titres hypothécaies ( 3 p. cent ). 

La croissance de l'actif des caisses de retraite 
s'explique non seulement par le nombre plus élevé 
de cotisants, mais aussi par le bon rendement des 
actions, depuis dix ans. Et comme celles-ci repré­
sentent un poids de plus en plus important dans 
les portefeuilles, elles contribuent puissamment h 
gonfler l'actif des caisses. 

Les caisses de retraite investissent une partie im­
portante de leur argent dans les actions de grandes 
entreprises. Toute caisse qui se respecte possède un 
nombre substantiel d'actions de banques, de Bell. 
Alcan. Canadien Pacifique, etc. Il faut aussi noter 
que les gestionnaires ont un faible pour les actions 
étrangères. En 1984. les actions étrangères repré­
sentaient en moyenne 18 p. cent du portefeuille 
d'actions des caisses ; aujourd'hui, cette proportion 
est passée à 27 p. cent. 

En moyenne, les titres étrangers ( actions, obliga­
tions, parts de fonds communs de placement ) re­
présentent aujourd'hui 13 p. cent de la valeur tota­
le des portefeuilles, contre 5.5 p. cent il y a dix 
ans. C'est donc dire que nos caisses de retraite ont 
investi quelque chose comme 41 milliards en titres 
américains, asiatiques, européens. Ce montant est 
énorme, mais il faut savoir que les caisses de retrai­
te sont soumises aux mêmes plafonds que les parti­
culiers qui contr ibuent à un REÉR : leurs place­
ments étrangers ne doivent pas dépasser 18 p. cent 
de la valeur totale du portefeuille. À 13 p. cent, 
comme on vient de le voir, on est encore loin du 
compte. 

• * * 

Entre temps, les achats massifs d'actions par les 
caisses de retraite ont apporté des changements im­
portants dans la gestion des entreprises, en com­
mençant par le plus haut niveau, c'est-à-dire les 
conseils d'administration. 

(usqu'au début des années 80. les gestionnaires 
de régime de retraite étaient des investisseurs pas­
sifs : ils se contentaient de placer leur argent en 
faisant de leur mieux pour choisir les entreprises 
qui leur apporteraient le meilleur rendement possi­
ble, mais n'intervenaient pas dans les affaires des 
compagnies. Cela a changé. Avec un portefeuille 
d'actions qui dépasse les 111 milliards, les gestion­
naires de caisses sont devenus des actionnaires de 
première importance. Les rendements qu'ils obtien­
nent sont tributaires des résultats financiers des en­
treprises où les caisses ont investi, et donc de leur 
compétitive, de leurs méthodes de gestion, des dé­
cisions qui se prennent au conseil d'administration 
et au niveau de la haute direction. 

Dans ces conditions, les caisses veulent avoir 
leur mot à dire sur la façon dont les entreprises 
sont dirigées ; après tout, c'est de leur argent ( ou 
plutôt du nôtre ) qu'il s'agit, et c'est clairement 
leur responsabilité de voir à ce qu'il soit bien géré. 

De plus en plus, les gestionnaires interviennent 
dans les affaires des compagnies, exigent ( et ob­
tiennent ) des postes aux conseils d'administration. 
II leur est même arrive, ici comme aux États-Unis, 
de faire sauter des tètes, d'imposer leurs choix. Il y 
a certes eu des erreurs de parcours, mais le plupart 
du temps, ces interventions, qu'aucun petit action­
naire n'aurait eu les moyens d'orchestrer, ont eu 
des effets positifs. C'est très bien ainsi. Comme fu­
turs retraités, nous avons tous intérêt à ce que nos 
régimes de retraite soient en bonne santé. 

C'est pour cela, entre autres, qu'il ne faut pas 
trop prendre au sérieux les quelques hurluberlus 
qui dénoncent les profits des grosses méchantes 
compagnies. Peut-être obtiennent-ils ainsi quelque 
effet chez les esprits simples, mais la réalité, c'est 
que les principaux actionnaires de ces grosses com­
pagnies, ce sont nos caisses de retraite... 

I 
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MISE À J O U R DE VOTRE ORDINATEUR 
286 OU 386 EN 486 DX 2-66 pour 369 $ 

O U EN 486DX 4-100 pour 499 S 

(VOISIN DU CARREFOUR LAVAL) 

EN AFFAIRES DEPUIS 1983 
5 000 PIEDS CARRÉS D'ENTREPÔT 

486 13X2-66 MHz VLB 4M0: 979 $ 
486 0X2-80 MHz VLB 4M0: 1 079 $ 
486 0X4-75 MHz VLB 4M0: 1 129 $ 
486 DX4-100 MHz VLB 4M0: 1139 $ 
PENTIUM TM 60 MHz PCI 8M0: 1 629 $ 
PENTIUM TM 75 MHz PCI 8M0. 1 809 $ 
PENTIUM TM 90 MHz PCI 8M0: 2 159 S 
PENTIUM TM 100 MHz PCI 8M0: 2 399$ 

FABRIQUÉS AU QUÉBEC 
TOUS NOS ORDINATEURS COMPRENNENT 

•WSQUEDUR540MO 
» 128 KO CACHE OU 256 KO POUR PENTIUM 
» LECTEUR 1.44 MO 
» CONTRÔLEUR IDE AVEC PORTS 2S/1P/U 
• CLAVIER BlUNGUE 

GARANTIE 2 ANS PIÈCES ET MA1ND OEUVRE 
MONITEUR ET CARTE VIDÉO À PARTIR DE 360$ 

OPTIONS : SERVICE SUR PUCE 
GARANTIE S ANS PIECES ET MAIN D'OEUVRE 

OROiMtTEUBS CtRTIRB HOVHI- 

NOTEBOOK COMPAQ CONTURA 410C 3389$ 
NOTEBOOK CLUB PC 486 DX2-50 MHZ 2 025 $ I 

AVEC 250 MO ET LECTEUR 1.44 MO 
NOTEBOOK COMPAQ CONTURA AÉRO 4/25 1 499 $ 

AVEC 170 MO ET LECTEUR 1.44 MO 
IMPRIMANTE HP4L (LASER) 799 $ 
IMPRIMANTE EPSON ACTION 1100 (LASER) 609 S 
IMPRIMANTE CANON BJC 4000 (COULEUR) 499 $ 
IMPRIMANTE CANON BJ 100 (A BULLES) 309 S 
CD-ROM QUADRUPLE VITESSE 299 S 
MODEM (INTERNE) 26800 BAUOS 169 S 

LOGICIELS ET CD FRANÇAIS EN MAGASIN 

COMPAQ. 

OUVERT DÈS 9 HEURES ™ 
1881, RUE GUfENBERG, LAVAL 682-6466 

AUTOROUTE DES LAURENTIOES NORD (15). 
SORTIE 10.1re RUE À DROITE. 
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Lis prefessiiiiels 
en ressources kiiains h Oiibec 

LE C O N C O U R S 

Vous croyez a l'importance des ressources humaines dans 
l'atteinte des objectifs des organisations? 

Vous souhaitez qu'on reconnaisse publiquement la contribu­
tion des professionnels en ressources humaines à la réussite de 
projets dans votre organisation ? 

Présentez une de vos réalisations dans le cadre de la 11e édition 
du Concours Iris organisé par Les professionnels en ressources 
humaines du Québec. Le formulaire d'inscription est simple, 
explicite et le même pour tous. 

Date limite d'inscription: 5 mai 1995 

L A SOIRÉE DES IRIS 
Vous voulez passer une soirée des plus agréables avec des 
centaines d'autres collègues de la profession? 

Joignez-vous a !a soirée de clôture du Concours Iris ou tous les 
finalistes seront présentés et les lauréats seront proclamés. 
• 

• Rie;. n'a été négligé peur on faire -une soirée iro'jbîiabîe. 

Une salle prestigieuse: 
Le Monument-National de Montréal 

Un cocktail buffet de première classe 

Un spectacle coloré et plein d'émotion : 
Broadway Montréal avec Robert Marrien et sa troupe. 

Le tout animé par un professionnel chevronné: 
Albert Millaire. 

La date: le 9 juin 1995 

Pour tout renseignement sur le concours 
ou pour obtenir des billets pour la Soirée 

des Iris, téléphonez au secrétariat de 
l'Association au (514) 879-1636. 

Le taux d'escompte devrait peu bouger 
R I C H A R D D U P A U L 

• Pour la deuxième semaine 
d 'af f i lée , on prévoi t peu de 
changement dans le taux d'es­
compte de la Banque du Canada 
aujourd'hui tandis que les mar­
chés surveilleront de près la di­
rection des taux d'intérêt aux 
États-Unis. 

Selon l 'encours des bons du 
Trésor à 90 jours, le taux direc­
teur de la banque centrale ne 
devrait pas s'éloigner beaucoup 
de sa marque actuelle de 8.40 p. 
cent. 

« La s tab i l i té du taux d'es­
compte est le reflet de la stabili­
té du do l l a r depuis que lque 

t e m p s » , a f f i rme Mme Patt i 
Croft, économiste en chef pour 
la firme Wood Gundy. 

Hier, la devise canadienne a 
grimpé de 10 centièmes à 71,48 
cents US. Depuis une semaine, 
elle a gagné plus de soixante 
centièmes par rapport à sa con­
trepartie américaine. 

Selon les analystes, les mar­
chés financiers et la Banque du 
Canada demeurent prudents 
dans l'attente de la réunion du 
comité des finances de la Réser­
ve fédérale, aujourd'hui, et de la 
banque centrale allemande, jeu­
di. 

La plupart des observateurs 
prévoient que la « Fed » et la 

Le gouverneur de 
la Réserve fédérale 
présente sa démission 
Agence Francc-Presse 

WASHINGTON 

• Le gouverneur de la Réser­
ve fédérale John LaWare a dé­
cidé de présenter sa démis­
sion et ne par t ic ipera pas 
aujourd'hui à la réunion du 
comité du marché libre de la 
Fed, a annoncé hier la ban­
que c e n t r a l e amér i ca ine à 
Washington. 

M. LaWare, nommé le 15 
août 1988 par l'ancien prési­
dent Ronald Reagan, a an­
noncé sa démission dans une 

lettre au président Bill Clin­
ton dans laquelle il n'expli­
que pas les raisons de sa déci­
sion. 

M. LaWare, âgé de 67 ans, 
a décidé de partir à la retrai­
te, a indiqué un porte-parole 
de la Fed. Son mandat devait 
s'achever le 31 janvier 2002. 
Techniquement , il prendra 
fin le 30 avril. Compte tenu 
de son départ imminent, le 
gouverneur LaWare ne parti­
cipera pas à la réunion du 
marché libre d'aujourd'hui, 
indique la Fed. 

Bundesbank n'oseront pas aug­
menter les taux à court terme. 

« On voit de plus en plus de 
signes d'un essouf lement de 
l 'économie américaine. La de­
mande fléchit dans les secteurs 
sensibles aux hausses de taux 
d'intérêt. Notamment, les mises 
en chantier ont baissé dans les 
deux derniers mois aux Etats-
U n i s » , soul igne M. Richard 
Beaulieu, vice-président à la tré­
sorerie à la Banque Laurentien-
ne. 

La confiance des investisseurs 
face à la tendance des taux d'in­
térêt s'est aussi reflétée sur le 
marché obligataire, où les taux à 
long terme é ta ient en légère 
baisse. 

Selon M. Beaulieu, la stabilité 
du dollar canadien demeure fra­
gile compte tenu que plusieurs 
facteurs peuvent effrayer les in­
vestisseurs. Entre autres, la pos­
sibilité que la firme Moody's dé­
cide d'abaisser la cote de crédit 
du Canada et l'incertitude con­
cernant les budgets du Québec 
et de l'Ontario sont des facteurs 
susceptibles d'ébranler la con­
fiance des investisseurs. 

T o u t e f o i s , les c a m b i s t e s 
c ro ien t que la « déco te » de 
Moody's est déjà escomptée par 
les marchés. Ainsi, advenant que 
l'agence neworkaise passe aux 
actes, on s'attend à des fluctua-* 
tions importantes mais passagè­
res de la devise canadienne. 

Le marché de 
remploi va mieux 
Presse Canadienne 

• Le marché du travail au Qué­
bec a cont inué de se rétablir 
progressivement, au début de 
1995, avec la création de 16 000 
emplois en janvier. 

Ainsi, selon l'Enquête sur la 
population active de Statistique 
Canada, il ne restait plus que 
10 000 emplois à récupérer pour 
retrouver le sommet d'avant la 
récession. L'enquête est explici­
tée dans l'édition de mars de la 
revue Le Marché du travail, pu­
bliée par le ministère de l'Em­
ploi. 

Il ressort que le nombre de 
personnes occupées au Québec 
s'élevait alors à 3 198 0 0 0 . Le 
taux d'emploi a gagné 0,2 point 
de pourcentage, s'établissant à 
55,3 pour cent au Québec. 

Le marché du travail a été 
plus favorable aux h o m m e s 
qu'aux femmes, note l'analyste 
de la Société québécoise de déve­
loppement de la main-d'oeuvre, 
dans la revue spécialisée sur le 

travail. Les hommes ont obtenu 
les trois quarts des nouveaux 
emplois au Québec. 

Non seulement l'emploi était 
en hausse au mois de janvier, 
mais la population active aussi. 
Quelque 9000 personnes ont in­
tégré le marché du travail au 
Québec. Et malgré cette hausse, 
la création d'emplois a été suffi­
sante pour faire reculer le taux 
de chômage. 

L'emploi était en hausse pour 
tous les groupes d'âge. C'est la 
catégorie 15-24 ans qui a connu 
les gains les plus modestes. 

Ce sont les industries produc­
trices de biens qui ont été le mo­
teur de la croissance de l'emploi 
au Québec, notamment les in­
dustries de produits électriques 
et électroniques, des aliments et 
boissons, du caoutchouc et du 
plastique, ainsi que du meuble. 

Du côté des services, le com­
merce de détail a également con­
nu une hausse notable. 

Aéroports: hausse de 8% du 
trafic mondial de passagers 
Reuter 

GENEVE 

• Le trafic mondial de passagers 
a augmenté de huit pour cent en 
1994 pour a t te indre plus de 
deux milliards de personnes. 

C'est ce qu'indique une étude 
publ iée par l 'ACI ( Airpor ts 
Council International ). 

Les États-Unis conservent la 
première place, puisque parmi 
les 10 aéroports les plus utilisés 
au monde, huit sont américains. 

Le numéro un mondial reste 
l'aéroport O'Hare de Chicago, 
avec 66,4 millions de passagers, 
suivi par celui d'Atlanta ( Géor­
gie ) avec 54,1 millions et par ce­
lui de Dallas ( Texas ) avec 52,6 
millions. 

A N N U E L L E 

A é f t O 

vis est par la présente donné que la troisième assemblée annuelle 
publique de la société Aéroports de Montréal se tiendra : 

le mercredi 10 mai 1995 
à 10 heures, 

Grand et Petit Salons 
Hôtel Montréal Aéroport Hilton 

12505, Côte-de-Liesse, Dorval (Québec) H9P 1B7 

Toute personne est invitée à assister à l'assemblée annuelle, qui portera 
sur la revue des activités de gestion et d'exploitation. Les états financiers 
de 1994 y seront également présentés. 

Ce 28" jour de mars 1995 par 
M - Jacques Lagassé, 
Secrétaire corporatif 

5g 
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À SAINT-LAZARE 
«Le Boisé Colonial», une maison MONARCH, 
luxueux cottage dans un site enchanteur. Prix 
réduit à 209 000$. Taxes municipales 1452$. 
Pompe à chaleur, baignoire à tourbillon, etc. 

1458, rue des Cascades, 
tél.: 424-2271 #455-3313 
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A R O S E M E R E — Domaine Bleury 
Cottage de prestige 1989. tout pierre. 11 pièces. 5 
chambres. 3 salles de bains. 2 foyers, climatisation. 
Piscine creusée. Magnifique domaine. Un prix à 
faire rêver pour le secteur: 329 000 $ seulement 
Faut vendre cause séparation. 

Denis Labrecque, agent immobilier affilié. 
Re ' Max 2000 inc., courtier Immobilier agréé 

p ROPRIÉTÉS DE P RESTIGE 

ni
 

i 
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SUR L'ILE PATON, LAVAL 
AU BORO DE L'EAU 

Choix de magnifiques pentftouses. maisons de ville de style 
condo et autres appartements. 1 660 à 3 080 p< car. Vue pa­
noramique. Plusieurs immeubles, site privilégie, installations 
sportives • •+. Une visite vous convaincra. 

LE LOGEUR COURTIER IMMOBILIER  
Rachel Blain, 682-8485  

BORD DE L'EAU, MONT SAINT-HILAIRE 
Résidence unique de 2 500 pi car . ayant 300 de fa­
çade, donnant sur la rivière Richelieu, avec magnifique 
aménagement paysager Fenestration panoramique 
avec vue sur la rivière Richelieu et la montagne, face au 
nouveau terrain de golf Une valeur de 650 000$ — 
Prix réduit à 385 000 S 

Pour rendez-vous: 952-5061. 
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FACE AU FLEUVE — BERTHIER 
CANAOIESNL ANCESTRALE rènovM avec c«c'>*t anc»«n et les commodi­
té* du modtm»»"M» IDÉAL POUR PROf E S S I O N N E L <gfte du passent, foyer, 
etc ) i S oces. 7 chambres à cooc**r 3 salies de Den piancner de bas franc. 
2 foyers vemere 10 * 32 avec cftamtx* fre-de au-dessous de 10 * 32 Terrain 
de pms de 38000 p< car Secteur apprece V T J A sur route 13S. près du cen-
f e-vme «t de t au'ecute 40 TOUT C E L A POUR L E P R I X I N C R O Y A B L E O E 
1&5 000 S TÉLÉPHONEZ-MOI POUR UNE VISITE GUIDÉE 

Marcel Girard, agent immobilier affilié 
Tél.: 836-1990 ou sans frais de Mtl 586 0123 

TRANS-ACTION D'AUTRAY ENR. Courtier imm. agréé 

J 
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A LAVAL — Val-de s-Arbre s, 2910. av. Peribonka 
«REPRISE DE FINANCE» 

Visite libre sam. 31 mars et dlm. 1er avril de 14 h à 17 h 
Coostrucbon supérieure (1978). conception haut de gamme et maté­
riaux de quelle Façade de 71 p*eds 12 p-eces do très bonnes omen-
*»ons dont 5 chambres 3 sai»es de bains et 2 taies d'eau. 2 foyer» 
Aussi garage double, p-seme. pompe a chaleur et autres avantages 
Une visite s impose pour en découvrir tous les attraits 

ROSAIRE PARENT. 667-3333 — Montréal: 381-0414 ^ 
La Capitale, courtier immobilier agréé f 

VOUS AVEZ UNE PROPRIÉTÉ À VENDRE ? 
Inscrivez-la sous cette rubrique le mardi dans le cahier Économie. 

Un espace vous est offert à seulement 104* 
RÉSERVEZ-LE SANS TARDER EN APPELANT LE: 285-7062. 
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LAVAL, VAL-DES-ARBRES 
Aubaine incroyable, prix dérisoire : 339 000 $ (60 % de l'évaluation 
municipale, (aucune offre raisonnable ne sera refusée). Cottage 
presbgieux de style canadien en pierre des champs. Matériaux de 
qualité. Sauna, baignoire à remous, piscine intérieure, deux foyers, 
cave À vin. climatisation, humidificateur, aspirateur central, système 
d'alarme, terrain magnifiquement paysager. Une visite s'impose. 

Marcel Bonin & Associés, courtier agrée. 
(514) 667-0880. celi.: (514) 984-2630. 

ÎLE YALE 
Domarie pnvé sur une lie de rêve a 20 rmnutes de Montréal Un pont 
privé donne accès S cette ne boisée d une superficie de 15 acres, on y 
retrouve une résidence principale de style tVieux manoir> de grand 
luxe comprenant une piscine intérieure, h garages. 4 foyers 5 cham­
bres. 3 sales de bains, etc. On y retrouve également une résidence se­
condaire pouvant accommoder les invites ou les domestiques. Ideai 
pour gens d'affaires aisés, promoteurs immob«i>ers ou artistes 

Vanta - Échange - Financement disponible ^ 
Michel St-Jecques. Pro-Bec courtier. 625-5255 f 

1 
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Vos impôts 

On peut déduire que... 
M I C H E L L A N T E I C N I E , F C A 
Hssocié, Caron Bélanger Errnt A 
Young 

es possibilités d'épargne 
fiscale au moment de pré­

parer vos déclarations de reve­
nus s'offrent à vous, mais vous 
n'en tirez peut-être pas pleine­
ment avantage. Afin de vous ai­
der à les déceler, nous conti­
nuons cette semaine avec la lis­
te des déductions auxquelles 
vous pouvez être admissibles. 

• La déduction pour gains en 
capital de 100000 $ a été élimi­
née le 22 février 1994, tant au 
fédéral qu'au Québec. Les parti­
culiers ont une dernière chance 
de se prévaloir de cette déduc­
tion, en choisissant d'être répu­
tés avoir réalisé des gains accu­
mulés au 22 février 1994. 

• Les intérêts sur la plupart 
des placements acquis après 
1989 doivent être inclus dans 
votre revenu tous les ans, que 
vous les ayez ou non reçus. 
Vous pouvez continuer de dé­
clarer tous les trois ans les inté­
rêts courus sur les placements 
acquis avant 1990, à condition 
de ne pas avoir déjà fait le choix 
de les comptabiliser annuelle­
ment. 

• Le montant imposable des 
dividendes reçus en 1995 est le 
montant des dividendes, majo­
ré de 25 p. cent. Le crédit d'im­
pôt pour dividendes fédéral est 
de 13,33 p. cent du montant im­
posable, et celui du Québec, de 
8,87 p. cent. 

• Vous pouvez choisir d'in­
clure dans votre revenu le mon­
tant imposable de tous les divi­
dendes de sociétés canadiennes 
imposables que votre conjoint a 
reçus en 1994, si cela vous per­
met de diminuer ou d'augmen­
ter votre crédit d'impôt pour 
conjoint. 

• Si vous avez des place­
ments, vous pouvez déduire: les 
intérêts sur l'argent emprunté 
pour effectuer un placement, 
les frais de garde ou de gestion 
payés à un courtier, les frais de 
location de coffre-fort, les ho­
noraires de consultation en pla­
cements, les frais de comptabili­
té et les frais d'administration 
relatifs à un REER autogéré que 
vous avez payés au fiduciaire de 
votre régime. 

• Parmi les règles en matière 
de retraite applicables pour 
l'année d'imposition 1994 , 
mentionnons les suivantes: 

— vous pouvez virer au 
REER de votre conjoint jusqu'à 
concurrence de 6000 $ de reve­
nus de pension périodiques re­
çus d'un régniic X J C pension 
agréé. Pour être déductibles en 

1994, ces revenus doivent avoir 
été reçus en 1994 et transférés 
au REER du conjoint au plus 
tard le 1er mars 1995. L'année 
d'imposition 1994 est la derniè­
re où vous pourrez vous préva­
loir de cette déduction ; 

— les cotisations maximales 
déductibles d'impôt sont limi­
tées à 18 p. cent du revenu ga­
gné de l'année précédente. Ain­
si, votre plafond de cotisation à 
un REER pour 1994 est établi 
d'après votre revenu gagné de 
1993. Le maximum déductible 
au t i tre des REER s'élève à 
13 500 $, auxquels s'ajoutent les 
droits de cotisation inutilisés à 
la fin de 1993. Pour 1995, ce 
maximum passe à 14 500 $, aug­
menté des droits de cotisation 
inutilisés des années précéden­
tes; 

— pour les années d'imposi­
tion 1992 et suivantes, la défini­
tion du conjoint dans la Loi de 
l'impôt sur le revenu est élargie 
de façon à inclure les conjoints 
de fait. Les conjoints de fait 
sont définis comme étant deux 
particuliers de sexe opposé qui 
cohabitent et entretiennent une 
relation conjugale depuis les 12 
mois précédents ou qui sont les 
parents du même enfant. D'une 
part, cela permet aux conjoints 
de fait de se transférer des im­
mobilisations avec report d'im­
pôts, de se prévaloir des règles 
relatives aux REER, de se trans­
férer des crédits inutilisés et 
d'avoir droit au crédit de per­
sonne mariée. D'autre part, les 
conjoints de fait deviennent as-
sujettis aux règles d'attribution 
et à l'exigence de faire le total 
de leurs revenus pour détermi­
ner leur admissibilité aux cré­
dits, comme le crédit pour TPS, 
et ils ne peuvent plus réclamer 
un crédit équivalent au crédit 
de personne mariée pour un en­
fant, la possibilité est réduite 
pour chacun d'eux de réclamer 
les frais de garde d'enfants ou 
de recevoir la prestation pour 
enfants, et la désignation de ré­
sidence principale est limitée à 
une seule par couple. 

Au fédéral 
• Pour les frais de repas et de 

représentation, seuls 50 p. cent 
de ces frais engagés après fé­
vrier 1994 pourront être dé­
duits dans votre déclaration de 
revenus fédérale. Le pourcen­
tage applicable était auparavant 
de 80 p. cent. 

• Si le revenu net des person­
nes de 65 ans et plus dépasse 25 
921 $, le montant en raison de 
Tàge sera réduit. 

Au Québec 

ff LCJ frais-de repa:> ci ue re­
présentation engagés après le 

20 mai 1993 sont assujettis à un 
plafond de 50 p. cent au Qué­
bec. 

• Si vous avez payé la taxe de 
vente du Québec, vous pourriez 
avoir droit à un rembourse­
ment de la taxe payée sur des 
frais que vous avez déduits à des 
fins fiscales. 

• Les frais de garde, qui 
étaient autrefois déductibles, 
donnent maintenant droit à un 
crédit d'impôt remboursable. 
De même, si vous avez adopté 
légalement un enfant en 1994, 
vous avez droit à un crédit 

Informatique 

L'ordinateur ne simplifie rien 
L I S A B I N S S E 

L e printemps signifie certes 
le retour du beau temps, 

mais aussi l'obligation de faire 
ses déclarations d'impôt, tâche 
ingrate et désagréable s'il en est 
une. Le fisc, de plus en plus 
gourmand, n'épargne personne. 

Dans le but de simplifier et 
d'accélérer le travail, plusieurs 
fabricants de logiciels se sont 
lancés sur ce marché lucratif. 
Apparemment, il suffit de four­
nir les bonnes données à votre 
ordinateur et, en un rien de 
temps, le tour est joué. Les exi-

d'impôt remboursable à l'égard 
des frais d'adoption. 

• Si vous avez engagé des 
frais de main-d'oeuvre après le 
30 juin 1994 pour un immeuble 
locatif ou un local commercial, 
vous devez fournir le nom des 
personnes qui ont fait les tra­
vaux. 

• À compter de 1994, la pen­
sion de sécurité de la vieillesse 
n'est plus assujettie à la cotisa­
tion du Fonds des services de 
santé. 

Conclusion 
11 n'en tient qu'à vous de re­

doubler d'attention dans la pré­
paration de vos déclarations de 
revenus en vous prévalant de 
toutes les déductions auxquelles 
vous avez droit. Le fisc ne le 
fera pas pour vous. Par exem­
ple, si vous avez oublié de pro­
duire votre choix relativement 
aux gains accumulés au 22 fé­
vrier 1994. il ne vous y fera pas 
penser, il s'agit de VOS déclara­
tions de revenus! 

Droit des affaires 

Devrions-nous fusionner ? 

y 

M e J E A N - O L I V I E R 
B O U C H E R 
du cabinet d'avocats et 
d'agents de marques de commerce 
1)1 SI A R 1)1 S S DUCHARME 
STUN MONAST 

•

1 existe plusieurs façons d'ac­
quérir une compagnie. Les 

plus courantes sont l'achat des 
actions, l'achat des éléments 
d'actifs et la fusion. Certains 
éléments doivent être pris en 
considération lors du choix de 
la structure de l'acquisition. Us 
sont d'ordre commercial, juridi­
que et fiscal. 

Il peut s'avérer avantageux de 
fusionner lorsque deux ou plu­
sieurs compagnies sont contrô­
lées par les mêmes personnes. 
La fusion facilite l'intégration 
des activités et des opérations, 
l'unification de la direction, la 
diminution des frais pour la 
production et pour l'adminis­
tration et une meilleure coordi­
nation des actifs et des ressour­
ces financières de la compagnie 
résultant de la fusion. 

La fusion présente également 
certains avantages pour les 
compagnies recherchant l'aug­
mentation de leur rentabilité et 
de leur productivité, en conju­
guant leurs ressources et leurs 
efforts afin d'être plus concur­
rentielles face aux compéti­
teurs. Il y a lieu toutefois d'ob­
server, dans l'éventualité de son 
application, la Loi sur la con­
currence qui entre autres, déli­
mite les paramètres dans les­
quels les fusions doivent s'opé­
rer. En vertu de cette loi, le 
Tribunal de la concurrence 
peut empêcher ou modifier la 
fusion si elle réduit la concur­
rence de façon substantielle et 
si les bénéfices économiques 

- qui en découlent ne contreba­
lancent pas les effets négatifs de 
la diminution de concurrence. 

Du point de vue juridique, la 
Jj fusion est l'opération par la-
m quelle deux ou plusieurs com-
! pagnies se réunissent en une 

seule et même entité et cette 
dernière possède alors les droits 

. des compagnies fusionnantes et 
en assume les obligations à titre 
de successeur. Il ne s'agit pas de 
la constitution d'une nouvelle 

- compagnie ni de la dissolution 
des anciennes. 

La loi impose un certain 

nombre de conditions préala­
bles à une fusion. Nous savons 
qu'au Canada, il y a les compa­
gnies de juridiction provinciale 
et de juridiction fédérale. Seu­
les les compagnies relevant de 
la même juridiction peuvent fu­
sionner entre elles. 11 existe tou­
tefois un moyen de contourner 
ce problème lorsque la loi cons­
titutive de la compagnie permet 
la prorogation de cette dernière 
dans la même juridiction que la 
compagnie avec qui elle veut fu­
sionner. La prorogation est un 
mécanisme par lequel une com­
pagnie change de juridiction. 

Également, certains critères 
de solvabilité mentionnés dans 
la loi constitutive de la compa­
gnie doivent être respectés. En 
ce qui concerne les compagnies 
fédérales, les règles de solvabili­
té sont les suivantes: d'une 
part, chacune des compagnies 
fusionnantes doit pouvoir ac­
quitter son passif à échéance et 
d'autre part, la valeur de réali­
sation de l'actif de la compa­
gnie issue de la fusion ne doit 
pas être inférieure au total de 
son passif et de son capital dé­
claré. Ainsi, une compagnie in­
solvable ne peut se fusionner. 
Les règles de solvabilité pour les 
compagnies provinciales sont 
moins sévères. Seule la compa­
gnie issue de la fusion doit pou-
voir acquit ter son passif à 
échéance et également, la va­
leur de réalisation de l'actif de 
la compagnie issue de la fusion 
ne doit pas être inférieure au to­
tal de son passif et de son comp­
te de capital-actions émis et 
payé. 

Précisons que les administra­
teurs des compagnies fusion­
nantes peuvent être tenus res­
ponsables solidairement, en cas 
de non respect des tests de sol­
vabilité, du paiement d'une 
somme égale à l'excédent du to­
tal de son passif et de son comp­
te de capital-actions émis et 
payé sur la valeur comptable de 
son actif. 

La procédure nécessaire pour 
entreprendre une fusion consis­
te en la conclusion d'une con­
vention de fusion, son approba­
tion par les actionnaires et son 
dépôt accompagné des statuts 
de fusion et autres documents 
prescrits auprès, selon le cas, de 
l'Inspecteur général des institu­
tions financières (provincial) 

ou du Directeur des corpora­
tions ( fédéral ). 

Cette procédure est simplifiée 
lorsqu'il s'agit d'une fusion en­
tre filiales ou entre une compa­
gnie-mère et ses filiales. Dans 
ces deux cas. il n'est pas néces­
saire de signer une convention 
de fusion et de la faire approu­
ver par les actionnaires. Le tout 
s'effectue par simple résolution 
des administrateurs des compa­
gnies fusionnantes et par le dé­
pôt des statuts de fusion. 

En matière contractuelle, il 
faut vérifier si certains contrats 
auxquels est partie l'une ou 
l'autre des compagnies fusion­
nantes contiennent des clauses 
nécessitant l'obtention du con­
sentement, de l'autre partie, à 
la fusion projetée. En effet, les 
contrats contiennent souvent 
des dispositions relatives au 
changement de contrôle d'une 
compagnie. 

Par ailleurs, il ne faut pas ou­
blier que les législations fiscales 
provinciale et fédérale, pré­
voient que la fusion entraîne la 
fin de l'exercice financier de 
chacune des compagnies fu­
sionnantes. En général, la com­
pagnie résultante de la fusion 
pourra néanmoins utiliser les 
pertes fiscales accumulées des 
compagnies fusionnantes. En 
outre, la fusion n'entraîne habi­
tuellement pas d'imposition 
puisqu'il s'opère un roulement 
automatique. 

En pratique, les considéra­
tions ayant entraîné la fusion 
de compagnies peuvent varier 
d'une situation à l'autre. Nous 
retrouvons occasionnellement 
la volonté d'obtenir une dimi­
nution des frais de production 
et d'administration ainsi que 
l'élimination d'une concurren­
ce entre deux compagnies alors 
que leur accord «au même dia­
pason» augmente leur part du 
marche les rendant ainsi plus 
concurrent ie l l e s vis-à-vis 
d'autres compagnies. 

Également, lors d'une fusion, 
nous ne retrouvons pas la no­
tion de prise de contrôle mais 
celle d'association, à moins 
d'une fusion dans le but de faire 
une acquisition. De plus, le be­
soin de financement lors d'une 
acquisition par la fusion est un 
élément à considérer étant don­
né que la fusion nécessite géné­
ralement une mise de fonds 
moins importante. 

gences du fisc, tant celles de 
Québec que d'Ottawa, seront 
satisfaites. Vous n'avez qu'à si­
gner. 

Si au moins la chose était ef­
fectivement aussi simple. De­
puis trois ans, La Presse soumet 
ces logiciels au banc d'essai. On 
a ainsi testé l'Impôt personnel, 
d'Informatrix 2000, et Impôt 
Vizion, de Dolmen Logiciels, 
deux firmes sherbrookoises. 
D'autres logiciels sont disponi­
bles au Québec. Leur coût: en­
tre 35 $ et 60 S. Le travail a été 
effectué par le journaliste Paul 
Durivage et fauteur de ces li­
gnes. 

Quelques commentaires gé­
néraux s'imposent. 

Si l'objectif est de simplifier 
et d'accélérer la tâche du con­
tribuable, c'est un échec. Cer­
tes, l'installation est simple 
(quand tout va bien). Ça se 
complique par la suite. À force 
de vouloir en mettre plein la 
vue. or», passe L côté du-but re­
cherché. 

L'ordinateur n'arrive pas à 
simplifier la déclaration fiscale, 

ni à accélérer le travail. Si l'on 
tient compte du temps d'instal­
lation, du temps requis pour 
lire et bien comprendre les di­
rectives, se familiariser avec les 
options, de trouver le chemin 
( i.e. où est la &*ô# de sortie?) 
et le temps pour compléter vos 
déclarations, aussi bien remplir 
les formulaires à la mitaine. 
D'autant plus que les logiciels 
ne font que calquer les formu­
laires du fisc — Impôt Vizion 
procède carrément par scanner 
et reproduit même la mention 
«fait sur papier recyclé» — et 
ne font que perpétuer leur man­
que total de convivialité. 

Il n'y a pas de gain d'espace. 
L'écran n'est pas plus lisible 
que les documents et les lignes 
pour l'entrée de données multi­
ples (comme le relevé des gains 
de capital ) sont comptées 
(même si techniquement, il n'y 
pas de limites). Le «conseiller 
fiscal» qui guide l'usager dans 
sa démarche, plus souvent 
qu'autrement, ne fait que répé­
ter les informations plates et ju­
ridiques du guide officiel du 
fisc. Votre PC vous offrira peu 
de conseils ou de tuyaux bril­
lants. 

Quant à l'analyse fiscale, elle 
n'est guère mieux. Les graphi­
ques se font rares et sont peu 
instructifs. Sans compter cer­
tains bugs comme l'option diag­
nostic qui vous indique que 
vous demandez un rembourse­
ment de la TPS alors que vous 
n'y avez pas droit. Pas moyen 
apparent de lui faire changer 
d'avis! 

Ces produits suggèrent de 
remplir d'abord la déclaration 
fédérale. Les données sont en­
suite transférées et appliquées 
sur le relevé provincial, un 
mode qui peut irriter le contri­
buable québécois dont la situa­
tion fiscale est plus complexe 
dans sa province. 

Ces produits donnent à l'usa­
ger une fausse sécurité. L'ordi­
nateur ne peut se tromper. Mais 
les listes de vérifications n'em­
pêchent pas les oublis humains 
et les résultats ne sont parfois 
pas les mêmes d'un logiciel à 
l'autre comme l'a constaté mon 
collègue. Impôt Vizion lui don­
ne cette année plus d'argent! 

Un conseil: bien lire les ins­
tructions avant de vous lancer 
dans l'aventure et avoir en 
main tous vos feuillets de ren­
seignements. 

On peut se demander s'il 
n'est pas plus simple de s'as­
seoir devant les formulaires fé­
déral et provincial , avec 
crayons, calculette et gomme à 
effacer, comme dans le bon 
vieux temps. 

Quelques commentaires pro­
pres à chaque logiciel : 

Commençons par Impôt Vi­
zion. Mon expérience fut brève. 

|e n'ai jamais réussi à compléter 
l'installation. À deux reprises, 
un bug a stoppe brutalement 
mes tentatives, l'ai contacté le 
service de support technique et 
un représentant m'a rappelé. 
Mon problème semblait le dé­
passer. Il m'a assurée que quel­
qu'un d'autre m'appelerait 
pour me guider, l'attends tou­
jours! 

Mon collègue Paul Durivage 
a eu plus de chance. Il constate 
que ce logiciel marque des 
points cette année au plan de 
l'intelligence fiscale. Il faut fai­
re attention toutefois au copies 
béta vendues à l'occasion des 
salons et dans les boutiques au 
début de l'année. Il faut com­
plètement recharger lorsque la 
version finale est reçue (par la 
poste après avoir pris bien soin 
de se faire connaître auprès de 
la compagnie). 

Autres avantages et inconvé­
nients: une présentation gra­
phique soignée et même parfois 
souriante; un cheminement 
bien balisé, mais attention aux 
raccourcis, vous risquez de vous 
perdre. Ce logiciel requiert un 
processus 486 ou mieux et 8 
meg de mémoire vive. Essentiel. 
Avec un simple 386, la lenteur 
est insoutenable. 

Quant à l'Impôt personnel, 
maintenant disponible sur CD-
ROM, les fenêtres de travail ont 
été enjolivées et offrent plus 
d'options, notamment la fonc­
tion d'optimisation pour les 
couples. La déclaration de re­
venu peut être préparée de trois 
façons. Il y a le mode entrevue, 
qui offre une balade en tapis-
roulant, certes plus «amusan­
te», mais qui donne parfois le 
vertige. On peut aussi simple­
ment afficher les formulaires à 
l'écran et les remplir à l'aide 
des feuillets de renseignements, 
ou y aller par sujet. 

Si on se soumet à l'entrevue, 
ce qui prend du temps, les for­
mulaires sont déjà presque tout 
remplis. Si l'on se sert des icô­
nes appropriées et qu'il s'agit 
d'une déclaration très simple, 
sans annexe, terminer le tout 
est un jeu d'enfant. 

D'autres produits sont aussi 
disponibles: outre les deux logi­
ciels mis à l'essai, on trouve aus­
si ImpôtTax, la version québé­
coise de TaxMaster, Wintax et 
l'impôtRapide (disponible en 
deux langues: l'anglais et le 
franglais). Plusieurs produits 
sont offerts au Canada anglais, 
dont Kwiktax, DataTax, Quick 
Returns, CanTax et Tax made 
easy. 

Ni Québec, ni Ottawa ne per­
mettent encore aux contribua­
bles la transmission électroni­
que des déclarations, soit par 
modem, ii faut recourir a une 
firme spécialisée et enregistrée 
auprès de Revenu Canada. Cel­
le-ci exigera des frais. 

Vos assurances 

Le Code civil, un an après ( 2 ) 
C H R I S T I A N 

D U M A I S 
Vice-président, Dale-Parizcau inc. 

ous avons commencé à 
voir la semaine dernière 

comment le nouveau Code civil 
avait changé les assurances au 
Québec. Nous avons alors parlé 
de la protection des renseigne­
ments personnels donnés par 
ceux qui s'assurent et des nou­
velles règles générales relatives 
à l'interprétation des contrats, 
notamment les contrats d'assu­
rance, qui interdisent entre au­
tres les clauses abusives, incom­
préhensibles ou illisibles. 
Voyons maintenant quelles rè­
gles spécifiques aux assurances 
ont fait ou risquent de faire le 
plus de bruit. 

On a de la difficulté à accep­
ter l'idée d'obliger les assureurs 
à transmettre à leurs assurés des 
documents séparés expliquant 
les divergences entre la police 
omise et la demande d'assuran­
ce que l'assuré remplit. Cette 
demande ne parle pas ou si peu 
de garantie ou de risque cou­
vert. Elle parle encore moins 
d'exclusions. Faut-il que les as­
sureurs transmettent un projet 
de police en même temps que le, 
formulaire de proposition et 
ensuite, la police avec des expli­
cations sur son contenu? Ou 
encore, avec la proposition, une 
brochure donnant les grandes 
lignes de la protection et de ses 
limitations? À notre connais­
sance, on n'a rien fait en ce sens 
et il est revenu au courtier d'as­
surances de dire à son client 
comment la police souscrite ré­
pondait à ses besoins et dans 
quels cas elle n'entrait pas en 
jeu comme il a toujours eu 
l'obligation de le faire. 

La même obligation est dic­
tée à l'occasion d'un renouvel­
lement: il faut signaler les dis­
tinctions entre la nouvelle po­
lice et l 'ancienne dans un 
document distinct. Nous 
croyons que ça n'a pas changé 
grand chose dans l'industrie: 
les courtiers et agents d'assu­
rance ont toujours le devoir im­
plicite d'expliquer ce qu'il y a 
de changé entre les deux mais 
ils doivent maintenant le faire 
dans une correspondance dis­
tincte du certificat de renouvel­
lement ou de la nouvelle police. 

Les courtiers et les agents 
d'assurances ont encore écopé 

avec le nouveau Code: on per­
mettait sous l'ancien Code 
qu'un assuré contredise la pro­
position que l'intermédiaire 
d'assurance avaient remplie 
pour lui; on permet en plus 
maintenant de contredire un 
écrit valablement fait si l'assuré 
a transcrit les suggestions de ré­
ponses que lui a faites l'inter­
médiaire. Il faut donc se méfier 
de ceux qui disent que telle ou 
telle affection n'a pas à être dé­
clarée, que fumer veut dire fu­
mer régulièrement ou qu'un ac­
cident signifie un accident res­
ponsable. 

Le nouveau Code a écarté la 
jurisprudence de la Cour suprê­
me en matière de faute inten­
tionnelle: plutôt que permettre 
d'opposer la faute intentionnel­
le d'un assuré à tous les autres, 
on a permis de protéger les as­
surés innocents si le sinistre 
provient de la faute intention­
nelle d'un autre assuré. C'est un 
principe louable qui donne ce­
pendant lieu à des problèmes 
d'application pratique: si l'un 
des deux copropriétaires indivis 
d'un immeuble, l'un des action­
naires d'une compagnie pro­
priétaire d'un immeuble ou un 
enfant met intentionnellement 
le feu à un immeuble, doit-on 
reconstruire tout l'immeuble 
pour sauvegarder les droits des 
assurés innocents ou seulement 
une partie de l'immeuble qui 
correspond à leur intérêt dans 
cet immeuble? 

On a dû changer les procédu­
res de résiliation des contrats 
d'assurance depuis que le nou­
veau Code rend obligatoire un 
avis à chaque assuré nommé: 
pour éviter la pluralité de tels 
avis, les polices ont été modi­
fiées pour qu'on y prévoit le 
nom d'un représentant des as­
surances à qui l'avis pourra être 
envoyé ou de qui l'avis pourra 
être reçu au nom de tous les au­
tres assurés nommés. 

À l'occasion de réclamations, 
les assureurs ne pourront plus 
refuser de payer autant qu'au­
paravant: on leur a imposé de 
prouver un préjudice s'ils en­
tendent refuser d'honorer une 
réclamation parce que l'avis de 
sinistre n'a pas été donné rapi­
dement si le contrat d'assuran­
ce contient une clause expresse 
à cet effet. À défaut de préjudi­
ce et de disposition expresse, le 

retard d'avis n'est pas une cause 
de déchéance. Fini le temps où 
les délais d'avis entraînaient 
systématiquement un refus de 
couverture. 

On a aussi imposé aux assu­
reurs de faire des distinctions 
entre les risques couverts et les 
catégories de biens avant de re­
jeter des déclarations de sinis­
tres mensongères. Si la fausse 
déclaration porte sur le vol, 
l'assuré ne peut plus réclamer 
ses biens volés mais il peut le 
faire pour le vandalisme causé à 
la même occasion parce qu'il 
s'agit de deux risques distincts 
dont un seul a été dénaturé. En 
plus, si la déclaration est fausse 
en ce qui concerne l'immeuble, 
l'assuré conserve son droit à 
une indemnité pour les meubles 
et vice versa; si elle est fausse 
sur des biens personnels, l'assu­
ré ne perd pas ses droits pour 
recouvrer ses biens profession­
nels et vice versa. Les assureurs 
n'ont toutefois pas à faire de 
distinction sur les garanties oc­
troyées à l'assuré pour répondre 
d'un même risque: si le risque 
est dénaturé, aucune des garan­
ties qui y est rattachée n'est re­
couvrable. 

On pourrait aussi parler des 
restrictions dans les moyens de 
défense des assureurs responsa­
bilité poursuivis aux lieu et pla­
ce de leur assuré: ils ne peuvent 
opposer à la victime que ce qui 
est survenu avant le sinistre, 
pas après. L'assureur d'une per­
sonne poursuivie ne pourra 
donc opposer à la victime que 
son assuré ne collabore pas 
dans l'enquête sur les circons­
tances du sinistre ou qu'il l'a 
rapporté trop tard pour qu'on 
puisse le défendre adéquate­
ment. L'assureur pourrait ce­
pendant se défendre en plai­
dant que l'assuré a fait une faus­
se déclaration dans sa demande 
d'assurance, événement qui est 
survenu forcément avant la ré­
clamation. 

* * * 
On pourrait citer plusieurs 

autres effets qu'a eus le nou­
veau Code civil dans le champ 
des assurances... mais à quoi 
bon : on* n'a pas encore ressenti 
tous les effets de la réforme. Ce 
sont les tribunaux qui nous in­
formeront dans l'avenir sur 
l'ampleur de ces changements. 
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C'est à Kuala Lumpur que l'on construit le plus haut édifice du monde 
PCREUTER 

KUALA LUMPUR, Malaysia 

• Il y a c e n t a n s , l ' e n d r o i t 
n'était qu'une petite ville miniè­
re vivant de l'exploitation de gi­
sements d'étain. C'était aussi la 
toute nouvelle capitale de la Ma­
laisie britannique. 

Au jourd 'hu i , Kuala Lumpur 
est une des villes d'Asie qui con­
naî t le plus rapide développe­
ment . Sous les yeux de ses deux 
millions d'habitants, le panora­
ma change presque au jour le 
jour avec l 'appari t ion de nou­
veaux gratte-ciel. 

Les deux plus hauts édifices 
du m o n d e y son t en voie de 
c o n s t r u c t i o n d a n s ce que de 
n o m b r e u x économistes recon­
naissent comme le p lus grand 
développement immobil ier ja­
mais entrepris dans le monde, le 
Centre-Ville de Kuala Lumpur. 

Construites sur un terrain ré­
servé à l'ère coloniale à un hip­
podrome, les deux tours Petro-
n a s , h a u t e s d e 8 8 é t a g e s , 
s'inscrivent dans un projet pré­
voyant l 'érection de 22 gratte-
ciel sur 98 acres de terrain, en 
plein centre de la capitale. 

Tours de 1476 pieds 
Lorsqu 'e l le sera complé t ée , 

ce t t e ville au sein de la vil le 
abritera d'innombrables places à 
bureaux, un centre de congrès, 
une salle de concert, des centres 
sportifs, des hôtels, des grands 
magasins, des maisons d'apparte­
ments et des cinémas. 

Les tours Petronas, hautes de 
1476 pieds, y compris les lon­
gues flèches qui orneront leur 
sommet, seront de 23 pieds plus 
hautes que la tour Sears, à Chi­
cago, lorsqu'elles seront complé­
tées en 1996. 

Les tours Petronas ne figure­
ront probablement pas plus d'un 
an dans le Livre Guinness des 
records car la tour Chongqinq, 
en Chine, qui devrait être com­
plétée en 1997, aura à son tour 
23 pieds de plus que les tours 
Petronas. 

Les tours, dont le coût attein­
dra quelque 784 millions $, sont 
réunies par un pont à la hauteur 
des 41 et 41èmes étages. Elles 
son t assurés de d e m e u r e r les 
tours jumelles les plus hautes au 
monde pour un certain temps, 
car elles dépassent les tours ju­
melles du World Trade Center 
de New York par 108 pieds. 

40 milliards 

d'investissements étrangers 
La ville, qui s 'étend dans la 

vallée du fleuve Klang et qui est 
encerclée de montagnes couver­
tes de forêts, s'étend de plus en 
plus vers l 'extérieur et les nou­
veaux édifices en hauteur sem­
blent surgir du sol où que l'on 
tourne les yeux. 

Les investissements étrangers 
en Malaysia ont totalisé plus de 
40 milliards de dollars au cours 
des seules cinq dernières anées, 
provoquant un boom économi­
que et transformant Kuala Lum­
pur de fond en comble. La Ma­
l a y s i a , d o n t l ' é c o n o m i e 
dépendait auparavant des matiè­
res premières, se classe aujour­
d'hui au 19e rang parmi les na­
tions commerçantes du monde, 
en raison pour la plus grande 
part de la vente de ses produits 
manufacturés. 

Certains croient toutefois que 
l ' indus t r ia l i sa t ion du pays ne 
pourra pas se faire de façon har­
monieuse. Ils en veulent pour 
preuve la disparition du charme 
traditionnel de ce pays tropical 

Gestion 
de projets 

d'ingénierie et 
d'aménagement 
Un programme de 2 e cycle orienté vers la prise de 

décision qui fournit des connaissances scientifiques 
de pointe et des outils méthodologiques avancés. 

Pour les directeurs, planificateurs et contrôleurs de 
projets ainsi que pour les professionnels des services 

d'appoint (planification des activités, gestion des 
ressources, financement, approvisionnement, etc.) 

st 

» Admission 
Trimestre d'automne 1995 

Date limite : 1er mai 

Conditions d'admissibilité : 
Posséder un diplôme de 1er cycle en administration, 
en génie, en aménagement ou dans une discipline 

connexe et avoir préférablement travaillé 
dans le domaine. 

30 crédits 
Temps plein ou partiel 

(Programme conjoint École des HEC — Faculté de l'aménagement de 
l'Université de Montréal — École Polytechnique) 

(514) 340-6151 

fnXHj 
L'esprit d'entreprise 

mois. La d e m a n d e est si for te 
que le prix d'une Proton vieille 
d ' u n an est plus élevé que le 
p r ix d ' u n e Pro ton neuve , ca r 
l'acheteur doit attendre six mois 
après l'achat pour obtenir livrai­
son de son véhicule. 

i • 

sous les yeux de ses deux millions d'habitants, le panorama de Kuala Lumpur change presque cha­
que jour. 

aux dépens des bouchons de cir­
culat ion, de la pollution et au­
tres maux associés aux grands 
centres urbains. 

Gurmit Singh, fondateur de la 
Société de protection de l'envi­
ronnement de Malaysia, affirme 
que l 'ancienne ville aux allures 
calmes, avec ses marchés chinois 
et ses quar t iers malais, souffre 

aujourd'hui d'une grave crise de 
croissance. « L 'envi ronnement 
souffre surtout du nombre crois­
sant de voitures », croit-ii. « La 
vallée du fleuve Klang est une 
des plus polluées, en raison des 
matières pol luantes provenant 
des voitures. » Proton, une voitu­
re fabriquée dans le pays, est le 
produit d 'une industrie automo­

bile qui n'existait même pas il y 
a une décennie. Grâce à la fabu­
leuse croissance économique et à 
une inflation maintenue autour 
de t ro i s pour cent par a n n é e , 
chaque famille possède au moins 
une voiture, souvent deux. 

Au mo ins 16 000 nouvel les 
voitures s'ajoutent au parc auto­
mobile de la Malaysia à chaque 

En hauteur plutôt 
qu'en périphérie 
Hamzah Bakar, directeur de la 

planification du centre-ville, dé­
fend la construction des gratte-
ciel en af f i rmant que la vi l le 
doit s'agrandir en hauteur plutôt 
qu 'en périphérie, pour protéger 
l 'environnement. 

« Si vous voulez protéger les 
e s p a c e s v e r t s , v o u s d e v e z 
construire en hauteur. 

«c La densité de la population 
augmente, mais vous devez croî­
t re en hau teur plutôt qu 'hor i ­
zon ta lement . Cela facilitera la 
création de nombreux parcs pu­
blics, sans quoi les bâ t iments 
s'étendront sur une plus grande 
surface, ce qui ne fera que multi­
plier les problèmes de circula­
tion. » 

Un système de trains roulant 
sur des voies élevées est actuelle­
ment en construction, ce qui ne 
fait qu'envenimer les problèmes 
de circulation dans le centre-vil­
le. Un réseau de trains fonction­
nant à l'électricité devrait réunir 
le centre de la capitale aux villes 
e n v i r o n n a n t e s d ' ic i la fin de 
l'année. 

Le gouvernement a également 
l'intention de déménager la ma­
jorité de ses ministères de Kuala 
Lumpur à Putra |aya, à 42 milles 
au sud, tout près du nouvel aéro­
p o r t i n t e r n a t i o n a l d e 3 ,7 
milliards $ qu'on est à construi­
re. 

« Comparé à tous les 
autres condos de luxe, 
le Baron Royal offre 
les meilleurs prix au 

pied carré, et de loin ! » 
« Avant d'acheter, on a com­
paré les prix avec les autres 
condos de luxe. Le Baron 
Royal les bat tous, haut la 
main. Et pas seulement pour 
les prix! Les matériaux sont de 
plus haute qualité et les pièces 
sont plus vastes. Il y a aussi le 
service qui est irréprochable. 
Et comme c'est la Fiducie 
Desjardins qui administre le 
projet, on se sent en sécurité. 
Bref, on est satisfaits sur toute 
la ligne. * 

Marie-Claude Lavallée 

- Sylvie Bourdon et Mario LaMier, 
commerçants 

de 1 

Achetez avant le 31 mars 1995 
et profitez d'un crédit de 1 000 $ 
applicable aux frais de notaire 

ou à des frais d'aménagement intérieur. 

ooo$ 

Les prix comprennent la TPS et la TVQ : 

Nombre 
de pièces 

31/: 

Surface 

802 à 805 pi :2 

Prix d'origine 
à compter de 

129 500$ 

Prix ACTUEL 
à compter de 

111 300$ 

66 à 1 712 

5 ! /2 

Pcnthousc 

.fflïïiMi 75 ooo S ^ f f i ^ 136 500$ 

1 563 à 2 043 pi 

2 050 à 2 177 pi '.2 

210 000$ 

350 000 $ 

151 200$ 

304 500 $ 

Les condominiums BARON ROYAL 

Représentant 
exclusif : 

Capitale 

7 640, rue Le Mans 
Saint-Léonard H1S1Z9 257-9466 

Un condo de classe internationale... 
à un prix bien de chez nous. 

PAYÉS POUR RESTER À LA M A I S O N 

Quelques centaines de travailleurs du secteur 
de la Santé et des Affaires sociales du Quelx jc 
bénéficient d u n e sécurité d'emploi ' à toute 
épreuve et d'un salaire à vie, travail ou pas. Et 
si rien ne change, il pourrait y en avoir encore 
plus demain! 

BEAU, BON, PAS CHER 

On dit souvent qu'on ne peut plus rien acheter 
avec un dollar. Plusieurs commerces 
s'acharnent à prouver le contraire. Grâce à leurs 
méthodes d'approvisionnement, ils parviennent 
a offrir des produits d'une variété surprenante, 
pour un dollar. 

LE RÈGNE A N I M A L 

La nourriture et l'entretien des animaux domes­
tiques coûtent cher. Alors pourquoi ne pas of­
frir les deux sous un même toit à des prix très 
compétitifs? L idée fait son chemin mais elle ne 
fait pas que des heureux... 

LES SUPERMARCHÉS 
LA CULTURE 

Les nouvelles librairies, sont immenses. Elles 
n'offrent plus seulement des livres mais une 
gamme complète et diversifiée de produits qui 
se rattachent à la culture. En fait, elles n'ont pas 
le choix, si elles veulent tenir tête aux géants 
qui leur feront bientôt une concurrence féroce. 

Ce soir à 21 h 

SRC Télévision 

Présentation officielle de la toute nouvelle ACURA "TL" 1996 
m* 
t m 

3fe 

I M J4 l i 
Mardi 28 mars 1995 de 15 h à 21 h des rafraîchissements seront servis 

UCIANI Luciani Automobile Inc. 
4040, rue Jean-Talon Ouest, Montréal Tél.: 340-1344 

10 995 $* 
OU 
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TAXES TRANSPORT PREPARATION EN SUS 
TOUS RABAIS CHRYSLER INCLUS 

Ensemble 21 A comprenant : 
• Concept d'habitacle avancA 

• Coussins aonflabtes 
jumelés a favant ^ 

• Poutres de sécurité dans les portières 
• Moteur 2 litres à 16 soupapes ot 132 C.V. 
• Automobile de l'année 1994. magazine 

automobile 
e Espace pour 5 passagers 
• Economie de carburant. 5.7 L (100 km) sur 

route. 8.1 L (100 km) en ville 
Ensemble 22 C comprenant : 
e Coussins gonflables jumelés è lavant 
e Poutres de sécurité dans les portières 
• Climatiseur 
e Transmission automatique è 4 rapport 
e Moteur V-6. 3.3 litres et 160 C.V. 
• Vitres et verrouillage è 

commande électrique 
e Rétroviseur extérieur 

chauffant A commande 
électrique 

e Radio A M - F M. 
cassette stéréo 

e Et beaucoup plus. 
" T a * Or* _ 

CHRYSLER INTREPID 1995 
jHHHH 

• 

PiLAURENTIEN 
- V PLYMOUTH CHRYSLER 
525, boul. Marcel Laurin, St Laurent 

335-0500 s COTE 
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Econo-flashes 

ABB : NOUVELLE USINE A HULL 
• ABB inaugurait hier à Hull une nouvelle usine pour la fabri­
cation de chaudières industrielles. Ces nouvelles installations 
représentent un investissement de sept millions pour ABB et 
occupent une superficie totale de 60 000 pieds carrés. Elle em­
ploiera une centaine d'employés lorsqu'elle fonctionnera à 
pleine capacité. « Cette usine est la seule d'ABB au Canada à se 
spécialiser dans ce type d'équipement. Nous desservons le mar­
ché canadien et les marchés étrangers, notamment le Sud-est 
asiatique et l'Amérique du Sud. Notre usine occupe un créneau 
précis, pour lequel la demande s'accroît, notamment à cause de 
la tendance des entreprises et des services publics à opter pour 
des installations plus modernes et plus propres. En outre l'im­
portance croissante de la cogénération fait en sorte que le sec­
teur des pâtes et papiers constitue un marché potentiel signifi­
catif », souligne le p-dg d'ABB au Canada, Paul Kefalas. 

ASTRAL DANS ARTECH DIGITAL 
• Astral Communications a conclu une entente conditionnelle 
visant à faire l'acquisition d'une importante participation dans 
Artech Digital Entertainments, entreprise de pointe dans le dé­
veloppement de jeux électroniques et de divertissement multi­
média. Paul Butler et Rick Banks, les fondateurs d'Artech déte­
nant la totalité des actions, continueront de diriger cette 
entreprise qui compte 40 employés et qui a produit plus de 60 
titres. L'entente stipule qu'Astral acquiert sa participation de 
35 p. cent pour une contrepartie maximale de 3,1 millions, 
dont un million est payable comptant à la clôture et le solde 
payable par l'émission d'un maximum de 140 000 actions de 
catégorie A sans droit de vote d'Astral, qui seront remises au 
vendeur sur une période de trois ans. Si elle se prévaut de son 
option, Astral achètera une participation additionnelle de 16 
p. cent pour un maximum de 95 000 actions du même type. La 
clôture de la transaction est prévue au plus tard à la mi-mai. 

L'INDICE DE LA BANQUE SCOTIA 
• L'indice du prix des marchandises de la Banque Scotia, qui 
mesure la tendance du prix des plus importantes exportations 
canadiennes, a chuté de 1,3 p. cent en février, après avoir con­
nu des hausses pendant six mois successifs. Une chute marquée 
des prix des métaux et des minéraux et une baisse saisonnière 
des prix des produits agricoles ont neutralisé la hausse des prix 
de l'énergie et des produits forestiers. La chute des métaux de 
base reflète la liquidation partielle des fonds d'investissement 
suite aux signes de ralentissement aux États-Unis. Toutefois, la 
puissante reprise des prix de la pâte et du papier se poursuit et 
les prix des marchandises seront soulignées par la forte pro­
duction des pays du G7, qui est en hausse de sept p. cent par 
rapport à l'an dernier. Autres points saillants : les commandes 
européennes de cuivre ont augmenté après la baisse temporaire 
des prix de février ; les producteurs canadiens de papier jour­
nal regagnent la concurrence des coûts vis à vis le Sud des 
États-Unis ; la restructuration des entreprises publiques de pro­
duction d'électricité aux États-Unis ralentira l'expansion des 
installations alimentées au gaz. 

COTE DE BELL MOBILITÉ HAUSSÉE 
• Bell Mobilité Cellulaire a vu ses titres réévalués à la hausse 
par Standard & Poor's, qui leur attribue la cote BBB plus. Cet­
te nouvelle cote s'applique aux débentures non garanties de 
premier rang série C et se situe deux niveaux plus haut que la 
cote BBB moins attribuée par S & P, en avril 1993. En outre, S 
& P a également attribué la même cote BBB plus aux débentu­
res non garanties de premier rang série D. 

ALLIANCE BELL ET UQAM 
• Bell Canada s'allie à l'Université du Québec à Montréal pour 
la création d'un laboratoire de recherche en gestion de logi­
ciels. L'objectif visé est de développer les modèles analytiques 
et les outils de travail qui permettront aux gestionnaires d'ajus­
ter de façon optimale leurs dépenses informatiques à leurs ob­
jectifs d'affaires. 

SEACRAM ACQUIERT DOLE 
• Seagram et Dole Food ont finalement signé un accord défi­
nitif permettant à Seagram de faire l'acquisition des activités 
mondiales de Dole dans le secteur des jus et des boissons-jus. 
L'opération devrait être conclue d'ici la fin avril. Filiale en 
propriété exclusive de Seagram et l'une des plus g r a d e s entre­
prises de jus et de boissons-jus dans le monde, Tropicana Pro­
ducts est la première entreprise de production et de commer­
cialisation de jus d'orange prêts à servir aux États-Unis. Son 
chiffre d'affaires mondial est supérieur à 1,5 m il lard. Les acti­
vités de Dole, dont Seagram fera l'acquisition, représentent un 
chiffre d'affaires annuel d'environ 320 millions et compren­
nent les jus de fruits commercialisés aux États-Unis sous diver­
ses marques de commerce. Dans le cadre de l'opération, Sea­
gram se portera acquéreur des installations industrielles de 
l'entreprise aux États-Unis et en Europe, de même que de par­
ticipations dans des coentreprises au lapon et en Chine. Les ac­
tivités de Dole dans le secteur des jus d'ananas en boite ne son 
pas comprises dans l'opération. 

R : EMPLOIS SAISONNIERS 
• REXFOR reçoit 13,3 millions du gouvernement du Québec 
pour la poursuite d'un programme de création d'emplois en fo­
rêt s'adressant à des bénéficiaires d'aide sociale. Afin de créer 
quelque 150 emplois de plus, elle coupe de moitié les coûts re­
latifs à l'administration du programme pour gérer la même en­
veloppe budgétaire. Par ailleurs, le programme annuel de créa­
tion d'emplois assurant l'embauche sur une base saisonnière de 
travailleurs forestiers n'est pas maintenu. Ce genre de travaux, 
aux seules fins de création d'emplois temporaires en période 
de basse conjoncture, doit être assumé par l'industrie en pério­
de normale d'activités. La restructuration de l'aide gouverne­
mentale en forêt, annoncée le 24 mars par le ministre Gen-
dron, favorise une réorientation de ce type d'activités. Enfin, 
le mandat de REXFOR relatif aux arrérages a été complété la 
saison dernière. Initialement prévu pour cinq ans, ce mandat 
d'une durée réelle de six ans a entraîné une injection de 188 
millions dans l'économie et permis la remise en production 
des territoires non ou mai régénérés de la forêt publique. 

NOUVEAU LOGO DE NORTHERN 
• Northern Telecom vient de dévoiler son nouveau logo qui 
deviendra l'unique signature de l'entreprise à l'échelle mondia-
K l £ t D T C I , e " L a I U ) l , v o l , c appellation, Nortel, 
I^QS/1\ I C L déjà utilisée par les filiales et les coen­
treprises en maints endroits du monde, constitue ( on l'aura 
deviné ) une version condensé de Northern Telecom, qui de­
meure la raison sociale sur le plan juridique. 

ALLIANCE WYATT ET WATSONS 
• Les cabinets-conseils de Wyatt et de R. Watson & Sons, en 
vertu de leur alliance stratégique qui entre en vigueur le 3 
avril, fonctionneront désormais sous la raison sociale Watson 
Wyatt Worldwide. L'entente englobe l'ensemble des bureaux 
et des services de consultation des deux entités. A l'échelle in­
ternationale, on partagera les ressources, technologies et pro­
cessus. 

C CORP VEND SES POSTES D'ESSENCE 
• C Corp. ( Ontario ) et Pioneer Petroleums Partnership font 
savoir qu'une entente de principe est intervenue en vue de 
l'acquisition des actifs, de l'exploitation et de la marque de 
commerce de 25 postes d'essence Top Valu par Pioneer Petro­
leum. L'entente est sujette à certaines conditions, incluant le 
parachèvement du processus de vérification diligente. Les dix 
autres postes d'essence. Top Valu qui ne font pas partie de la 
transaction, seront vendus, fermés ou feront l'objet d'ententes 
pour mettre fin aux contrats d'approvisionnement avec trois 
fournisseurs. Pioneer Petroleums exploite plus de 200 stations 
d'essence en Ontario. C Corp. ( Ontario ) est une division de C 
Corp. qui exploite plus de 300 dépanneurs et postes d'essences 
au Québec, en Ontario et en Alberto, sous les bannières Provi-
Soir, Winks, Red Rooster, Pinto et Top Valu. 

Forci rachètera de ses titres 
• Jugeant que leur cours actuel ne correspond pas à leur va­
leur réelle, le Groupe Forex, de Val d'Or, a fait savoir hier 
qu'il comptait racheter entre le 28 mars 95 et le 27 mars de 
I an prochain jusqu'à 373 000 de ses actions ordinaires. Le ca­
pital-actions émis et en circulation de Forex se compose de 
plus de 7,4 millions d'actions ordinaires et de 730 880 actions 
privilégiées. 

PIERRE BELLEMARE 

P H O T O A P 

une nouvelle pièce 
He deux Hures 
Le chancelier de l'Échiquier Kenneth Clarke montre la 
nouvelle pièce de deux livres i 4 dollars ), lancée hier à 
Londres pour marquer le 50e anniversaire de la fin de la 
Deuxième Guerre mondiale. La colombe de la paix ap­
paraît sur la pièce avec les mots « in Peace coodwlll », ti­
rés de la célèbre remarque de Winston Churchill : « Au 
combat : résolution ; dans la défaire : défiance ; dans la 
victoire : magnanimité ; dans la paix : bonne volonté ». 

L'OR 

(AP) — Prix de l or sur les pnno-
paies places financières euro­
p é e n n e s , lundi , en dollar U S 
l'once Troy. Entre parenthèses, 
les cours à la dôture vendredi 
Londres 382.25 (382.35) 
Pans 381 .90 (382 .16 ) 
Francfort: 381.96 (382.94) 
Zurich; 382.00 (382.00) 
Hong Kong 382.45 (383 25) 

(PC) — f o r cotait à 533SCAN a 
l'offre (381 SUS) et 534SCAN à la 
demande (382SUS). lundi a la clô­
ture chez Thomas Cook. courtier 
en métaux précieux et dewses 
étrangères. 

L'ARGENT 

Les court iers londoniens ont 
hausse h i e r l e p r i x d e I argent 
de $0.004 c e n t s amér ica ins 
par rapport a l o u v e r t u r e d e la 
veille 

Lundi Sn disp 
M O N T R É A L — H a n d y & 

H a r m a n évaluai t le p r i x d e 
I a r g e n t c a n a d i e n à $ 6 . 5 5 2 
l o n c e troy. 

N E W Y O R K — H a n d y & 
H a r m a n s évaluait le p r i x d e 
l ' a r g e n t a m é r i c a i n a $ 4 655 
l o n c e troy. 

DOLLAR 

MONTREAL (PC) - Le dollar c i -
nadien a clôture a 7i 48 cent sus 
lundi, en hausse de 0.10 cent. Le 
dol lar a m é r i c a i n fe rma i t à 
1.3990SCAN. en baisse de 0.20 
cent. 

La livre ster l ing clôturait à 
2.2328SCAN, en hausse de 0 0 3 
cent, et a 1.5960SUS, en hausse 
de 0.25 cent 

Ces cours sont fournis par le 
Banque de Montréal 

BAROMETRE 
Statistiques économiques 

Automobile: les USA veulent 
accélérer le rythme des 
négociations avec le Japon 
Agence France-Presse 

TOKYO 

• Les Etats-Unis veulent accélé­
rer le rythme des négociations 
sur l'automobile avec le lapon, 
reprises hier après plus d 'un 
mois d'impasse, a indiqué hier le 
sous-secrétaire américain au 
Commerce, chargé du commerce 
international, leffrey Garten. 

Nous envisageons plus de réu­
nions d'experts et de discussions 
à haut niveau dans un futur pro­
che, probablement à Washing­
ton, a indiqué M. Garten à la 
presse. 

Les États-Unis espéraient ini-
tiallement avoir bouclé les dis­

cussions sur l'automobile à la fin 
du mois. 

Ce dossier est le dernier grand 
thème qui reste à régler dans le 
cadre des négociations cadres 
débutées à l'été 1993. 

C'est aussi le dossier le plus 
lourd, puisque le déficit bilatéral 
américain dans ce seul secteur 
atteint 36,7 milliards de dollars. 

M. Gar ten a ind iqué qu ' i l 
était encore trop tôt pour juger 
si des progrès avaient été faits 
au cours de la séance d 'hier , 
mais, a-t-il ajouté, les deux par­
ties font beaucoup d'efforts dans 
ce sens. 
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PRODUCTION 
Produit intérieur brut (Smillions 1986) Dec. 545190.8 0.5 5,1 
Production industnelle (Smillions 1986) Dec. 144 856,7 0.8 9.7 
Exportations (Smillions) Janv. 22 504.1 6.2 41,8 
Importations (Smillions) Janv. 20121.3 5.4 33,4 
Commandes des fabricants (Smillions) Janv. 33 253.4 1.5 24,6 
Mises en chantier (taux annuel, milliers) Mai 147.6 -13.8 •8.9 
Permis de const. (Smillions -Québec- ) Janv. 154.4 -57.1 -7,2 
Ventes au détail (Smillions -Québec- ) Janv. 3 391.6 -31.5 1,5 
Ventes d'automobiles (unités-Québec) Janv. 9 009 0.3 6,2 
REVENUS ET SALAIRES 
Gains hebd. moyens ($)• (Canada) Dec. 571,24 0,24 2.45 
Gains hebd. moyens (S)* ( Québec ) Dec. 546.33 0.64 2.15 
EMPLOI 
Emplois (milliers) -Québec- Fév. 3 212 0.4 2,2 
Chômeurs (milliers) -Quebec- Fév. 417 -4.1 -6.3 
IPC* (1986 = 100) Dec. 131.6 0,2 0.2 
Produits industriels* (1986 = 100) Janv. 125.7 1.7 9.4 
FINANCE 
Masse monétaire (M1, Smilhons) Fév. 58159 1.2 6,8 
Prêts généraux (Smillions) Fév. 197 820 0.2 7,1 
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Pacific wts 
Pattser en 
Parkcrest 
Penbridge 
Pender i 
Pendragn i 
Pentiand 
Peoptes o i 
Perfect f rv 
Pgntkn 
Phonettix 
PSgrim res 
Pinooint 
Pioneer ge 
Piat a min 

'Pofveir t i re 
Prairie MC 

5000 
20000 
2000 
5000 

68000 
3500 

21600 
10060 
1000 
3000 

76500 

25000 
20000 
36000 
3000 

10000 
36000 
5000 
2400 
6000 
1000 

10000 
3500 

10500 
8000 

26000 
200000 

10000 
57500 
47500 

5000 
56460 
2600 
900 

21000 
5000 
2500 
2000 

21000 
5000 

15300 
1250 

101000 
126000 

7000 
1500 

26200 
5000 
7200 

107500 
125 

1000 
17133 
3500 

670225 
10000 
1294 
3000 

10000 
54616 
11000 
16500 

1500 
5500 
23X 

125500 
18500 
60500 
23000 
15000 
14400 
19600 

500 
7026 

102000 
10000 
3000 

20000 
50W 

IX 
33900 
10000 
16500 
5000 
5250 

46500 
8000 
3100 

25000 
5000 
2500 
925 

13000 
2500 
1800 

1:30c 
33562 
37000 
77X 
5000 
3500 

12500 
2000 

25000 
4500 

010 
028 
150 
0.31 
004 
089 
1.10 
0.05 
019 
015 
013 
305 
035 
0.10 
010 

o> : 
M 
0.13 
031 
170 
0.24 
1.05 
018 
0.14 
076 
C1B 
040 
4.75 
031 
068 
014 
170 
1.19 
300 
235 
050 
0.16 
060 
017 
035 
008 
170 

013 
035 
W 
070 
130 
077 
335 
0 i 6 

016 
018 
100 
135 
0.25 

0 08 
0.15 
078 
0.50 
073 
070 
048 
045 
080 
032 
014 
018 
040 
410 
2.55 
123 

1062 
0.06 
001 
064 
003 
007 

1212 
105 
016 
017 
012 
040 
098 
071 
0 55 
OU 
0 52 
045 
3 75 

uj 
019 
1.10 
035 
0 73 
015 
100 
015 
3C5 
030 
075 
023 
I N 

010 
028 
150 
031 
0.04 
086 
106 
0.05 
0.19 
015 
0.13 
k-Sï 
035 
0.10 
010 
029 
010 
010 
031 
120 
024 
105 
018 
014 
0.75 
017 
040 
470 
031 
055 
0.12 
1.70 
110 
300 
2.35 
044 
016 
060 
017 
035 
008 
1.11 

010 
033 
007 
070 
117 
077 
325 
051 

016 
010 
100 
109 
075 

0.08 
015 
0.75 
050 
021 
070 
045 
045 
0 76 
078 
015 
015 
031 
3 75 
250 
123 
987 
C 05 
0.08 
063 
003 
007 

1212 
095 
016 
015 
012 
040 
090 
065 
055 
010 
0 52 
045 
350 
018 
019 
100 
035 
061 
014 
100 
015 
300 
030 
2 75 
023 
075 

O10 
0.28-0.02 
1.50-0.10 
031 
0.04 
0 88-0.02 
1 08+003 
005 
019+006 
015 
013 
: i 7 + 0 3 2 
0 3 5 - 0 0 3 
0.10+005 
O.W+001 
079 - 0 0 1 
010-0 .02 
013+003 
031 
170 - 0 0 5 
0 24 +0.04 
1 0 5 - 0 0 5 
0 1 8 - 0 0 1 
0 1 4 + 0 0 1 
0 7 5 - 0 0 9 
0 1 7 - 0 0 3 
040 
4 7 5 - 0 75 
0 J 1 - 0 0 4 
0 6 3 - 0 0 5 
013-0 .00 
1.70 
1.10-0.08 
300 
235 
050 
0 1 6 - 0 0 1 
060 
017 
035+0.05 
008 
170+0.10 

013+002 
035+002 
0 0 7 - 0 1 1 
0.70-075 
1.26+011 
077+004 
3 3 5 - 0 0 5 
0.51 +002 

0 1 6 - 0 0 2 
0 1 0 - 0 1 0 
1.00 + 001 
130 + 031 
075 

008 -0.02 
0.15 
0.78+003 
0.50 
0.23+003 
0 70 - 0 04 
048 
045 
0 71-0.02 
0 3 2 - 0 0 1 
0 1 6 + 0 0 1 
018+003 
040 
3 7 5 - 0 3 5 
255+010 
123+006 
9 8 7 - 0 6 2 
006 + 001 
0 0 8 + 0 0 1 
0 6 3 - 0 0 1 
0 0 3 - 0 0 1 
0 07 

12.12+012 
100+010 
016 
017+004 
012+002 
040 
098 +008 
071+002 
0 55 -005 
0.10-002 
052 
0 45+005 
3 7 5 - 0 2 5 
020+002 
0 1 1 - 0 0 3 
1.10+005 
035 
0 73+0 12 
015+002 
1 0 0 - 0 7 0 
015 
3 0 0 - 0 0 5 
030+002 
0 75 -005 
073 
0 7 5 - 0 1 $ 

Pr Imetink 
Prior res 
Probe expl 
Prowidenl 
Ptrician go 
Raider nd 
Rambw pet 
Redbird 
Redux eng 
Reehex 
Rr«onda 

•«ta res 
cochet 
;kon tec i 
ik exgi 

R x k f o r d 
Rockport 
Roper res 
Rovce f *d 

to enter 
Rvt of d usf 
San'ov res 
Savanna 
Saion pete 
Scariet 
Senercorp 
Sn.nipgtree 
S>ootng si i 

berian 
noforest 

Sotomon j 
Southesk 
Southsk wt 
Southview i 
Soectra i 
So der res 
Sp-rit coro 
Soort activ 
Soort soec 
SPS inds 
Stamo oits 
S'eaith i 
Sunatte ene 
Sunbursf i 
Svnsorb 
Tak>a star 
Tan range 
Tanouerav 
Target car 
Td b*nk 
Te*us corp 
Tempiar 
Terrenex ri 
Thermal en 
Tomahawk 
Trans corp 
Travet PI i 
Trego engv 
Trimble 
Trkjuenta 
Tntech i 
Trovmin 
Trscda pf b 
Tundra env 
Tvi pacifie 
Uc'nwin 
Uttravision 
Union gokj 
United d i i 
Urben res 
Usa video 
Vencao eo 
venga aero 
Vemvlion 
Ve»eran 
Vexco tab 
V<ana 
V < o m 
Virtuaf 
Virtual dv i 
Vivant grp 
Vortex 
Waterfront 
Wavburn 
Westn trev 
rtes'rn s»ar 
Wex tech 
Wh ie swan 
Wïndv mnt 
Wwb o g 
Xavier 
Ym I I gam 
Zvcom 

11400 0.90 0 87 0 87 
100500 031 020 020 
46500 0 30 0 25 0 30 
25000 0 23 033 073 + 001 
4500 055 055 0 55+001 

20000 013 0.13 0 1 3 - 0 0 1 
6000 033 033 033+004 

64500 014 0 12 0.13-0.02 
7000 0 18 0 18 0 1 8 - 0 0 2 
8000 0 29 0 27 0 37 + 0 02 

500 2.15 2 15 2 15 + 0 05 
wO Uj? 0J5 0J5-C.Ô2 

15000 020 019 070+004 
2000 0 45 0 35 0 35 

25750 045 045 0 4 5 - 0 12 
5800 019 0 17 0 17 - 0 0 3 

20000 015 0 15 0.15+001 
37000 008 008 0 0 8 * 0 0 1 
2412 2 00 2.00 2 00 - 0.05 
1000 1 35 1 35 1 35 
400 9700 97 00 97 00 
173 

23500 011 0.10 0 1 0 - 0 0 0 
142500 0 59 0.52 0 52 - 0 05 
10000 023 023 073 
3000 021 021 0 7 1 + 0 0 1 
2500 
5500 0 41 041 

278 7 5 0 6 5 0 58 
33500 096 083 
10000 010 0 10 
1100 2.40 240 
2500 035 035 

20000 040 038 
5000 03 1 0 21 

171954 0 25 0 23 
3213 019 0 19 

35500 080 075 
57300 255 235 
3000 019 019 

20000 017 015 
13000 089 089 
5000 030 030 

10000 035 035 
7100 310 3 70 

16200 230 2.10 
12000 042 042 
41307 033 0.33 

1300 
400 2035 2025 2035 

2010 16 75 16 75 16.75 -0.12 
161100 135 1.15 1.15-020 

+000 
026 0 3 5 0 75 - 0 0 1 
008 008 008 

300 1412 14 12 14 12+012 
29500 172 1 15 1 1 8 - 0 0 2 

029 
010 
090 
010 
018 

5200 18.12 18 12 18 12 - 0 5 0 
10000 072 060 0.72+031 

063 
300 
160 
052 
0 45 
018 
025 
575 
006 
0 65 
•ce 

035 
025 
068 
155 
013 
027 
087 
046 
026 
250 
0 75 
033 
068 
075 
058 
160 
022 
046 

Comptes nationaux (en mrfhards de doiars) 

Consommatkxi(Smilliards1986) 4 94,5 
Immobilisations 4 33,4 

résidentielles 4 7,66 
n o T H é s i d e n t e l l e s 4 6,62 

Gouvernement 4 29,3 
Exportations 4 61.8 
Importations 4 60.3 
PIB 4 154,9 
Revenus personnels (S nominaux) 4 164,8 
Bénéfices avant impôts (S nominaux) 4 15,71 
Balance des paiements (en mAons de doaars) 

Balance commerciale 4 9 533 
Taux de chômage au Canada (%) Fév. 9,6 
Taux de chômage au Québec (%) Fév. 11,5 
Taux d'escompte* (riebctomadaire) Mars 8 40 
Balance des invisibles (Smillions) 4 -11413 
Balance courante (Smillions) 4 -3 838 
Créances canadiennes flux net (Snominaux) 4 1 096 
Compte de capital, flux net (Snominaux ) 4 5 387 

8,2 3,6 
•1.1 5,4 

-21,10 -0,18 
-0,79 8.24 

0.6 -1.5 
8,6 20,6 
7,5 12,0 

•0,4 5.7 
-1.6 3,3 
4.38 53,36 

30,1 63.5 
9 , 7 ' 11.0 

12.0 12.4 

•8191 
•4 065 
-7 568 
1 070 

-10128 
-6 879 
-7 697 
8 283 

0.41 
065 
0 9 5 + 0 13 
010 
240 
035 +0.10 
040+0.05 
021 +001 
074+001 
0.19-001 
080 
2 4 5 - 0 10 
019+009 
015 
089 
O30-0.05 
035 
3 M 1 2 88 
230 +015 
042 
033 

15000 
19000 
58000 

5000 
5000 

19500 
10000 
15000 

33000 
17600 

199400 
500 

1067 
47500 

600 
I X 

10000 
10000 
7500 
4000 
7000 
9500 

10000 
5000 
3000 

167450 
7000 
5000 
5200 
600 

2500 
5000 
1000 

20000 
24300 
10000 
10000 

029 
010 
100 
0.11 
018 

065 
315 
210 
052 
045 
020 
025 
575 
0.06 
0 70 
300 
035 
025 
pi 
165 
013 
029 
096 
046 
076 
250 
075 
033 
068 
025 
064 
170 
022 
050 

0 29 - 0 0 1 
0.10 
095 
0.10-0.03 
018 

0 6 3 - 0 0 2 
315 
2 1 0 - 0 1 0 
053 
045 
0 1 9 - 0 0 1 
035+004 
5 7 5 - 0 1 2 
0 0 6 - 0 00 
0.70 
300 
035 
075+002 
0 6 8 - 0 3 2 
1.65+0 02 
013+004 
029+009 
094 
0 4 6 - 0 0 1 
0 7 6 - 0 0 3 
2 50-0.10 
0.75 
0 3 3 - 0 0 2 
068 
0 2 5 - 0 0 5 
064+004 
170 
072 
0 4 6 - 0 0 8 

n 

VOLUME T O T A L : 1,739,609 
PLUS ACTIFS tf'AJberta 

ACriOM 900525 078 0.69 0.70 
Legacv Uo 670725 135 1.09 130+031 
Gienmore 346700 3 05 2 J ! 2 J 7 + 0 3 2 
Battery gne 318000 044 039 0 4 4 + 0 0 6 
H 8 * m t 200000 4 75 470 4 75 - 0 7 5 
UitravHton 199400 210 1.60 2 1 0 - 0 1 0 
Dootrel i 190670 198 1 72 198+033 
Soidir m 171954 025 073 0 2 4 + 0 0 1 
Vor te i 162450 O H 087 094 
T e r r e r 141100 1 35 1 15 1 15 - 0 20 

= 2 = 2 = 2 = = 2 = 2 = 2 = 2 = = 2 = 2 = 2 = 2 = ^ 

RAPPORT FINANCIERS EXPRESS 

COMPAGNIES P R O F I T S ( P I R T I S ) ( $ 0 0 0 ) R E V E N U S B R U T S ( $ 0 0 0 ) 

Courant ( j ^ ^ f Variation Courant J^SH Variation 

T t t - C f M i i i c a t i o i t Clec. 
( commumcattont ) Mtlton, Ont. 
année 31 dec 

1,561 C. 271 C. 
0.07 0.02 +478% 69.300 44,900 +54 % 

Tritftl i i f t r f m t t 
(promlmmob. & cooat.)Oowivitw.O(51.200)C. (140,400)C. 
année 31 dec (4.36) (11.95) — % 251.100 217.100 -12% 

I t f t h Wtt t K 
( alimentation ) Wmnéfwg,IAan. 
année 28 janv 

16,231 C. 17,162 C. 
1.00 1.06 -5% 5Ô6742 540879 +6 % 

Gindii l ie . 
( comm. de Oètail ) Wtnntpeg.M. 
année 28 janv 

12,803 C. 11,054 C. 
0.76 1.07 -29% &2*,9» 1 1 1 * 4 +2 % 

W a l f r i t i Ct. 
(pharmacies ) Peerfteld.lt. 
l e rsem 28 f ev 

165351 141326 
1.34 1.15 +16% U 1 2 * 0 46114*1 +12% 

i • 

Source: Statistique Canada CANSIM 
• données ncwâesaoonaksee 

La bourse en bref 

MONTRÉAL 

( InforTTVrton: 514-283-5725) 

Volume: 
Lundi 
Vendredi 

Indices de Montréal: 

9 5 8 2 0 0 0 
10 4 3 7 0 0 0 

Haut 
Marché (XXM) 2137,46 
Marché bancaire (XCB) 
Hydrocarbures 
Mines et Métaux 
Produits forestiers 
Biens d'équipements 
Services publics 

Faits saillants: 

Bas Clôt Var. 
2131,73 2137,46 -5,35' 

2514,95 -6,35 
1615,53 -10.93 
2710,15 -12,79 
2846,60 -13.03 
2092,15 -1J8 
1959,44 -3,70 

Lundi Vendredi 
Actions trans. 413 406 
Gains 147 169 
Pertes 133 121 
Inchangées 133 116 
Hauts 95 22 23 
Bas 95 6 6 

V a l e u r s les p lus a c t i v e s : 

Valeurs Volume Clôt Var. 
Air Canada 696 925 7Va M 
Domtarlnc 418967 11% stab. 
BqTor-Oommion 351 060 20h stab. 

346 440 rr.i 
HoKnger Inc. 2C7600 I M stab. 

Juniors / M i n e s e t p r o i e s : 

Valeurs Volume Clôt Var. 
Orient Res. 131000 ,15 . 0 5 
Brex Inc. 119 000 ,15 -.010 
Ecudorlnc 96 500 » stab. 
KWGInc 90600 3,65 +.05 
Lyon Laie Wts 83 500 ,06 -,020 

NEW YORK 

Volume: 
Lundi 
Vendredi 

2 % 164 9 9 0 
3 6 0 8 6 0 0 0 0 

indices Dow Jones: 
Haut Bas 061 Var. 

30 Industrielles 4177,40 4113,06 4157,34 *18,67 
20 Transports 1632,95 1561,46 1628,06 *47,04 
15 Serv. pub. 189,96 187,19 186,18 -0,33 
65 Composes 1393,52 1365,04 1386,80 *15.92 

Fa i ts sai l lants: 

Lundi Vendredi 
Actions trans. 2 951 2 953 
Gains 1 3 4 3 1625 
Pertes 809 627 
Inchangées 799 701 
Hauts 95 117 114 
Bas 95 18 25 

Va leurs les p lus a c t i v e s : 

Valeurs 
Tetef Mei Ads 
Chrysler Corp. 
CafewajGorf 
RJR Nabisco 
USA» Grp 

Motorola inc 
MutklCo. 

Volume 
8 393 800 
5082800 
4598 200 
4270 000 
4187000 
3 543 100 
3195100 
3 177 900 

Clôt. 
29H 
38S 

14 
6'Ï 
6H 

20 . 
56i 
m 

Var. 
• 1 * 

•'A 
•Yh 

stab 

• 1 % 
•1V. 
• 1 * 
4 

T O R O N T O 

Volume: 
Lundi 
Vendredi 

Indices de Toronto: 

4 7 3 7 8 
6 8 2 2 1 

Haut 
TSE 35 231,16 
TSE 100 263,12 
TSE 300 n.disp. 
Aurifères 
Les financiers 
Mines et Métaux 
Pétroles et Gaz 
Industrielles 

Faits sautants: 

Bas Ctot Var. 
230.02 230,60 -0,56 
261.90 262,49 -0,66 
n.disp. 4307,93 -9.17 

9602.85 -56,03 
3213,87 -14,28 
4108,94 -22.07 
434536 4-21.76 
2646,01 -13.30 

Actions trans. 
Gains 
Pertes 
Inchangées 
Hauts 95 
Bas 95 

Lundi Vendredi 
1 061 1088 

360 
363 
338 

29 
19 

454 
314 
320 

33 
22 

Valeurs les plus actives: 

Valeurs Volume Clôt. Var. 
Talisman 1025 226 24S 4% 
United DonMon 893 707 26': t * 
TransCanada Pipe 848 507 18H •H 
Corel Corp 697500 m •'h 
Bo, Tof-Oofnsson 006 435 20. .% 
M i n e s e t pé t ro les : 

Valeurs Volume Clôt Var. 
M l 940 700 .285 •.115 
Métal Mining 675364 11H •!6 
Htotst 637 485 4,75 tJO 
Archer 020625 OU +* 
Encal Energy 543 500 W5 •,05 

NASDAQ 

Volume: 
Lundi 
Vendredi 

I n d i c e s N A S D A Q : 

3 1 5 2 2 6 4 0 0 
4 0 2 8 9 1 200 

Haut Bas Clôt Var. 
822.63 819,02 822,63 4,97 
801.67 797,52 801,67 +4.71 
770,67 768,24 768,89 -1,27 

1020,15 1006,72 1020,15 +14,30 
938.22 936,45 938.22 +1.00 
700,46 694,42 699.83 +8,76 
163,79 162.78 163.25 -0.03 

Farts saillante: 

wjmposne 
Industrielles 
Banques 
Assurances 
Finances 
Transports 
Ti 

Lundi Vendredi 
Actions trans. 5 1 1 3 5 1 1 4 
Gains 1658 1855 
Pertes 1609 1453 
Inchangées 1846 1806 
Hauts 95 162 179 
Bas 95 57 71 

Ind ices S t a n d a r d A Poor 's : 

400 Industries 
20 Transports 
40Serv.pub. 
40 Finances 
500 Compose 
100 Compose 

Haut 
596,91 
399.55 
160.45 
46,60 

50120 
471^4 

Bas 
596.92 
390.24 
159,70 
46,14 

500,93 
469,66 

06t 
598.91 
399.54 
160.45 
4636 

50120 
471^4 

Var. 
+1.99 
•6.99 
+036 
+0,5> 
+213 
•136 

http://Peerfteld.lt
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investissement L'or, c'est l'avenir, soutient le 
prospection ' président et fondateur de Barrick 

d'or au Mali 
Agence France-Pressr 

BAMAKO 

• La société américano-canadienne Bar­
rick Gold Ressources a signé deux ac­
cords pour la prospection d'or dans le 
sud du Mali, portant sur 5,3 millions de 
dollars, a-t-on appris pendant le week-
end de source malienne à Bamako. 

Barrick Gold Ressources, au terme de 
deux conventions, s'est engagée à inves­
tir au cours des trois prochaines années 
2,5 millions de dollars à Misseni et 2,8 
millions de dollars à Djellimancara, une 
zone où les réserves d'or sont estimées à 
100 tonnes, a-t-on indiqué de même 
source. 

Les accords ont été signés vendredi 
par le ministre malien des Mines, de 
l ' H y d r a u l i q u e et de l 'Ene rg ie d u , 
Cheickna Seydi Ahmadi Diawara, et le 
Président directeur général de la société 
minière, Robert Smith. 

Une délégation de la Barrick Gold 
Ressources, comprenant l'ancien pre­
mier ministre canadien Brian Mulroney, 
a été reçue par le président malien Al­
pha Oumar Konaré. 

Plusieurs gisements sont en cours 
d'exploitation au Mali, où les réserves 
totales d'or sont estimées à 353 tonnes. 

L'or représente 11% des exportations 
maliennes, et depuis 1993 quaran te 
autorisations de prospection ont été ac­
cordées à des opérateurs privés maliens 
et étrangers. 

G É R A R D N I G A U D 

Le Figaro 

• Peter Munk, le président, fondateur et 
principal actionnaire de Barrick, troisiè­
me société aurifère du monde, continue à 
croire dans le métal jaune. 

American Barrick, devenue Barrick, 
produisait lors de sa création, en 1983, 
moins de 100 kilos d'or. L'objectif de 
1995 est de 100 tonnes ( 72,3 Tan der­
nier ). Une progression proprement spec­
taculaire due pour une bonne part à la 
personnalité de l'homme qui la dirige. 
Peter Munk. Nous lui avons demandé 
qu'elle était sa stratégie et pourquoi il 
continuait à miser sur ce métal, dont les 
cours n'ont même pas connu l'an dernier 
l'envolée de la plupart des autres matiè­
res premières. 

LE FIGARO. Votre société s'appelait 
depuis sa création American Barrick. 
Pourquoi avoir modifié son nom en 
Barrick Gold Corporation, ou plus sim 
plement Barrick ? 

PETER MUNK. Deux raisons, l'une 
symbolique, l'autre réelle. Nous sommes 
devenu, il y a environ 18 mois, la princi­
pale compagnie aurifère d'Amérique du 
Nord. À partir de là, nous nous sommes 
demandé s'il fallait nous diversifier secto-
riellement et aborder d'autres métaux 
que l'or et devenir un autre RTZ, Noran-
da — nous avons le comptant pour le fai­
re — ou alors rester dans le domaine de 
l'or. Nous avons opté pour cette dernière 
solution car nous avons une réelle exper­
tise en la matière. 11 fallait donc nous di­
versifier géographiquemefot. C'est-à-dire 

nous internationaliser. Dès lors, il n'y 
avait plus de raison de nous appeler 
« American >•. 

Quant à la raison réelle, elle découle 
de l'autre. La région la plus prometteuse 
en ma t i è re de g isement aurifère est 
l'Amérique latine ( Chili, Pérou, Bolivie, 
Argentine ). Nous sommes une société ca­
nadienne, le Canada est bien perçu dans 
cette région. Nous ne voulions donc pas 
introduire un élément de confusion. 

— Pourquoi avez-vous finalement opté 
pour l'Amérique latine ? Il existe d'au­
tres grandes régions aurifères prometteu­
ses comme la Chine, la Russie, le Ka­
zakhstan... 

— Pour deux raisons. La première, par­
ce que l'or, au stade où nous investissons, 
est une activité très capitalistique. La tail­
le des gisements que nous recherchons 
impose des investissements d'au moins 
600 à 700 millions de dollars. Il est donc 
impératif, vital, de réduire au maximum 
les risques politiques. Ce qui exclut la Si­
bérie, l'Ouzbékistan, la Papouasie-Nou­
velle-Guinée ou l'Afrique du Sud. Nous 
devons également trouver des pays où les 
coûts de production sont les plus faibles 
possibles. De ce point de vue, l'Amérique 
latine en général, et le Chili en particu­
lier, présente ces deux atouts. Un exem­
ple : le peso chilien a baissé de moins de 
1% lors de la crise monétaire du Mexique. 
En outre, le gisement que nous avons dé­
couvert au Chili, El Indio, est très pro­
metteur. 

Nous avons investi dans ce pays un 
milliard de dollars. 11 s'agit d'une premiè-

'Argentine 

re étape. Dès qu'elle sera achevée, si nous 
avons la chance de trouver de l 'or en 
quantité suffisante, nous investirons un 
autre milliard. Nous voulons devenir le 
premier investisseur étranger au Chili. 
Nous souhaitons également investir en 
Argentine, en Bolivie, au Pérou et dans 
d'autres pays de la région. 

— Vous évoquiez la crise mexicaine. 
L'impact sur l'économie de l\ 
n'a pas été nul... 

— Les investissements que nous envi­
sageons en Argentine s'inscrivent dans 
une deuxième phase. Pour l'instant, nous 
nous limitons au Chili. 

— Et la Chine ? Vous sembliez vous y 
intéresser beaucoup... 

— Nous avons dépensé 5 millions de 
dollars depuis un an là-bas. Nous avons 
même signé un protocole, créé une entre­
prise en co-participation. Nous avons ren­
contré Zhu Ronji, le vice-premier minis­
tre en charge de l 'Économie. Il était 
favorable à notre projet d'investissement. 
Mais c'était sans compter avec le poids de 
l'administration, notamment au niveau 
local. Le projet s'est enlisé. Pour sortir de 
l'impasse, nous avons dîné avec le pre­
mier ministre Li Peng. Nous lui avons 
dit : « Nous sommes prêts à investir dans 
l'industrie aurifère chinoise un demi-mil­
lion de dollars. Dites-nous simplement si 
ce projet vous agrée et si ce n'est pas le 
cas, nous repartons. » Sans résultats. 

Nous sommes arrivés en Chine un an 
avant le Chili. Dans le deuxième cas, 
nous sommes opérationnels, pas dans le 
premier. Les Chinois n'ont pas la même 
conception du temps. 

* 

pas étonnant que 
notre Sable se vende 

àlatonne 

La Mercury Sable GS 

95 Edition spéciale 

vous offre 

en équipements 

de série: 

Moteur V6 de 3 litres amélioré 
Boite-pont automatique 4 vitesses à 
commande électronique avec surmultipliée 
Jantes en aluminium 
Programmateur de vitesse 
Lève-glaces électriques 
Bandes décoratives sur les flancs 

Verrouillage électrique des portes 
et télécommandes d'ouverture du coffre 
et de la trappe à carburant 
Radio AM/FM stéréo électronique 
avec lecteur de cassettes 
Miroirs aux deux pare-soleil et 
plafonnier à deux lampes de lecture 

PROGRAMME POUR DIPLÔMÉS: Certificat rabais de 750$ valable pour tous les modèles neufs de voitures et de camionnettes Ford et Mercury. Voyez votre concessionnaire pour les détails. 

Chez vos concessionnaires Lincoln Mercury du Grand Montréal 

s 
VENTE AU DÉTAIL DES MODÈLES 1995 À PARTIR DES STOCKS DES CONCESSIONNAIRES SEULEMENT. 'SELON LE P.DS F. DE LA MERCURY SABLE CS 1995 AVEC CROUPE 
DX0UIPEMENTS PRÉFÉRÉS 412A ET JANTES EN ALUMINIUM 64Z ET REMISE DU MANUFACTURIER INCLl SE SYSTEME DE EREINACE ANTIBLOCAGE EXCLUS DU CROUPE 
4i:A. LA TPS ET LA TVQ SONT PAYABLES SUR LE PLEIN PRIX D'ACHAT AVANT DEDUCTION DE LA REMISE TRANSPORT. IMMATRICULATION LT TAXES APPLICABLES EN SUS 
LL CONCESSIONNAIRE PLUT VENDRE A PRIX MOINDRE. VOYEZ LE CONCESSIONNAIRE POUR OBTENIR TOUS LES DETAILS. 

M E R C U R Y 

L I N C O L N 

Au Royaume Mercury Inc. 
Ste-Agathe-des-Monts (819) 326-3887 

Automobiles Duclos Inc. 
Tracy (514) 743-0024 

Automobiles Ostiguy Inc. 
Richelieu (514) 658-1717 

Automobiles Pierre Brault Ltév 
Creenfield Park (514) 671-6115 

\utomobi les Poirier Inc. 
V.illeyfield (514) 455-1005 

Automobiles Kéjean Ljporteet lï ls Liée 
St Norbert (514) 836-378? 

Baril Lincoln Mercury Inc. 
St-Hyacinthe (514) 773-7070 

Reloeil Mercury (1984) Ltée 
McMasterville (514) 467-3396 

Carrefour Lincoln Mercury Inc. 
St-Jean (514) 359-0047 

Château Automobiles Inc. 
Montréal (514) 331-4020 

Deragon Auto-Cité Inc. 
Cowansville (514) 26b-0101 

Detlaoricri Automobile Liée 
Laval (5i4) 

l. i irview Lincoln Mercury 1985 Inc. 
Pointe-Claire 1514) 697-2211 

Joliette Lincoln Mercury Inc. 
Joliette (514) 755-1123 

Le Blanc Mercury Inc. 
Châteauguay (514) 691-4130 

Les Ventes Castel Mercury Uéc 
Montréal (514) 645-7441 

Les Ventes Le Circuit M e n i u \ I tee 
Montréal (514) 325-4700 

l e s Ventes Mercury des Laurentides 
(1985) Inc. 
St-Antoine-des-Laurentides 
(514) 436-2264 

Nl.uh.ibee Automobile Inc. 
Labelle (819) 686-2351 

Marineau Automobiles St-Kustache Inc. 
St-Eustache (514) 473-6861 

Morand Lincoln-Mercury Ventes Ltée 
Ste Catherine (514) 632-1340 

Ovale Lincoln Mercury Inc. 
Montréal 1514) 489-3831 

Papin Mercury Limitée 
Charlemagne (514) 654-3322 

Roch Trépanier Automobile Inc. 
Huntingdon (514) 264-5356 

Terrebonne Lincoln Mercury Inc. 
Lachenaie (514) 492-2929 

\audreuil Mercury Lincoln (1988) Inc. 
Vaudreuil (514) 455-3338 

Voyer Lincoln Mercury Inc. 
U v a l (514) 973-6660 

O C C A S I O N U N I Q U E 

5 condominiums 
de prestige 

dont un magnifique penthouse 

*** 

• I 

VKum 
domus 

l»l l A S M L 

à partir de 1077p. c. 
toutes taxes incluses 

Renseignement: Mme Chartrand 

744-1225/336-2892 

Vos dons 
nous vont 

droit au 
coeur! 
Association 
québécoise 

pour les enfants 
malades du coeur 

3035. chemin de la 
Côte Ste-Catherine 
Montréal (Québec) 

H3T 1C4 

(514) EN COEUR 

DATES D'ASSEMBLEE 

Données fournies par la société emettnet par I"entremise c-

LA CAISSE aNAWENNEW M M H\ M l ISLTÊJ 

• Modifications aux renseignements déjà publiés. 
A annuelle : S - spéciale : G » générales ; 
X - supplémentaire ; E » extraordinaire. 

Orte Date 
RrcisK'He invv d m i au 
A i SoT*a'C hc 14 M ' AG 
ARC Resns htema'jon*; Co I2avr;' 23 ra. A 
Aa'cO CoT»raton lOlvTrt i5mai AG5 
AXO'C' 3 CCD 24avt1 AG 
tyntO Servies Corp 20avnl 2ÔTa, AG5 
AMttEaargyte- 7a»»i 17 - î AS 
taberEmrgyinc.' fiT-rs 11 M l AGS 
AumcCcastCoppe'Co'p 3-^i 7jun AG 
A. - S x - - : lOevri t£?a AG 
A» '* De. C e s ' 24 *e» 21 avm Aû 
ADl Tecrn&oges hc 24 3.-1 7 juin AG 
Bar . * Ecoutons lté 2Smars 10 ma GE 
E"-. • :£- ' : • ; . .--r 12 a»- 25 T. i' AGS 
BrvcoMtneràsCo-; I3avrrl 19T3I AGS 
Btf^nçtonPenoeALîd 20avnl 24 7 1 AGS 

I7avm 15 ."i AG 
Be^ev Petroleum Corp. 3 mai V - AG 
Berna hc I0av4 25-a AGS 
B i c M ma tac* 
Borax Resoj'ce Cap. 

3iTa-s 10 Î J AGS B i c M ma tac* 
Borax Resoj'ce Cap. u nr | 31 ~a AGS 
BrascanlTtoc* 29ma^s 3 mai AS 
Square'Rese/cesLtct 26a>m 7jun AS 
B'e*KerrôCowàToV 23 ma's 12-a AS 
C r a : r Nav» Reso-u*ces Ud 4t«rl 11 r* AG 
Cr i s p f . o . ' : « -c 5a»ri v.n AG 
Ca*-çolResou*-*shc I 2 M K $ 
C r~* Cao-a Corn 13 M l "30 ma, A 
Ce aieseCanècahc* 10a*T4 17 ma< A 
Cnen- Resources hc lOavrfl 1/X2I AG 
CajOePe<c:e -•: '9». - i 25 ma AG 
CoctècnCcporatoi 6 avni «i 
Cv ' - O t . lQa*i 16 mai Aû 
Cinsc-SïMPu-: • '•"•^ 3T-> 7fun AG 

7avr.i 13 mai AGS 
C r : Rsseaj Corxter-e 4» k t ( 9 Ta» S 
Ccemefiesoyces hc* 4 a.-i 1 1 T * AG 
Ceuns* Corporation 2î a*-i 7;un AS 
CjàrRevcv-ceslts l3avH 3imai AS 
De ta Gotf Mn:ng Corpvaion I9asri 7 un AG 
LVan hOiSf-esL^r-a 19a.- 24 ma. AG 
Doorana Resources Ltd 5a*ril 10 m* A 
D c v * Resources Lt: 1ûarJ 15 m^ E 
Douete Eagto Entenanrnem Ce? 
D»-»a^<Venve$LW 

17 awnt 23 mai GE Douete Eagto Entenanrnem Ce? 
D»-»a^<Venve$LW 20 mars 8 ma» AS 
EenoBavMiesL*c 
EecraEVcy Cyporarri 

19 M l 8 . .T A", EenoBavMiesL*c 
EecraEVcy Cyporarri u avni 26ma» AG 
fcr-»-çn Reso.-ce Sen ce Group 18 av* 24 mai AG 
Emir-m^rt» lecnnuoges W 3rra*s 19 avmj *^ 
Ewe* Resources La 17 avni 25 mai AG 
E„'>A2 Systems hc 14 mars 28 M l A 
Favestocx Vfnv Hc-cngs inc 21 iwi 5 . 1 AS 
Fa"edV e-asi'c 13 M i 25 mai AG 
Fav2 Ctfpowon 10 av^. 15 ma: A 
F*?? Dyui*y w-.es I T :*a iia.*rt 17 M A 
' • • V •: 
First Sports,i-tenatena hc* 

3T8I 7 -n AG ' • • V •: 
First Sports,i-tenatena hc* 21 a.m AS 
Ge*-ryfiesoun;esLM 14 a** 26 mA AGS 
G eiea-mEi;, ornons itd 17 a.-1 c-jn AG 
Santal ta 21 a^n 13jun AG 
6oa1EMr»tae 20a»r; larjun AG 
Gc:e"S'.anW '*5LTî6i! 21 T2'S 15 ma. AS 
G ,a:iWa«e ,EnerçfCo^ i2am 24-a A 
GTtynound Lnes of Canaca Ud * 
Gv»-*!*. Capta* h t 

24 r r s 5 ma AG5 GTtynound Lnes of Canaca Ud * 
Gv»-*!*. Capta* h t l7avH 31 mu A 
ùVji'.aGo.aCo'p I2a^i 26-a A3 
Ha-c-A-stontnc 14 M l 24 m» A 
Ktrtaa AmericanRes Corp ' 
r - t O Z:-:<r, Lm:«r 

i4avm 31 m» AG Ktrtaa AmericanRes Corp ' 
r - t O Z:-:<r, Lm:«r 23 M d 10 m» AS 
HCOEnatyul 24àH 3-3-a AG 
hcaPac^Resoj^esinc 1 2 M I 18 ma 4 
K'CayRescu'ces 21 asm ftrjuin AG 
h: tiïw.x*iT"& 14 avrt 31 mai AG 
htenaiorai Aoùa Foocs La i7avm 25 m» AS 
rTOmessPtfrotetfnUi i9a.-4 24- | A 
JJV Pèserez Cas 92vr^ 24 m* AS 
Kifor Env̂ onmantaT i5Ta , s 23 avni AG 
KeyAnaconW"esLm!tcd 3ma- 7;un AG 
Ktip ProCucts Inc l i rml 5;un AS 
KTcssGccCorporaton 29mtn 4mâ AS 
K O , E-e'Çvrnc 
Lasse Rec LaxeGooMnes* 

17avn 24 mai AG K O , E-e'Çvrnc 
Lasse Rec LaxeGooMnes* 27ma*s 3m» A 

LeaoerMnnglntihc 10 avni 15 m» AS 
Les Ressources Joute- L««ee I8avri 'S AG 
LucercResorceCyo I7a^i 25-a- A 
UZOnMne'BsLra 13Mi 25 Ta- A 
Lynx Ene-cy Sevees Corn 
LSaoçcCyp o<Ca--aca* 

U M l 
15 mars 

16 mai 
4 ' 2 ! 

A 
AG 

W-Cro'x 24 av" 31 ma» A 
Mscrc Foocs inc 17a.- 24 m» AG 
Waanum Resources La i5Ta 's 14a<m A 
I ^ U a f F o o o s h c . 12 avni 17 m» A 
Maâîe'-P'a-Wne'a s 4 Petr 2C-1-S 24 a.-i S 
M>«yiE'*'0whc '4 3.' AG 
W -ers C^aK s r lOavm 17 m» AG 
MflesIftes'emOjeoechc 20avm 29 mai AS 
Moniaoi llddWW Pescrces lOavn 16m» A 
Motorcaoe houstres Lm.tea 14 M 25-a 4 

Uotriubalnc.* 31 rr*'S 8 mai AG 
SetwofH Eipress hc * 31 r a s 18m» AG 
Ne»3!aCcpvaw I l M l 23 m» AG 
sewçaa Hajaatli Ud 7a.*> 17m» AS 
NomahCusres Ltrietf 25avn 13-un A 
Ncoem Canao^UnesLfrtrt 3 T * 7'-n A3 
Ncmem Reet Eipc^on La * 5avr! 10m» AGS 
Noe•ooeExpearonLa, 20 a**̂  29 m» AG 
NothrocxReso-'cesLa 7avH 16 m» AG 
Nor?>w«3VerturesLa 14 M l 26 m» A3 
C*!nce Svs'eT.s intarru/joniJ i9avH 26 mal AG 
OsyPe*»oeurrsLtd I3avm 25T * AGS 
OotOiaGasUû 13»^1 31 ma. AS 
Oito P*ope-es Canaca L a 11 M l 18 T » A 
Pi'a^ount Resources L a 4av. 18m» A3 
Pe~y«ResouTetsLa iBavH 24 m» A 
P̂ ef Perceurs La I9avm 6>.n A 
Ptite 0< Roya.t« Comparry* B-rars 20 avni S 
PjrsuiResoircesinc 18 avni 25T 3 AS 
PBBVpntireC<ypo'ation t2avi 23 m» AG 
Qjeens<a»e Resources L« 11 avni 17 m» AG 
OjeensanMrtsnçhc 10 M l 5 A3 

AS PeoFci Rcsounas hc 9»..' 2 i - ï 
A3 
AS 

PecstoneResources me* 11 m» AS 

R̂ Jer Resourcts hc 
13 avni 19 m» 

17 m» 
AGS 
A3 

Roawa GoiC Coocaron 2i M l 29 m» AG 
RFC Resource F nance Corp I9avm 24 m» A 
Secu-iv Home Moraage Corp 
Ŝ oreGc-C ne 

i3avH 
M M l 

18 m» 
26 m» 

A 
AGS 

5 r Pacte Resources hc 10 4*4 29 ma A3 
S^er Press fiesoyces mc 8 T * 21 <jn A : 

ScorSoac^irwnawal U a v H 7 .n A3: 
Stta-'Pa'.tl^a'oaper 13IV-4 16 m» AS 
SvettCapuCcp' 3avnl S r i . AS 
Stca h*r»n« Systemshc' 1er mars 28avN AG 
Srpssotnftcaac^ Corp 24avi 31 m» AG 
Te€ntâWsACCL*ee-
T'iacc Canada Pê oiaurTi oc 

24 an» 
I9avm 

7 u-l 
24 m» 

A 
AS 

Groupe Toiçecohc 12 avni 17 m» AG 
Tombe HntlLrvieo I9avm 31 m» A 
Tnangie Capta: Cnen̂ f Corp 
Tnrrpe Resoutes L« 

iCivm 
18 avni 

25 m» 
23 m» 

AS 
AG 

T'TWI Entef ses hc l î iWl 31 m» A 
T'cçc Trar>ng Company U s M I2avm 16m» AS 
T t̂iCC^e Tecvvoçes inc I2avm 

tOava 
17 m» 
15 m* 

A t 
AS 

Lhfltfffesttumelne* 21 ma's 26 a." A£ 
venaarPeedaun Company La 15IV-4 : AG 
Vra C'a; W^ras Corp 23 mai Rium * -

Venaccc Corporation tr 25r-» AG 
\ Corpcaton inc navn 17 ma A 
*ci"pCF-ianctCorp 15 Ml 2i;jfl A3 
fcestem T«oy Cap»a Res Corp 9a»»i 24 m» AS 
wnsv>GccCc: 14 M l M AG 
W2220221 

I 
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Montréal, 
mardi 28 mars 
1995 
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Annonces classées I ':?^»i°sfi!.^ 

Suite de la page B14 

TRANSPORT ET VÉHICULES AUTOMOBILES 

A U T O B A I N E S 
IOYOTA COTOMO LSX, 4 porte*,. 
9?, out. ok. olJeron orrtere. 61 0001 
km. Bokmce gorortMe. Comme 

Nlss 

VOLKS Gorf GL 94, noire, 1< 
600km. tout équipé sout olr, bot 

. oor. 16 om groupe rnoto-propul 
neuve. Costet Nrsson 645-4546 I seur, 3 ons Integrol et • 4 longes 
TOYOTA Corolki <to < M oui olr I ** P"*"* d*hrver, déflecteur ovont, 
40 f(» Km,, c ^ m î ÏÏ.tt 15 500S néo. 728-5384 répondeur  
proprK). 7450 >, 254-0486. I VOLKS Gorf GL 95, verte. 5 vrt. 
TOYOTA dorollo 1989, i vit., bon tout équipée, 10 500 km 462-49» 
état. 5850 V 654-5356 | VOLKS Gorf GTI 90. 5 vit., noire, 

TOYOTA Cnro.ta Ç 4 r w l ~ Si * « ) S. B. Auto 6<f4-8796 
vtt., pièce* ou route, 600$, 364-9859.1 VOLKS Gorf GTi 92. verte, tout! 
TOYOTA fWdH « ^ 000 km I ^ u l p ~ - '0695$. 339-9802,94^246;  
out.. 4 portes. 1400$ ne©., 961-05691 VOLKS Golf GTI 87,16 volve*. 126 
TOYOTA GRE 86c4 portes, out.J ^ k m ' , * * % « rnodlflcotions 
1 950 $. B. Auto 899-8796. 1 5 6 0 0 * 3 5 2 * 9 1 3 4 

t 6 Y Ô T A < W , è 9 . 5 vôtres bon gRffVBî 5 405? e^it. 5W0 $. 664-4556. I noire, POr., 1-819-397-4058. 
11 000 Km 

TOYOTA Corollo 90 famille* out. )SUSJi&£7} Â . JLSf* m 

tous servos rodio cassette 
62 ùOOkm seulement 
WOOOLAMD TOYOTA 761 3444 
TOYOTA Corolla 90 SE. 5 vif. 
5 950 $. Auto Rime*, 97S-7787 
TOYOTA Corollo 92 LSX , 5 vit..! 

Kr. km Illimité, comme neuve, 
50 $• Auto O- Bolsclolr 975-7787. f 

TOYOTA Corollo 92, LSX, blanc., 
out., 97 Khm, A-1,9250 $, 359-1734 j 
TOYOTA CreckJo 90 out. seule-1 
ment 45 000km occasion unique 

AUTO SYMBOL 737-2532 
TOYOTA Cresslda 89, condition! VOLKS Gorf 95, 4 portes, démons 

ocneteur sérieux seulement, 
Oorontie 10 ons. 963-6962 
VOLKS Gorf 88, Al. 135 000 km 
5 vit., moos, 4 200 $, 341-9238 
VOLKS Golf 90,4 portes, out., tort 
cossettes, M.G.B. 471-2610. 
VOLKS Gorf 90. 5950$, Tri Autel 
327-3315. 
VOLKS Gorf 94. 2 portes out (4 

RIMAR AUTO 253-4811 
VOLKS Gort 95, CL out. 4 portes 
6000 km. 1 
Automobile A. Bélanger 474-2421 

A-1,12 000 $, nea privée, 3*3-6556 

TOYOTA DUVAL 
655 2350 

VENTE VENTE VENTE 
SURPLUS D'INVENTAIRE 

A DES PRIX D'ENCAN 
Cresslda, olr, euh*, etc. 91 
TerceL 90 o 93 
Coro«IO 89 o 94 
Paseo 92, 5 vrt., outo. olr 
ComrY 90 o 93 
Nissan Sentra. outo, oir 92 
Moxao MPV V6, out., oir 
8 possopers 92 
Honda Civlc out. 90 

TOYOTA DUVAL 

655-2350 

LOISIRS ET VEHICULES CREOTIFS 

succombe aux blessures 
P r o p o s î t i o ^ i reçues dans un accident 
« l ' a f f a i r e * 

605 ARTICLES 
EQUIPEMENTS 

DE SPORT 

TABLES billard neuves, 800 V 
PALASOM BILLARD 631-1049 

608 BICYCLETTES, 
SKI, C0LF 

BICYCLETTE de course, haute 
gomme, marque CIOCC. 277-7431 

655 MOTOCYCLETTES 

ACHETE moto. VTT, comptant, 
che:-vous. 894-5250, 971-0466 crtr 
BMW '97, K75S, 10 000 km, rouge, 
excellent état, 8500$. 626-7102 
BMW R80RT 87. état neuf, 4 995$. 
Mélodie. 460-7189 iolsse message. 
BMW 90 K1, 20 000 km, 1000 ce, 
9000 $. 433-7735. 

4 3 M l 0 ' i S e BMW, Kl 100 LT, 92, 96 000 km. 

TOYOTA GTS 90 équipée, tolt.| 
mogs, rodio am-fm cassette, oor. 
Toyoto. Gorooe Gognon 589-3743 

TOYOTA MR 2, 85, 3800 $. 
625-9600  

TOYOTA MR2 1986, rouge. 87 5001 
km, peinture 9 mois, 445-8686. 
TOYOTA Paseo *92,29 000 km toit. | 
mog, pas de tps, prive. 625-7865. 
TOYOTA Paseo '92. 61 0000km. I 
out., garantie, 9 500 $. 525-9498. 
TOYOTA Prevlo LE 92, tout| 
équipe, comme neuve 
Blainville Toyota 435-368 
TOYOTA Previo 93, tout équipé, 
double oh-, vitres et portes elect. 
8 pneus, chauffe bloc, oor. Klk>-
metroge Illimité. Echange oc cet» te. 

trerteur, 4 en Inventaire a liquider 
Automobile A. Bekyger 474-24 
VOLKS GTI 92 vert 

RIMAR AUTO 253-4888 
"VOLKS Jetta Flair *90. mon., A1J 
79 000 Km, équipée, 514-436-194 
VOLKS Jetta GL *93. 5 vit., oir] 
LectQlr Auto 376-2630, 321-?223J 
VOLKS Jetta 83, mon, 4 portes! 
gaz, 170 000 km 800 $, 344-4998] 
VOLKS Jetta 87 out, 4 portes] 
1500$. Crtr. 443-2337. 
VOLKS Jetta 87 GL. turbo. diesel] 
118 000 km, A-1, 3400 $. 389-6923] 

"VOLKS Jetta 88, mon., 4 portes] 
blonçhe, 5000 S, 651-7796 
VOLKS Jette 92, 4 portes, 5 vtt.| 
noire, super propre, spécial, 
9495 $. Auto R T. 476-6080,438-7151 
VOLKS Jetta 94, neuve, b liquider J 
Prix défiant toute compétition. 
A. Békmger Moscouche 474-24: 
VOLKS Jetta. turbo diésëTT92J 
Leclolr Auto 376-2630, 321-2223.1 
VOLKS Passât "92, 5 vit., air 
Leclotr Auto 321-2223, 376-2630.1 
VOLKS Passât familkjle 95. eaui-

HONOA Aspencode 84,74 000 km, 
beaucoup de chrome, 5500 $. 

444-4547 

655 M0T0CYCLETTES1710 OCCASIONS 
D'AFFAIRES 

HONDA CB-750 1977, 28 000 km, 
chrome, 1200 $, 462-1805. 
HONDA Intercepter 750 19847, 
chaîne neuve, 2 500 $, 655-2998 
HONDA 750 F 78. cdlectlorweur, 
modèle original, très propre, mé­
canique A-1, 1300 S. 667-0938 

A QUI lo chonce? 50 000 $ et plus 
par année. Aucun investissement. 
Sa propre entreprise. Couple ou 
personne sérieuse. F inonce par le 
SOI. Chômage un atout. 
M. Aldo, 923-4885. 

KAWASAKI VOYOger 1300 6 cyl. 
1984, état neuf, S 950 S, 942-35501 
KAWASAKI 84 14 000 km, bon état,| 
pneus neufs et batterie neufs, prix 
ferme 2500 $. 643-0897 après I6h 

MOBYLETTE Honda, bleue, 4V 
ce , 2000. km, très propre, 825 $,| 
3S9-8037O St-Jeon. 

ABSOLUMENT Révolutionnaire! 
150 Slour 0 temps partiel ou plus 
o temps pieln. 
Tél.: 1-418-338-0371 Jean-Marc. 
LAVAL, restaurant équipe (100 
Places) q louer, • sotie de réception 
(60 ploces). Irtf.: (514) 628-4050 

YAMAHA Venture Rovol 86, 55 000 
km, et remorque. 7500 $.581-6118. 
YAMAHA 1979. SR500 (route) et] 
TY750 (trial), condition A-1, 
meilleure offre. (514) 449-3729 

PLANS D'AFFAIRES 
Pour progromme prêts 50 000 $ 

• Gorontle le travail. • 
Demandez FRANK 

Bur.514-985 3271. SoirS 14-493-6404 
PLATEAU, bâtiment avec bar en 
opération, possibilité B & B 
12 chombres, bien situe, 650 000$. 
Lo Presse Réf. 17973. C.P. 6041. 

MOTO Cross 125, Yz, comme neuf, 
pneus originaux, 1350$. 478-2621 
YAMAHA FZR 600 '93, gor. mol-
'96, tout équipée, 6500 km, 667-9360.| suce. Centre-Ville, Mfl, H3C 3E3. 

POUR travailleur manuel sujet ou 
prêt garanti, territoire exclusif, 
possibilités énormes. 

* ir * 
687-0223 

714 FRANCHISES 

VENDEURS d'armoires oe cuisine 
ochétent salle de montre, bteni 
situe, bon marche. 522-5562. 

715 SERVICES 
FINANCIERS 

ARGENT a prêter, contre dépôt 
or, ckomonts et montres. 892-0756 

Softe' c&rfton- soir- 6 7 ^ 1 surplus Ford, Chevy. ca-parTorre conemon, soir. 672-61781 pitons, motos, bateaux, a partir oe 
100$. Messoge enr. 24h, 851-0118. 

pce, 13 000km, 25 500 $• 623-458! 
VOLKS Passât GL *92, out.. 
Lecloir Auto 376-2630, 321-2223 
VOLKS Passât GL 91, bleue, mon., 
entretenue par un maniaque, 
8400 $, 737-1986  
VOLKS Passât GL 91, out., 
eajloee, ABS, oor. 01-97 ?00 
km, 8950 $, Univa Auto 594 f 
VOLKS Passât GL 92, 5 vit., 
eaulpee, rouge cuir gris, 76 
km. gor. 09-97, 12 800 $. SergeJ 
lour 334-1510, soir 224-2352. 

OFFRE SPECIALE 
M0T0BAINES 
2 lignes, 7 jours 

seulement 14,89 $ * plus taxes 
(7,45 S / «flic iddKtowfc) , 

ANNONCES CLASSEES 
La Presse 
285-7111 

Interurbains sans frais: 1-800-361-5013 
Télécopieur: (514) 848-6287 

* N.B.: Vu les conditions particulières de cette offre, aucun 
chongement ne peut être apporte ou texte original en cours 
de parution. 
On peut doutrepart, se prévaloir du privilège d'anrtukroon 
en tout temps a partir de ta première publication. Mais 
telle annulation n'ottere en nen la facturation qui s'établira 
obligatoirement sur 7 tours de publication. 

712 ASSOCIES 
DEMANDES 

EAU DE SOURCE NATURELLE 
Embautciileur bien établi 

cherche associes financiers. 
De 8h a 21h, 1-800-363-5171 

JURIDICTION 
EXEMPTE D'IMPOTS 

AUX CARAÏBES 
Cabinet d avocats situe aux lies 
Turks et Caicos. dans les 
Antilles Britanniques depuis 
1976. Services juridiques 
confidentiels pour particuliers et 
sociétés cherchant à relocahser 
leurs actifs dans une colonie 

1| britannique libre d impôts 
Consultations a Montréal 

du 3 au 8 avril 1995 
COLLOQUE 

Sooetes à l'étranger, trusts, 
protection d'actifs, affaires 
bancaires et planification fiscale 
• se tiendra aux Iles du 
30 avril au 3 mai 1995. 

McLcan & Associates 
McLean Building 

2001 Leeward Hwy 
Providencioles 

Turks & Caicos Istands 
Tel: (809) 946-4277 
Fax: (809) 946-4484 

714 FRANCHISES 

i AMBITIEUX? Trovoll pour toi. De 
[300 000 S a 500 000 S dans les 
|armoires de cuisine. Requis 
10 000S. Demande! Léo, 522-5567 
MICROPLAY, le réseau de fran­
chises de jeux vidéo le plus grand 
d*Ameriaue du Nord, comprenant 
plus de 100 mcjgosins ou pays. 

(Pour tous rens. téléphoner ou 
1-300-615-PLAY ou 514-334-4461 

718 ARGENT DEMANDE 

1ERE ET 2E hypothèque, prêteurs 
prives. Notoire 849-4848,273-7506. 

725 TENUE DE LIVRES, 
IMPOT 

EX -TRAVAILLANT, ministère du 
revenu, impôt commerce, gain 
çqprtol. Service domicile, 352-S603 
R. GALIPEAU & ASS Impôt de fous 
genres 722-1759, 722-5904 

658 BATEAUX-MOTEUR, 
YACHTS. VOILIERS 

C & C 27, 1085, diesel, roue, 
enrouleur, propane, 418-673-4378. 

Ï ^ L a v i s 

658 BATEAUX-MOTEUR. 
YACHTS, V0LIERS 801 AVIS LEGAUX, 

APPELS D'OFFRES 

Blainville Toyota 435-3685 

TOYOTA RECHERCHEES 

VOLKS Passât GL, '91, out.. 71 w v « • w w r . > t t _ - . 
km, spécial. Dupré outo, 9é4-6203| CARVER 1988 Sontego 27' très 
- Y — — — r — ~. — J propre, génératrice J kw. Onon, VOLKS Passât GLS VR6, 5 
équipe démonstrateur 

RIMAR AUTO 253-4888 
VOLKS Passât GLS 95, T diesel 
vert ctasstaue démonstrateur Ci 
teauguoy Volkswagen, 698-2261 
VOLKS Passât 1991, att , eaulpee, 
état A-1! 8995 S. Prive, 585-0702] 
VOLKS PASSAT SYNCHRO 92 

Itout équipée, jour: 1-514-371-3434, 
SOir: 1-514-377-3434 

87 Tercel, 5 portes, out,130 000 km 
90 Tercel DX coupe. 85 000 km 
91 Tercel DX 2 portes 95 000 km 
91 Tercel DX 4 portes75 000 km 
91 Tercel LE 4 portes 95 000 km 
91 Tercel LE 4 portes 65 000 km 
92 Tercel. * W ^ o u t - . 6 8 000 km i 4x4Aprendrois échange, ortalnoiei 
52 T Ï S lLS$ 44 ,SSSsS 9 ^ W A U t 0 TECHNI-PLUS R S S E H 
95 Tercel, out., 9 600 km | 
88 Cor041a LE outo. 76 000 km 
90 Coroita DX outo 86 000 km I 
90 Corolla LE outo 98 000 km 
92 Corollo LE 5 vit. 69 000 km 
92 Corolla DX 5 vit. 79 000 km 
92 Corolla LSX 92 000 km 
92 Corollo fom. 95 000 km 
93 Corolla LE 5 vit. 66 000 km 
90 Comry, out., air, 105 000 km 
94 Comry LE auto 35 000 km 
94 Comry coupe 5 vtt. 100 km 
95 Comry V6 LE 11 000 km| 

CARVER 350, 1992, AFT cabine, 
[fout équipé, 418-486-7408  
! GLASTRON CV16, 140 forces, 
Inboord, remorque, peinture et Int. 
retoits. 8 500 S, discutable. 
Jour: 973-4335. soir: 588-3940. 

VOLKS Robert 84, bonne condition 
1 000 S, 521-1621 

VOLKS WesttoJta 1971, pièces o| 
vendre. 436-4827. 

HUNTER 25 pi. voiles neuves 1 an, 
8000 S. Déménagement. 923-8891. 
MAXUM 27 pi, 1993, 2 moteurs, 

140 heures. Location Eipta 893-5155. 
[SEA RAY, 280 DA. 1991, 2X350, 
Mn-bond. soir: 649-1171. 

VOLKSWAGEN 
AUTO E. LAUZON 

VOILIER de mer. 22*. fibre, remor-
aue, bricoleur, 570Ô S, 494-7816. 

VOILIER Nordico 20'. 1976, moteur 
9.9 et remoraue, 6000S, 697-5208. AVIS OE FERMETURE 

-OT 

659 
AU VENT FOU achat, vente, neuf 
et usage. 640-3001; 1-800-336-2126 

667 

DE CLOTURE D'INVENTAIRE 
Avis est donne o toutes personnes 

PLANCHES l'nferessees que l'Inventaire pour 
A r l10 Succession Léonard Bornes, oui 
A VOILE lest decede le 28 octobre f994, 

anciennement de lo Ville de Ste-
Anne de Bellevue, province de 
Québec, est situe au bureau 
corporatif de ta Société de Fiducie 
TD, 1130 rue Sherbrooke ouest, 2e 
etote, Montréal, Québec H3A 2M« 

VEHICULES 
RECREATIFS 

ATTACHE remoraue. Installation., 
fitoge, pièces VJ., Beko 521-16031 
FIFTH WHELL Tro*ler Linx 1990,. 
21.5 926-3803, pogette 741-090é| 
JACO Fifttvkheel 83,28'' ;,trésbier 
équipe, oir climatise, très propn 
auvent 20', 10 000 4. 374-7503 

SOCIÉTÉ 
POUR LES 
ENFANTS 
HANDICAPES 
Du QUÉBEC 

HOULE TOYOTA 
351 5010 

TOYOTA Supra '89, blanche, out., 
bonne condition. 1-819:/" 1170 
TOYOTA Tercel 85, 5 portes, 5 
vit., très ftabie. 750 S. 669-9360 
TOYOTA Tercel familiale. : 35, *86, 
4ri, 2 °00 S. 49 -̂5870 
TOYOTA Tercel familiale 86, aùt, I 
4 X 4, 130000 km, Impeccable, pas 
de rouille, 3250S, 952-5749 crtr. 
TOYOTA Tercel DLX 89.4 portes, 
out.,tres propre, 54505 crtr 445-4281 
TOYOTA Tercel DX 92, out., 
25 000 km, extension de garantie. 

AGENCE VERDI. 967-7963 
TOYOTA Tercel DX 92, oui.. 94955. j 
Vllle-Morle Suiukl 598-8666. 
TOYOTA Tercel LE 91, 4 portes, 
out.. Boisvert Fy d, Daniel 6SS-1301 
TOYOTA Tercel LS 94, 4 portes. 
25 000 km, out., servos, cassettes, 
QOr.. 10999 5. SD. Auto, 952-9908. 
"TOYOTA Tercel S 91 mon. 
portes. 56005. S.Auto 951-4073 
TOYOTA Tercel SR5 1985. 108 000 
km, mogs, 1 750 5, crtr 951-4073 

94 Gorf CL démo 5 vit. 11 000km1 

94 Jetta GL de ma 5 vit. toit 
92 Golf diesel toit vert 
91 Golf 5 vrt. tort rouge 
92 Jetta 5 vrt. tort rouge 
90 Fox 4 vrt. rouge 86 000km 
94 Jetta CL aut. blanc 13 000km | 
94 Jetta Cl 5 vit. toit 12 000km 

430-1460 
AUTO E. LAUZON 

1384 Bboui. LobeMe, Blainville 

VÔtKSWAGEfi 
AUTO STOLZ 

94 GOLF CL, demo. outo-5 vit. 
94 GOLF CL, auto. tait. 12 000 kml 
92 JETTA GL 5 vit. air, 71 000 km 
89 JETTA, Ftair auto. 98 000 km 

642-6242 
13255. Sherbrooke E . Mt» 

VOLVO MERCEDES-BMW 

MECANIQUE 40 S H 

Quand je serai grand, 
je serai guéri. 

801 AVIS LEGAUX. 
APPELS D'OFFRES 

A V I * Ufc FERMETURE 
DE CLOTURE D'INVENTAIRE 

Avis est donne o toutes personnes 
Intéressées que l'inventaire pour 
ta Succession Ehrentrud Strelt. qui, 
est decede le 26 octobre 1994, 
anciennement de lo Ville de Mont­
réal, province de Québec, est situe 
ou bureou corporatif de ta Société 
de Fiducie TD. 1130 rue Sherbroo­
ke ouest, 2c étage, Montréal, 
Québec H3A 2M9 

805 AVIS 
DIVERS 

RECHERCHE O. Ngonioli. oorde 
ses biens 3 mois, âpres en dispose. 
Procrietaire 

Fondation Charles-Bruneau 256-0404 

ETES-VOUS OBSERVATEUR? 

R E P O N S E S 
1) Épaule droite de la femme de gauche. 
2) Radeau plus court, derrière la femme 

de gauche. 
5) Mât de gauche pius long au pied. 
4) Manche gauche de la voile de gauche 

complétée. 
5) Horizon incomplet, au-dessus de la 

voile de gauche. 
6) Hanche de la femme de droite. 
7) Mât de la voile de droite plus haut. 
8) Attache inférieure gauche de la voile 

de droite. 

91 940, 16 v. CTorontic. 
88 GLE 740. Gororrt.e. 
EURAUTQ, 1-431-720», 476-68771 
VOLVO 1984, out., 4 portes, mê-
conique Al, 667-4149. 
VOLVO 244, DL 83. morlne, out,| TOYOTA Tercel 1992, out., 4 i VOLVO 244, DL 83. morlne, out, 

portes. 8500$. 466-3494, 353-8453. I 237 000 km, gronde route, bien 
TOYOTA Tercel 83, out.. 

489-0046 ou 278-8290 
i r I entretenue, propre, 8 pneus, 2300 

2 0 0 M $, lour; 856-6610, soir 446-1712. 
T f t v n T A i*rr« »i hnn Atrrt S I VOLVO 245 GL fomllloie, 83, S vrt., lSIZAJSPi3^?M!SSf 2 3 0 0 0 0 p r o u e s olltoges t hiver, 
morche, vente ropide. 628-5950 | 1 3 0 0 ^ 81 -̂371-2024 trois vires 
TOYOTA Tercel 87, mon., 87 000 
km, 2 portes, comme neuve, 3450$. 
B. Autos, 899-5986. 
TOYOTA Tercel 89 mon. blet 
120 000km pas de rouille 49955 

DUVAL MAZDA 449 7929 
TOYOTA Tercel 90, mon., 2 portes, 
hetchbock, 119 000 km, aubaine 
3350 $ negocioble. 648-6877. 

VOLVO 740 turbo, fomllloie 90, 
5 vH 95 000km, oaronhe dec. 05 j 
ou 120 000km, noire, cuir, clima­
tisation, 15 500 $, Jour: 284-5303, 
soir et week end: 934-0898 
VOLVO 760 GLE 1986, 87 000 krrD 
tout eaulpee, air. tort ouvrant, cuir, 
etc. 8750 $. 874-5585 sem. 9h o 17h. 

, VOLVO 760 1985, out.. tout êaul • 
TOYOTA Tercel 93.4 portes, bHou. I Pee. propre, mogs, 4425S, 668-4531. 
Dellsle Auto 523-1122. I V Q L V Q 850 turoo fomlltale '94. 
TOYOTA Tercel 92,4 portes, 5 vit. | 'fraction contror, toutes les 00-1 

" )0 km. Intérieur tissu, gri 
ACURA PLUS 435-4455 

TOYOTA Tercel 93, out.. 2 portes,. 
12 600km, onti-vol, 9 950$. 653-633/ VOLVO 850 GLT 93 out CD, gor. 

pour 240 000 km 

54 000 km. Intérieur tissu, grise | lions, pneus hiver, ete, coui 
argent, irrt. cuir chorcoal, 
J.C. 943-0113, 943-0114. 

TOYOTA Tercel 94 LS, 4 partes, 
mon., 10 000 km 11 500 $ neg.. 
femme proprk), 667-3243. 
TOYOTA Tercel 94, occasions 
garanties et démos bas km, echan-
ge bienvenu, financement rapide 
Blainville Toyota 435-368 

TOYOTA Tercel. 92. DX, 
Biondln Moido, 324-9100  
TOYOTA 89 Supro turbo. 5 vrtes-
ses, noir, échange accepte. Mark) 

P Blainville Toyota 435-368 
TOYOTA 95: le forme un groupe 

obtenir le prix d'ocheteurs pour 
oe flone. Controt en ovril. 688-0072 
TRACER 88. out.. 4 portes, comme 
neuve, 2950 $. 6. Auto. 899-5986 
TR-4 74, btanche, mog, Rood Bor" 
60 000 milles, très propre, e«cel-
lerrte condition, 6900$, 699-0366 
VfLLAOCR Mercurv 93. tout eoui-
pe, 25 000 km seulement. Echange 
accepté. Financement sur pkxe 
Blainville Toyota 435-368 

VOLKS • AUTX Spectatiste p*eces 
et service. Tri Auto, 327-3315. 
VOLKS Gorf GL 89, 4 portes, out.. 
servos, 107 000 km, Impeccable, 
5300 S, R. crtr, 737-ÔS48. 
VOLKS Gorf 86. 2 portes, TvW7, 
9 0 ^ l , Ç n Ç n ' ' 1 W-2637. 
VOLKS Beette 62, de collection, 
outhenHoue, excellente cc^rtion, 
47 000 ml, 9800 $. 337-9495. 

VOLKS Cabriolet '82, extra prôprëT 
mogs, 4 200 $ neg 468-?»27. 
VOLKS Cabriolet out, 107 000"km 
Pos <fhfver. 4200 $. 482 2670. 
VOLKS Cobrtatet 1991, rouge. Int. 
et tort blancs; 67 000 h m Parfortr 
condition. 14 000 S. 848-1819. 
VOLKS Cabrtalet 82, noire, torl 
neuf, propre. 3250 $. 668-4538 
VOLKS Cabrtalet 93 m 

mu 
, out 

Moule & Frères 471-4647. 
VOLKS Cabriole* 93, out. 
km, mogs goutte d'eau, "show 
room". Pas d'hiver. Gor. A vr*r. 
18 500 $. 4̂ 7-0493 UWmote Autos 
VOLKS Corrodo 90, 5 vtt. 120 000 
km, comme neuve, 11 450 $ Fout 
votrt Svnnoft Auto 658-6645. 
VOLKS fox 6L~19è4, 1Ô5 000 km, 
excellent état, 2800 $. 931-6809 
VOUS Foi GL lé. très propre. 
2100 $. 274-1699 
VÔLki Po. m. \ partes, mon., 
3 800 % (819) 3&W31 
VOLki fox 40, 4 vH.. l4i 066km. 
rodta anti-vol. comme neuve. 
4500 $ neg-, 881-0048, 8+3-45*4 
VOLKS Fox 91. mon. rouge, toft. 
7 portas, 69 000km. 46601679-375^ 
VOLKS Fox, 88. mon, btanche, 4 
pertes, km, 24$0 $. 967-1641 
WmrfÈZBm R * Portes 

» • rouge, 68 000km. lecteur 
pneus. 7800 $. 525-4677 
V O U i Gorf diesel 85. gris. 
7300 $. 661-8466 
VOLKS Gorf dVsei 90, très propre. 
$ 700 % discutobte Sophie, 761-028) 
VOLKS Gorf GL 93 turbo diesel tari 

AUTONOR 1 43* 8311 

740 GL, 91 out., air ABS, 30 0001 
km, toit, vH. croisière 
740, 89, aut. ou 5 vit. 
760 GLE. 88, luxueuse, 8350 $ 
740, 87, 5 vrt., air, 90 000 km 
740 GLE, '86, aut., 115 000 km. 
760 turbo 86, cuir, équipe 
760 T, 84, mon. 3900 S 
Auto Originale, 7 tours, 433-75751 

555 AUTOSCAMIONS 
ANTI0UES 

ET DE COLLECTION 

CHRYSLER 1966, sport, antique,! 
voiture de collection, btanchej 
comme neuve. 9000 S. 388-3039 

Jeunes écroués et mis à l'épreuve 
En 1993-94, 78 010 causes ont été entendues parles tribunaux de jeunesse. 

3 % 
d'acquittements 

39 % de 
mises à 
l'épreuve 

3 3 % d e 
peines 
de prison 

5 % de verdicts de culpabilité 
ayant entraîné des 
compensations, des excuses ou 
de là thérapie 

— 7 % d'amendes 

13% de travaux 
communautaires 

¥ 

—— 
Source: Statistique Canada (PC) 

565 ACHAT, VENTE. 
LOCATION 
ECHANGE 

ACHAT outos, motos, cornions 
usagés ou pour pièces (scrap)J 
Pavons comptant. 333-4011 

ACHAT AUTOS 7 JOURS 
Payons comptant. remorquage 

947-9293 

ACHAT AUTOS-CAMION! 
pour ferroille ou outres, payons] 
comptant, remorquoge gratuit. 

328-2744 OU 383 0224 
ACHETONS outos, cornions. Bon?, 
pos bor.. Meilleur prix. 943-2547. 

Le nombre de jeunes 
en prison a augmenté 
de 20 p. cent en 8 ans 

Ce n'est pas le cancer qui l'a emporté 
Presse Canadienne 

GRANHY 

• L'ancien député péquiste de Shefford 
à T Assemblée nationale de 1981 à 1994, 
Roger Paré, est décédé hier à l'hôpital 
Cité de la Santé de Laval, à l'âge de 48 
ans. 

Bien que Roger Paré souffrait depuis 
longtemps d'un cancer du poumon, ce 
sont plutôt les blessures qu'il a subies le 
9 mars dans un accident de voiture qui 
ont abrégé sa vie. 

Ce jour-là, il circulait en pleine tem­
pête sur l'autoroute 20 en direction de 
Québec lorsque, à la hauteur de Drum-
mondvil le , sa voi ture a embouti un 
chasse-neige. 

Roger Paré avait eu le sternum brisé 
et avait été sévèrement coupé à la tête. 
Soigné à l'hôpital de Drummondville, il 
avait obtenu son congé environ une se­
maine plus tard. 

Mais le 21 mars, il était hospitalisé 
de nouveau à la Cité de la Santé de La­
val, souffrant de violents maux de tête. 
Les médecins lui découvrirent deux lé­
sions au cerveau, qui pourraient être 
des séquelles de l'accident. 

« En une semaine, il a complètement 
changé. Jeudi, il ne pouvait plus se le­
ver et dimanche, il ne parlait plus du 
tout. 11 était à demi conscient », a expli­
qué le frère du défunt, Réal Parc. 

Il a mentionné qu'avant l'accident, 
son frère Roger se portait relativement 
bien malgré la maladie qui le minait. 
«Son 4 8 e anniversaire, le 19 février, il 
l'a célébré en Floride et il nous était re­
venu avec un beau teint basané, il avait 
l'air bien en forme. Nous étions cer­
tains qu'il était avec nous pour un bout 
de temps encore. Son accident de voitu­
re nous a beaucoup surpris, on ne pen­
sait pas qu'il pouvait être sur la route 
par un temps pareil. Il s'en allait à un 
rendez-vous », a précisé Réal Paré. 

La nouvelle du décès de Roger Paré a 
semé la consternation parmi ses amis 
du Parti québécois de Shefford. « le 
viens de perdre un grand chum. C'était 
bien plus qu'un député pour moi , 
c'était un ami intime », a commenté en 
pleurant leannette Rainville, une mili­
tante de longue date. 

lacques Martin, qui a oeuvré neuf ans 
aux côtés de Roger Paré en tant que se­
crétaire de comté, assure qu'il ne pour­
ra conserver que de bons souvenirs de 
son ancien patron. « Pour moi, c'est 
plus qu'un ami, c'est le gars qui m'a 
donné ma chance dans la vie. Roger fai­
sait confiance aux gens. |e trouve ça 
bien triste une fin comme celle-là. Il 
s'est battu toute sa vie pour la souverai­
neté et il ne la verra même pas. » 

« Il a été un des meilleurs députés à 
mettre les pieds à l'Assemblée nationa­
le. Il était affable et doux, il avait juste 
une agressivité pour attaquer les dos­
siers », a dit le vice-premier ministre 
Bernard Landry, de passage à Granby 
hier soir. 

« En deux semaines, il avait connu 
tout le monde qui s'occupait d'une pro­
blématique. Il était imbattable dans les-
;dossiers de comté. On perd un grand 

homme », a ajouté M. Landry. 

Celui que lacques Parizeau a déjà 
qualifié de « député des députés » à cau­
se de son dévouement total pour son 
comté avait vu le jour à Acton Vale le 
19 février 1947. II était âgé de 15 ans 
lorsque sa famille déménagea à Granby, 
sa ville d'adoption. 

Devenu membre du Parti québécois 
en 1971 , il participe bénévolement à 
une première campagne électorale en 
1976 puis, en 1978, prend la direction 
de l'organisation du parti dans Shef­
ford. Au référendum de 1980, il est le 
chef du c o m i t é du « OUI » puis en 
1981, il se porte candidat à l'investiture 
du parti dans Shefford et est élu dépu­
té. Il sera réélu en 1985 puis en 1989, 
pour entreprendre ce qui devait s'avérer 
son dernier mandat. 

Le 18 novembre 1993, Roger Paré a 
pris tout le monde par surprise en an­
nonçant que la maladie le forçait à 
mettre un terme à sa carrière politique. 

Roger Paré laisse dans le deuil sa 
mère, Simone, ses six frères et leurs 
épouses, Guy ( Ginette Chénard ) , Réal 
( Claudette Labelle ), Robert ( Collette 
Larivière ), lean-Luc ( Paulette Dubois ) , 
Sylvain ( |any Dextrase ) et Richard 
( Chantai Coupeland ) ainsi que dix ne­
veux et nièces. 

Demande de moratoire contre 
les matières dangereuses 
dans le tunnel de Melocheville 
G E O R G E S L A M O N 

MELOCHEVILLE 

• Inquiets de l'impact économique im­
portant q u ' e n t r a î n e r a l'interdiction des 
matières dangereuses dans le tunnel de 
Melocheville, les dirigeants de la Muni­
cipalité régionale de comté de Beauhar-
nois-Salaberry et l'Association du ca­
m i o n n a g e ont r é c l a m é , h i e r , du 
ministre des Transports du Québec, un 
moratoire sur ce projet « tant et aussi 
longtemps que l'autoroute 30 ne sera 
pas prolongée » sur leur territoire. 

Car c'est encore et toujours la ques­
tion du prolongement de l'autoroute 30 
qui surgit dans ce débat éminemment 
politique. 

Rappelons que le 15 mars, le ministre 
(acques Léonard annonçait qu'a la lu­
mière des résultats d'une étude d'im­
pact ( 1991 ) de la firme Cogesult, à la 
demande de la Voie maritime du Saint-
Laurent , propr ié ta ire du tunnel , il 
n'avait d'autre choix que de donner sui­
te aux recommandations d'interdiction 
en ce sens. La Voie maritime arguait 
que la fermeture du tunnel à la suite 
d'un accident représenta i t un coût 
moyen quotidien de 30 000 $ par navire 
paralysé. La réglementation en ce sens 
ne devrait entrer en vigueur que dans 
quelques mois. 

Yves Daoust, préfet de la MRC de 
Beauharnois -Salaberry et maire de 
Saint-Louis-de-Gonzague, a qualifié, en 
conférence de presse, cette décision 
« d'illogisme évident ». Elle aura, selon 
lui, pour conséquence « d'enclaver et 
d'isoler davantage » le territoire déjà 
lourdement paralysé par la présence de 
deux ponts-levis et d'un tunnel. 

Qui plus est, par cette décision, le 
m i n i s t è r e n e f a i t , à s o n a v i s . 

qu'« admettre et confirmer implicite­
ment l'urgence et la nécessité de termi­
ner l'autoroute 30 », seule voie de com-
m u n i c a t i o n qui p e r m e t t r a i t de 
répondre, non seulement aux exigences 
du trafic lourd, mais aussi à celles du 
transport de matières dangereuses. Seul 
lien routier national disponible dans la 
région actuellement, ce tunnel, qui exis­
tait avant la création de la Voie mariti­
me, relie les municipalités de Saint-Thi-
m o t é e et de M e l o c h e v i l l e à l ' î le 
artificielle de Salaberry-de-Valleyfield 
depuis le début des années 1950. 

Pour sa part, le maire de Melochevil­
le, Daniel Charlebois, estime que le mi­
nistre « fait carrément fausse route », 
puisqu'en appliquant une telle régle­
mentation, il ne fera que contribuer da­
vantage à la paralysie du transport ré­
gional, déjà lourdement hypothéqué. 

À son avis, cette décision engendrera 
des coûts additionnels d'approvisionne­
ment et de livraison par suite d'un dé­
tour de 20 à 30 km, d'où une compétiti­
vité plus féroce pour les entreprises en 
proie à une conjoncture économique 
déjà fort difficile. «< Qu'on arrête de par­
ler de l'autoroute et qu'on la fasse », a-
t-il l a n c é . Il a n o t é que depuis la 
construction de ce tunnel, il y plus de 
40 ans, on n'a eu à déplorer aucun acci­
dent relié au transport de matières dan­
gereuses. 

L'Association du camionnage, de son 
côté, s'oppose unanimement à cette ré­
glementation, insistant sur le fait que 
87 p. cent des marchandises dangereu­
ses transportées par camion sont consti­
tuées de matières corrosives et non ex­
plosives. 

)eudi, les représentants de la région 
doivent rencontrer le ministre Léonard. 

Séquestration et vol vaudront 
13 ans de prison à deux individus 
Presse Canadienne 

ATTENTION PAYONS PLUSl 
Pour outos, comtonv tous états.! 
Payons comptant. 971-9940. 

Presse Canadienne 
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OTTAWA 

M Le nombre de jeunes gens qui pur­
gent des peines de prison a augmente 
d'un cinquième au cours des huit der­
nières années, signale Statistique Cana­
da. 

En 1 9 9 3 - 9 4 , compte non tenu des 
Territoires du Nord-Ouest, 4886 jeunes 
se trouvaient derrière les barreaux, qu'il 
s'agisse d'une institution carcérale, d'un 
centre résidentiel surveillé ou d'un au­
tre genre de prison. Cela représente une 
hausse de 21 p. cent par rapport a 1986-
87, a indiqué le Centre de la statistique 
juridique de l'agence. 

Le rapport publié hier fait ressortir 
que les a u g m e n t a t i o n s vont de l ia 
p. cent en Colombie-Britannique à 115 
p. cent en Ile-du-Prince-Édouard. 

C e p e n d a n t , le n o m b r e de jeunes 
— des p e r s o n n e s âgées de 12 à 17 
ans — sous les verrous à Terre-Neuve, 
au Québec, au Manitoba et au Yukon a 
chuté durant cette période. 

Alors que le nombre de jeunes déte­
nus à travers le Canada a augmenté de 

façon graduelle, le nombre de ceux con­
damnés à des peines de prison a fait un 
bond de 41 p. cent. 

Pris ensemble, les chiffres indiquent 
que la tendance est aux sentences plus 
courtes mais plus fréquentes, a souligne 
le centre. 

La croissance démographique est en 
partie responsable de ces augmenta­
tions. 

« Généralement, dans la plupart des 
provinces, le taux d'incarcération n'a 
varié que légèrement au cours des huit 
dernières années. » 

Au c o u r s de c e t t e pér iode , on a 
constaté une hausse de 25 p. cent du 
nombre de causes entendues par les tri­
bunaux de jeunesse dans les provinces 
et territoires pour lesquels des données 
étaient disponibles. 

11 y a eu une augmentation de 16 
p. cent du nombre de causes qui se sont 
terminées par un verdict de culpabilité 

Mais le pourcentage de causes ayant 
entraine un verdict de culpabilité est 
demeuré le même, à savoir à peu près 
trois quarts de toutes les causes. 

SAINT-GEORGES DE BEAVCE 

• Deux hommes ont été condamnés 
hier à 13 ans de prison pour le vol 
d'une somme de 150 0 0 0 $ et la séques­
tration d'une gérante de caisse et de ses 
deux enfants, en septembre 1993. 

Le juge Gaston Desjardins n'a pas flé­
chi devant l'avocat de la défense qui 
demandait une réduction de peine pour 
Alain Bonneau, 42 ans, et jocelyn Gar-
neau, 32 ans, soutenant que les victimes 
n'avaient pas été malmenées et que 
leurs kidnappeurs étaient même restes 
« polis ». 

« Le haut degré de préméditation ( les 
voleurs savaient qu'un sociétaire avait 
fait venir une somme importante à la 
caisse ), le montant du vol non récupé­
ré, la séquestration longue et pas néces­
saire pour arriver à vos fins, les consé­
quences pour les victimes et l'absence 
de regrets et de remords de votre part, 
sont tous des facteurs aggravants à vo­
tre décharge », a conclu le juge. 

« Rien ne vous est favorable dans cet­
te affaire, si ce n'est que vous avez été 
polis. C'est bien peu. pour tous les pro­
blèmes que vous avez causés à ces 
gens. » 

En septembre 1993. Bonneau et Gar-
neau avaient séquestré la gérante de la . 
caisse populaire de Saint-Louis-de-Gon-
zague, de même que sa fille et son fils 
de 22 ans, avant de se rendre à l'institu­
tion bancaire avec elle, le lendemain, 
pour s'emparer de l'argent. 

Avant de prononcer la sentence, le 
magistrat a lu un poème écrit par l'une 
des victimes, une fillette qui avait 12 
ans à l'époque, et qui relatait la terreur 
qu'elle avait vécue. 

« Ce poème est le cri de désespoir des 
victimes envers leurs agresseurs. C'esC 
une enfant qui nous donne une leçon; 
et vous devriez public iser ses é t a t s 
d'àme dans votre milieu, en prison. Les 
conséquences, pour les victimes, de ges­
tes comme ceux que vous avez poses, 
sont importantes. Il est clair que ces 
gens ont vécu et vivent encore un trau­
matisme profond ». a exhorté le juge 
Des jardin s. 

Le magistrat a également ordonné 
que les deux complices purgent la moi­
tié de cette sentence, avant d'être ad­
missibles à leur libération conditionnel­
le c o m p l è t e . Cîarneau et B o n n e a u 
purgeront du même coup tics peines 
concurrentes pour un hold-up. commis 
à Sainte-Rose-de-Watford en juin 1 9 9 3 . 

1 
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Avortements : 
les adolescentes 
sont tardives 
Prcs.se Canadienne 

OTTAWA 

M Plusieurs adolescentes courent des ris­
ques médicaux inutiles en retardant 
Tobtention d*un avorteraent jusqu'à ce 
que leur grossesse soit trop avancée» 
constate une étude de Statistique Cana­
da. . 

Les adolescentes représentent une 
proportion croissante des cas d'avorte-
ments tardifs, lesquels comportent 
beaucoup plus de risques de complica­
tions, note l'étude, basée sur des statisti­
ques recueillies entre 1974et 1991. 

Des recherches ont démontré que le 
taux de complications médicales est 
d'environ 11 fois plus élevé à la suite 
d'avortements pratiques au cours du 
deuxième trimestre de la grossesse, soit 
entre la 13e et la 24e semaines, que pour 
des avortements pratiques avant la 13e 
semaine de grossesse. 

Pour les femmes de tous les groupes 
d'âge, on a enregistré une diminution 
notable des avortements pratiqués au 
deuxième t r imes t re . Mais ce type 
d'avortement restait 61 pour cent plus 
fréquent chez les adolescentes que chez 
les femmes âgées de 20 ans et plus. 

M. Surînder Wadhera, analyste prin­
cipal chez Statistique Canada, attribue 
le niveau élevé d'avortements tardifs 
chez les adolescentes à des facteurs com­
me le refus d'admettre l'état de grosses­
se, et la crainte des représailles des pa­
rents ou de l'ami. 

Le manque de connaissances sur la 
contraception et le fait de ne pas em­
ployer de moyens contraceptifs sont 
également des facteurs, a-t-il dit. 

Aux États-Unis, une étude récente a 
révélé que la principale raison invoquée 
par les femmes pour obtenir un avorte-
ment tardif était qu'elles n'avaient pas 
réalisé qu'elles étaient enceintes, ou ne 
savaient pas que leur grossesse était aus­
si avancée. 

Mme Bonnîe Johnson, de la Fédéra­
tion de planning familial du Canada, a 
réagi à ces données en disant qu'elles il­
lustrent la nécessité d'améliorer les ser­
vices de contraception et d'avortement. 

Au moment où, au pays, les services 
de contraception et l'accès à ces services 
sont réduits, la pauvreté s'accroît et le 
nombre de grossesses chez les adoles­
centes augmente, a-t-elle dit. Pourtant, 
les deux facteurs qui font baisser le 
nombre d'avortements chez les adoles­
centes sont l'accès à la contraception et 
une bonne éducation sexuelle. 

i^fuge 
pdes jeunes 

~\ de Montréal 
Faites parvenir vos dons ou: 
Refuge des jeunes, 
3767, rue Berri, 
Monlréol (Québec) H2L4G7 
Tél.: (514) 849-4221 

Quand je serai grand, 
)e serai guen. 

Fondation Charles-Bruneau 2S6-0404 

POUR PRÉVENIR LA 

VIOLENCE 
( 5 1 4 ) 6 4 8 - 5 5 9 9 

DECES, PRIERES, REMER' 

I N D E X D E S 

•ALARIE, Frère 
Roland 
Stc-Agathe 

-ALLARD, SOOur 
Pauline 
Nicolet 

-AUCLAIR (Albert) 

•LAURIN 
(LEMAIRE), Fronce 
Montréal 

-MADDEN, 
Frederick 
Vaudreuil 

-MARCHAND 
(GAMACHE), 

-BASTIEN (Maurice) Rochel 
Montréal 

-BEAULIEU, Marie- -MORRISSON 
Anne 
Laval 

-BLAKELY, John 
Arclen 
Montréal 

-CORMIER (ROY), 
LuclHe 
Repcntigny 

-DESROCHERS, 
Violette 
Montréal 

-DUBÉ (Rose-Alma) 
Outrcmont 

-DUPUIS (Georges) 
MOntrcaJ 

-GERVAIS (Lucitle) 
Montréal 

-JASMIN, Marie-
Oaude 
Montréal 

-KENNY, CeCll 
Montréal 

-LAROSE ELIANE 
(née Pcrras) 
Ottawa 

L.USSIER (Emettine) 
Montréal 

-NOCERA DELPO 
(Joseptilne) 
Montréal 

-NOËL DEMERS 
(Annette) 
Vimont 

-PRINCE, Vincent 
Montréal 

-SAUVE, Réat 
Toronto 

-SICOTTE, Marie-
Andrée 
Repcntigny 

-SINGLER 
(LA VALLEE), Sytvie 
Candiac 

-SKYRIE FELLI 
(Annette) 
Montréal-Nord 

-THIBAULT, Rose-
Aima 
Verdun 

-VAILLANCOURT-
TREMBLAY (Morie) 
Montréal 

NECROLOGIE 

ALLARD 
Soeur Pauline 
Fille de la Sagesse 

I A U Centre hospitalier du 
Christ-Roi de Nicolet, le 
26 mars 1995. est décé-
déc. à l'Age de 77 ans et 

16 mois. Soeur Pnutinc 
lAllard. Fille de la Sagesse. 
Les funcraiUcs auront 
lieu à la chapelle des 
Filles de la Sagesse. 1275. 
rue St-|ean-Baptiste, à 
Nicolet, le mercredi 29 
Imars. à 14 heures. La 

Icfunte est exposée à la 
Ircsidcncc des Filles de la 
ISagessc, à compter du 
Imardi 28 mars, à 14 
[heures, jusqu'à 20 heures; 
:t le mercredi, jour des 

Ifunéraillcs, à compter de 
12 h îO. L'inhumation 

(aura lieu au cimetière de 
JNicolet. La défunte laisse 
[dans le deuil, outre sa 
Ifamillc religieuse, sa 
Isocur Mme Françoise Al-
llard Lcmirc; ses frères, le 
révérend Père Paul Al-
lard. s.m.m.; Richard. 
Laval, René. Iules, Clé-
Imcnt, ainsi que ses belles-
soeurs et plusieurs ne-
Iveux et nièces, cousins et 
Icousines. La direction 
Ifuncraire a été confiée à 
I J .N. Rousseau et Frères 

de Nicolet 

DESROCHERS, Violette 
Satnson) 
k Montréal, le 27 mars 
995, à l'âge de 69 ans, 

est décédée Mme Violette 
>esrochers, épouse de 

Arthur Samson. Elle lais­
se aussi dans le deuil son 
ils Michel, ses petits-

enfants Nathalie et Mar­
in, ses frères et soeurs 

Aline (Dr lames Murray), 
Gérard (Annie Auclair). 
ean-Guy (Raymondc 
Vlarois). Laval (Rita Cha-
put). Léger (Gemma Pi­
card) et Marcel (Margue­
rite Laliberté), ses neveux 
et nièces ainsi que plu­
sieurs parents et amis, 
exposée aux salons 
Urgel Bourgle Ltèe 

3840 Décarie 
4otre-Danie-de-Orâce 
^ funérailles auront 
ieu mercredi te 29 mars 

à 11 h en l'église Notre-
)arae-de-Gràce. Parents 

et amis sont priés d'y 
assister sans autre invita-
ion. Des dons à la Fon­

dation des maladies du 
coeur du Quét>cc seraient 
appréciés. Heures de vi­
sites mardi 28 mars de 
midi à 22 h et mercredi 
à compter de lOh. 

AUCLAIR, Albert 
Au Centre hospitalier 
Pierre Boucher, le 26 
mars 1995, à l'âge de 79 

|ans. est décédé M. Albert 
IAuclair. autrefois rési­
dent de Lachine. époux 
de Icannettc Vaillan-
court. Il laisse dans le 
deuil sa fille lacqucline, 
son fils Yves. Il laisse 
également ses pcilts-en-
fanis: lulie. Elaine. Pierre 
Gauthier et fanic Auclaïr, 
fiinsi que 5es hcaiix-frèn?*, 
Ibelles-soeurs, neveux et 
nièces. Exposé aux salons 
Urgel Bourgle Limitée 

1750 Notre-Dame 
Lachine 

Les funérailles auront 
lieu mercredi le 29 mars 

là 13h30 en l'église Sts-
Anges et de là au cime-

Itiére Lachine. Parents et 
|amis sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation. 
iHeures de visite: mardi 
de 14 à 17 h et de 19 à 
22 h. 

I B A S T I E N , Maurice 
À Montréal, le 27 mars 
1995, à l'âge de 79 ans, 

lest décédé Maurice Bas-
tien, épouse de Simonne 
journault. Outre son 
épouse, il laisse dans le 

! deuil ses enfants: Robert 
(France Roy). André (Dia 
ne Gascon). Monique 
(Daniel Braun) et ses 
peiits-enfanis. 
Exposé aux salons 
Urgel Bourgle Umttée 

745 Crémazie est 
Les funérailles auron 
lieu mercredi le 29 mars 
à 10 h en l'église Christ 
Roi et de là au cimetière 
Notrc-Dame-d es-Neiges 
Parents et amis sont priés 
d'y assister sans autre 
invitation. Heures de vi 
site: mardi de 14 à 17 
et de 19 à 22 h. 

LAURIN (LEMAIRE) 
France 
A l'Hôtel-Dieu de Mont­
réal, le 25 mars 1995. à 
'âge de 64 ans. est décé-
ée Mme France Lcmai-

ALARIE, Frère Roland 
F.E.C (Frère André) 

Frère Roland Alarie, des 
Frères des Ecoles chré-
iennes. est décédé à l'hô­

pital de Ste-Agathe. le 26 
mars 1995. à l'âge de 78 
ans et 9 mois. 
Il est né à Montréal (Stc-
Brigide). le 23 Juin 1916. 
de Sylva Alanc et d'A-
manda Plante. En 1932. 
il entra au nociciat des 
F.E.C. â Laval-des-Rapi-
les. 
F. Roland Alarie s'est 
particulièrement distin­
gué au Mont-de-la-Salle 
de Laval-des-Rapides 
(professeur au juvénat de 
1936 à 1945. au scolasti-
cat de 1946 à 1948. puis 
directeur du scolasticat 
de 1956 à 1964). ainsi 

3u'au Mont-Saini-Louis, 
evenu le CEGEP du 

Vieux-Montréal (profes­
seur ou préfet de 1953-
1956, directeur, profes­
seur ou secrétaire de 1965 
à 1984). Depuis 1992, il 
était retraité à la Maison 
Maric-Victorin, rue Dar-
lington. à Montréal. 
Outre les membres de sa 
famille religieuse, il laisse 
dans le deuil deux soeurs, 
Mme Maric-Thcrcsc Ala­
rie Mcloche et Mme Pier­
rette Alarie Simoneau 
(Léopold) ainsi que des 
neveux et nièces, cousins, 
cousines et beaucoup d'à 
mis dont les membres du 
Choeur Alarica dont il a 
été le fondateur et le 
directeur. 
La dépouille mortelle se­
ra exposée d'abord a la 
Résidence De-La-Salle 
300 ch. du Bord-de-l'Eau 
Laval (Ste-Dorothée) 

le mardi 28 mars, de 14 
à 17h et de 19 â 22 h. Elle 
sera exposée ensuite au 
salon 

Urgel Bourgle Ltée 
1255 rue Beaumont 

(coin Rockland) 
Montréal 

le mercredi 29 mars de 14 
à 17 h et de 19 à 22 h. 
puis le jeudi 30 mars, de 
8h30 a 9h45. Les funérail­
les auront lieu le jeudi 30 

DUBÉ, Rose-AImo mars, à lOh, en l'cglisc St-
À Outremont, le 27 marsiGermain d'Outremont. 
1 9 9 5 . à l'âge de I O J ans, ch- de la Côte Sie-Cathe-
est décédée Rose-Alma "ne (coin Vincent d'in-
Dubé. en religion soeur dy), à Montréal. L'inhu-

re, épouse bicn-aiméc de 
eu Maurice Laurin. che-

mère de Pierre (Nico-
e). Philippe et François, 

chère grand-mère de Ma-
rie-Pier. Arianne, An-
dréanne et William, 
exposée aux salons 
Wrav Wallon Wray 

1459 rue Towers 
(coin de boul. 

Molsonneuve Ouest) 
Montréal 

Les funérailles auront 
ieu mercredi le 29 mars 

10 h 30 en l'église St-
.éon de Westmount. 

Visites: mardi de 14 à 
16 h et de 19 à 21 h. 

Ovide-Albert. Outre sa 
famille religieuse, elle 
laisse dans le deuil plu­
sieurs neveux et nièces. 
Les funérailles auront 
lieu le 29 mars à lOh, 
mercredi, à la Maison 
mère des Soeurs des 
Saints Noms de |ésus et 
de Marie. 1410, bouL 
Mont-Royal. Exposée 
également à la Maison 
mère, mardi 28 mars 
t3h30. Inhumation au 
cimetière de Longueuil. 
chemin Chambly. Heures 
des visites mardi de 1 4 à 
I7h et de 19 à 21h, 
mercredi à compter de 
9h. Direction: 

Alfred Dalkilre 

mation se fera au cime­
tière Notre-Dame-dcs-
Neiges. 

MADDEN, Frederick 
À Vaudreuil. le 24 mars 
1995. à l'âge de 81 ans, 
est décédé M. Frédériclc 
Maddcn. époux de feu 
luliette Tison. Il laisse 
dans le deuil ses enfants: 
Charles (Nancy). Stewart 
(Francinc). Fred jr (Irè­
ne), ses petits-enfants: 
Kelly. Dean, Caroline. 
Sophie, Perry, Susan, ain­
si que plusieurs beaux-
frères, belles-soeurs, ne­
veux, nièces, parents et 
amis. Selon ses volontés, 
la dépouille ne sera pas 
exposée. Un service com-
mémoratif aura lieu en 
présence des cendres le 
jeudi 30 mars, à 11 heu­
res, en l'église St-Michel 
de Vaudreuil. La famille 
sera présente à l'église à 
compter de 10 h 30 pour 
recevoir les condoléan­
ces. Direction: 

Aubry & Fils inc 

MARCHAND 
(GAMACHE), Ractiel 
A l'hôpital Cité de la 
Santé, e 26 mars 1995, 
à rftgc de 61 ans. est 
décédée Mme Rachcl Ga-
muchc, épouse d'Irénée 
Marchand. Outre son 
époux, elle laisse dans le 
deuil ses enfants: Nicole 
(Pierre Coulombe), Jean-
Pierre et locelync (Rcna-
to Beerchia). ses petits-
enfants: Francis. Stépha­
nie, Caroline, Annik. Ma-
rie-|osée et François, ses 
frères et soeurs, beaux-
frères, belles-soeurs, ainsi 
que ses neveux et nièces, 
parents et amis. Selon ses 

volontés, elle ne sera pas 
exposée. Une liturgie de 
la parole sera célébrée en 
présence des cendres en 
ia chapelle du 
Complexe Funéraire 
Alfred Dallalre Inc. 

2159 boul. St-Martin Est 
Duvernay, Laval 

mercredi le 29 mars à 
15 h. La famille sera 
présente à 13 h pour 
recevoir les condoléan­
ces. Au lieu de fleurs, des 
dons à la Fondation des 
maladies du coeur se­
raient appréciés. 

MORRISSON LUSSIER 
Emestlne 
À Montréal le 27 mars 
1995. à l'âge de 79 ans. 
est décédée Mme Emes-
tine Lussier. épouse de 
feu Hervey Morrisson. 
Elle laisse dans le deuil 
son fils Donald (Anne 
Lauzon). sa fille Edith, ses 
petits-enfants: Philippe 
Mathieu. Cécile et Clé­
ment, son frère Rosaire, 
sa soeur Juliette ainsi 
que beaux-frères, belles-
soeurs, neveux et niices. 
Exposée au Complexe 
funéraire 
Urgel Bourgle Limitée 

1415 Fleury est 
Les funérailles auront 
lieu jeudi le 30 mars à I( 
h en l'église de La Visi­
tation et de là au cime­
tière de St-Zotique. Pa­
rents et amis sont priés 
d'y assister sans autre 
invitation. Heures de vi­
site: mardi et mercredi de 
14 à 17 h et de 19 a 22K 

NOËL DEMERS 
Annette 
À Vimont, le 26 mars 
1995, â l'âge de 89 ans, 
est décédée Annette De-
mers, épouse de feu An­
toine Noël, mère de |ean-
Charies (Micheline Ml-
gneron). grand-merc de 
Ginette. Alain et France. 
Elle laisse également ses 
neveux et nièces. 
Exposée aux salons 
Urgel Bourgle Limitée 
185é des Laurentides 

Vimont 
Les funérailles auront 
lieu mercredi le 29 mars 
â 11 h en l'église St-Elzcar 
et de là au cimetière 
Repos St-François d'Assi­
se. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans 
autre invitation. Heures 
de visite: mardi de 14 à 
17 h et de 19 à 22 h. 

SAUVE, Réal 
A l'hôpital général de 
Toronto le 18 mars 1995. 
à l'agc de 76 ans. est 
décédé Rèal Sauve époux 
de Olive et de feu Hélène. 
Outre son épouse il laisse 
dans le deuil ses enfants: 
Richard, Patricia. Carol 
et son beau-fils Douglas, 
sa soeur Reina Grenier, 
sa belle-soeur lacqueline 
Sauve et ses neveux et 
nièces. 
Une messe comméraora-
tive sera célébrée jeudi le 
50 mars à 1 Ih en l'église 
St-Thomas More, 980 
Moffat à Verdun. 

SKYRIE FELLI 
Annette 

Moniréal-Nord. le 27 
mars 1995, â l'âge de 78 
ans, est décédôc Mme 
Anna (Annette Skyrrc. 
épouse de M. Amcrigo 
Fclli. Outre son époux, 
elle laisse dans le deuil ses 
enfants: Lucie (Léo Bos­
sé). Cécile (Pierre Cam-
peau), loseph. Iules. Ritn 
et Tony, plusieurs petits 
-enfants et une arrière 
petite-fille, son frère |o-
«ph Skyrie, ses deux 
soeurs Agnes et Hélène. 
Au lieu de fleurs, des 
dons pour la Fondation 
de l'Hôpital Sacré-Coeur 
de Montréal seraient ap­
préciés. Parents et amis 
sont priés d'assister sans 
autre invitation. Exposée 
aux salons 
Urgel Bourgle Limitée 

11 117 St-VifOl 
Montréal-Nord 

Les funérailles auront 
lieu mercredi le 29 mars 
à 11 h en l'église St-Vital 
et de lâ au cimetière S(-
Vincent-Paul. Parents et 
amis sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation. 
Heures de visite: mardi 
de 1 4 à 17 h et de 19 a 
22 h. mercredi a compter 
de 9h. 

DUPUIS, Georges 
Suite a une courte mala­
die, a l'Hôtel-Dieu de 
Montréal, le 25 mars 

I l2 h à 13h30. Les funé­
railles auront lieu mer-

KENNY, Cecil 
A l'hôpital Général de 
Montréal, le 25 mars 
1995, à l'âge de 75 ans, 
est décédé Cecil Kenny, 
époux de leanne Mi-
chaUd. 11 laisse dans le 
deuil ses enfants Shayne, 
Lucille, lohannc et Ke­
vin, quatre petits-enfants, 
deux soeurs et trois frè­
res. Exposé aux salons 

Armstrong 
4275 des Sources 
Coin Roger Pilon 

D.D.O. 
mardi de 14 a 17 h et de 
19 à 2lh et mercredi de 

JASMIN, Marie-aaude 
A Montréal, le 26 mars 
1995. à l'âge de 77 ans. 
est dècédée Marie-Claude 
lasmin, fille de feu le 
notaire Amédéc lasmin et 
de feu Rosaria Desjarlais. 
Mme lasmin était retrai­
tée de Radio-Canada ou 
elle était réalisatrice. Elle 
était la soeur de feu |u-
dith lasmin. journaliste. 
Elle laisse dans le deuil 
son fils Christian (|ocely-| 
ne), ses petits-enfants Si­
mon, Erick et François, 
son frère |can-Iacques 
lasmin (Gaétane). Elle 
laisse aussi sa ires chère 
amie Huguette Dagcnais 
ainsi que sa nièce Moni­
que et son époux, des 
cousins, cousines et des 
amis. Ouverture des sa-
ons 

Urgel Bourgle Ltée 
790 av. Ste-Croix 

mercredi le 29 mars à 9h 
suivi du départ pour le 
cimetière St-Laurent à 
I0h30. Parents et amis 
sont priés d'y assister sans 
autre invitation. Heures 
de visites mardi de 14 à 
17 h et de 19 a 22 h. 

BEAULIEU (RIOUX) 
Marie-Anne 
À la résidence Ste-Doro­
thée de Laval, le 26 mars 
1 9 9 5 , est decédèe Marie-
Anne Rioux, 87 ans. 
épouse de feu Charles-
Eugène Beaulieu. Elle 
laisse dans le deuil ses 
filles et gendre Monique 
(Barthélémy Côté). Gcr-
trude (Guy Bricault). 
Icanninc (C. Savary), Car-
mella (Vnlérien Côté), ses 
soeurs luliette. Cécile. 
Antoinette. Aline, ainsi 
que ses petits-enfants. 
Exposée aux salons 

Fleury 
St-Fablen 

Cté RImouskI 
mardi le 28 mars 95 à 
I9h. Les funérailles au­
ront lieu mercredi le 29 
mars à t5h en l'église de 

iSi-Fabicn. 

de 80 ans. Monsieur 
Georges Dupuis, de St-
lean-sur-Richelieu. époux 
de Dame Carmelle Lus­
sier. Outre son épouse, il 
laisse dans le deuil ses 
enfants: Carmen (Jacques 
Bissonnette), locelyne, 
Georges (Mariette Noiet), 
Bernard (Jane Christen-
sen). Raymond. Diane 
(Pascal Pillarella) et Gil­
bert (France Morin). plu­
sieurs petits-enfants et 2 
arrière-petites-fi Mes, ainsi 
que SCS frères et soeurs, 
beaux-frères et belles-
soeurs, neveux et nièces, 
parents et amis. Les funé­
railles en présence des 
cendres auront lieu le 
samedi I avril 1995 
à 14 h en l'église de 
St-Edmond. Direction: 
Complexe Funéraire 

LeSleur & Frère Ltée 
95 bout Saint-Luc 

Saint-Luc 
Au Heu de fleurs, des 
dons à la fondation de 
l'hôpital du Haut-Riche­
lieu seraient appréciés de 
la famille. 

CORMIER (ROY) 
Lucille 
À Repentigny. le 26 mars 
1995, à l'âge de 58 ans. 
est dccédéc madame Lu­
cille Roy. épouse de Ray­
mond Cormier. Outre 
son époux, clic laisse dans 
le deuil son fils Sylvain 
(Reina Guérin). sa fille 
Linda (Jacques Bemier), 
ses 4 petits-enfanu, ses 
frères, sa soeur, son on­
cle, sa tante, parents et 
amis. Selon sa volonté, 
elle ne sera pas exposée 
La famille recevra les 
condoléances des parents 
et amis mercredi â comp­
ter de I0hl5 en l'église 

Ide la Purification. 445 
j Notre-Dame, Repenti­
gny, suivi des funérailles 
à I I h. Des dons à 1 
Société de la sclérose en 
plaques seraient appré-

Iciés. Direction funéraire 
IctKirtes E. Rolotte Inc. 

7é5 Notre-Dome 
Regentlgny 

credi lc29 mars à 14 h en 
l'église Marie-Reine de la 
Paix. 11 075 Gouin 
Ouest, Roxboro et de là 
au cimetière Champ 
d'Honneur de Pointe-
Claire. 

NECROLOGIE 

GERVAIS, Ludlle 
A Montréal, le 26 mars 
'1995. à l'Age de 65 ans. 
est décédée Mme Lucille 
Catelani, épouse de Mar­
cel Gervais. Outre son 
époux elle laine dans le 
deuil son fils Daniel, sa 
bru Céline Mailhot. ses 
petites-filles Tania et Ka-
rioe, ses frères Aldo (Ma 
rie). Jean-Paul, neveux ci 
nièces, parents et amis. 
Au lieu de fleurs, des 
dons è la Société cana­
dienne du cancer seraient 
appréciés. Les funérailles 
auront lieu jeudi le 30 
courant. Le convoi funè­
bre partira du salon 

Alfred Dolloire Inc 
1120 Jeon Tolon E. 

Pour se rendre A l'église 
St-Ambroise où le service 
sera célébré A lOh et de 
là au cimetière Complexe 
Alfred DalUire de la Ri­
ve-Sud. 2750 boul. Marie 
-Victorin est, Longueuil. 
Heures des visites: mardi 
de 14 A 17h. mercredi de 
19 A 22h, Jeudi dés 9h 

Potm L £ s ^ ^ ^ K ^ ^ 

HANDICAPtS 

Ellone Perros Lorose 
A l'hôpiul général d'Ot-
uwa, le 26 mars 1995, A 
rage de 83 ans, est décé­
dée Mme Eliane Ijirose, 
née Perras. épouse de feu 
Paul-Edouard Larose-Du-
bois nUe de feu Gustave 
Perras et de feu Léontine 
Bouthillier. Elle laisse 
dans le deuil deux filles: 
Lise (Eugène Clément) de 
Québec et Viviane (Sha-
ne Ali) d'Ottawa, cinq 
frères: Bernard. Ray­
mond, Charles-Edouard, 
Ronald de Montréal et 
Richard de Ouébec, deux 
soeurs: Rolande et Ma-
riellc de Montréal, deux 

Gtits-enfants: Gregory 
rose Wells d'Otuwa e 

Guillaume Clément de 
Québec, plusieurs neveux 
et nièces, cousins, cousi­
nes ainsi que de nom­
breux arais. L'ont prédé-
cédée deux frères: facques 
et Yvon et une soeur 
Lucille. Service religieux 
en réglise St-Gllbert 
vendredi te 31 mars 
16h. 5420 Angevin, St 
Léonard. La famille rece­
vra les condoléances 
l'éf Use A compter de 15h 
La direction des funérail 
les a été confiée A 
Lo Coopérotive Funéraire 

tfe routoouols 
119-778-142$ 

Des dons A la Société de 
la Schlérose en Plaques 
«raient appréciés. 

NOCERA, Joséphine 
née DELPO 
À Montréal, le 27 mars 
1995. à l'âge de 85 ans 
est décédec Mme losephi 
ne Delpo, épouse de An 
toine Nocera. Outre son 
époux, elle laisse dans le 
deuil ses enfants: Lucy c 
François (Ginette Julien), 
ses petits-enfants: Deana 
et Lydia. ses soeurs: Yo­
lande et Gilda ainsi que 
nombreux autres parents 
et amis. Exposée au Com­
plexe funéraire 

Magnus Poirier inc 
7388, Viau 
St-Léonard 

Les funérailles auront 
lieu jeudi le 30 mars à 11 
h en l'église Notre-Dame 
de la Consolata et de là 
au cimetière Notre-Dame-
des-Neiges. Heures de 
visite: mardi et mercredi 
de 14 A 17 h et de 19 A 
22 h, *ndf 9n. 

NECROLOGIE 

SICOTTE 
Marie-Andrée 
À Repentigny, le 27 mars 
1995, a l'âge de 51 ans, 
est décédec Mme Marie 
Andrée Sicotte. Elle lais­
se dans le deuil son con­
joint Maurice Houle, ses 
parents Pauline et André 
Sicotte, ses frères et 
soeurs. Raymond, Marie-
Reine (Jacques). Claude 
(Raymonde). Chantai, ses 
neveux et nièces. Exposée 
mardi de 19 à 22 h. 
mercredi de 14 à 17 h et 
de 19 à 22 h. jeudi 11 h. 
Les funérailles auront 
lieu jeudi le 30 courant. 
Le convoi funèbre partira 
du salon 

Alfred Dallalre inc 
438 Notre-Dame 

Repentigny 
pour se rendre à l'église 
Purification où le service 
sera célébré à 13 h 30 et 
de là au cimetière de 
Repcntisnv. 

NECROLOGIE 

mercredi 
9h. 

à compter de 

NECROLOGIE iMme Eugène Thibault 
Rose-Alma Fatrteux 

Est dccédéc à Verdun, à 
l'âge de 89 ans. Née à 
Lachine le 11 septembre 
1905, enfant de feu Jo-
seph-Emery Fauteuxet de 
feu Rosc-Alexina Le-

I boeuf, elle fit ses études 
chez les Religieuses de 
Saint-Anne, â Lachine et 
à Saint-Henri ainsi qu'à 
l'Académie des Dames de 
la Congrégation Notre-
Dame, à Verdun. Elle 
unit sa destinée, à celle 
du Docteur Eugène Thi­
bault, le 10 juillet 1928. 
Un fils leur est né en 1930 
que la mort vint leur ravir 
alors qu'il n'avait que 
trois mois et demi. 
Elle fut membre de l'As­
sociation des dames au­
xiliaires de l'hôpital Ge­
neral de Verdun dès Tou 
verture de ce dernier en 
1932, et on la nomma. 

JOHN ARCLEN 
BLAKELY, C.R. 

À Montréal dans sa 62iè-
me année, fils de feu 
Reginald Arclen Btakely 
et de feu Mary Agnes 
Smith, frère de feu Colin 1 pfJs ,ard. Présidente 
David Blakely. 11 laisse (d'honneur. Elle accepta. 
dans le deuil son frère 
Brian (Noreen) d'Oakvil-
le. Ontario et sa cornpa-
gne bien-aimée Lise Du-
fresne. 
Membre du Barcau de 

à deux reprises, d'être 
Présidente de la section 
N o t re-Da m e-d es-Sep i-
Douleurs, lors des campa­
gnes des oeuvres de cha­
rité canadiennes françai-

Montréal depuis 1958. et remplit différen-
rtenaire dans la firme | ics fonctions dans certai­

ne comités spéciaux de 
l'Association des méde­
cins de langue française 
du Canada, du Comité 
des Hôpitaux du Québec 
du club Richelieu Verdun 
et de l'Ordre Equestre du 
Saint-Sépulcre de Jérusa­
lem. 
Elle reçut la décoration 
de la Croix de Saint-Jean 
de Latran et. lors d'un 
pèlerinage au tombeau de 
Notre-Seigneur. on lu 
remit la Croix de la Cus 
todie de Terre-Sainte. 
Outre son époux, elle 
laisse dans le deuil un 
neveu Marc Fauieux et de 
nombreux cousins et cou 
sines. Si l'on désire faire 
une offrande, de messes 
ou un don à la Fondation 
du Centre Hospitalier de 
Verdun. 4000 boul. U 
Salle. Verdun H4G 2A3 

Syers. Casgrain. M. Bla 
kely a été nommé Con­
seiller de la Reine en 
1976. Plus tard, il a été 
nommé bâtonnier du Ba­
rcau de Montréal de 1989 
à 1990. 
Il ne sera pas exposé. 
Les funérailles seront cé­
lébrées jeudi le 30 mars 
en la basilique St-Patrick. 
460 boul. René-Lévesque 
Ouest, Montréal.Ouébec. 
à 10h30. 

Dirction funéraire 
Wray, Walton, Wroy 

rue Towers 
Montréol 

La famille recevra les 
parents et amis à la ba 
silique le matin avant les 
funérailles à 10 h. Au lieu 
de Heurs, des dons à la 
Société canadienne du 
cancer ou à la Fondation 
Québec des maladies du 
coeur seraient grand seraient appréciés, 
ment appréciés. Inhuma-1 Exposée aux salons 
tion privée au cimetière 1 Urgel Bourgle Ltèe 
Notre-Dame-dea-Ncigcs, | 5S51 Welttngton 

Verdun 
Les funérnilles auron 
lieu jeudi le 30 manâ llh 
en l'église Notre-Dame-
dcs-Scpt-L>oulcur?i et de 
là au cimetière Notre-
Dsrae-des-Neiges. Pa 
rents et amis sont priés 
d'y assister sans autre 
invitation. Heures de vi 
sites mercredi de 14 à 17h 
et de 19 a 22h. 

99S 
aCMEeOKMOm à lO VtorM 
Morte po^r Iqwtur cbitmw. tM. 

pour fovtir oMtnut. %M. 

NECROLOGIE 

r 

VAILLANCOURT-
TREMBLAY, MOfle • 
A Mfintrenl. le 27 mars 
1995. a loge de 75 aos. 
est dccédéc Marie Trenf; 
blay. épouse de feu Ber- • 
nard Vaillancourt. Hle 
laiv>e dans le deuil st:% 
enfanls: Pierre (Liscltcj. 
Daniel. Andrée (Jacques). 
SCS petits-enfants: Caroli­
ne. Alexandre. Chloé. sc^ 
frères et soeurs. ^•«. 
bcaux-frCrcs et bellcv 
socurs. ses neveux et niè­
ces. A sa demande, clic ne 
sera pas exposée Les 
funérailles auront lieu 
mercredi le 29 mars à 11 h 
en l'église St-Gilbcrt ou 
Complexe: 

Magnus Poirier inc. 
7383 Viau 

St-Leonard 
Prière de ne pas envoyer 
de fleurs, des don!* a 
l'institut de cardiologie 

MERCI MON DIEU 
D i t e s 9 fois fc vous w/uc 
Marie par jour durant 9 
jours. Faites trois sou­
haits, le premier concer­
nant les aftaircs, les deux 
autres pour l'impossible 
Publiez ce! article le 9iè-
me jour, vos souhaits se 
réaliseront même si vous 
n'y croyez pas. Merci. 
mon Dieu. C'est incroya-' 
blc mais vrai. F.A. 

MERCI MON DIEU 
Dites 9 fois le \ ous safue , 
Marie par jour durant 9 
jours. Faites trois sou-
haiis, le premier conccr- ' 
nant les affaires, les deux 
autres pour l'impossible. 
Publiez CCI article le 9ie-
mc jour, vos souhaits se 
réaliseront même si vou5 
n'y croyez pas. Merci 
mon Dieu. C'est incroya-. 
blc mais vrai. L.L. 

MERCI MON DIEU 
Dites 9 fois /e vous saiuc 
Marie par jour durant 9 
jours. Faites trois sou­
haits, le premier concer­
nant les affaires, les deux 
autres pour l'impossible. 
Publiez cet article le 9ié-
me jour, vos souhaiii se 
réaliseront même si vous 
n'y croyez pas. Merci 
mon Dieu. C'est incroya­
ble mais vrai. S.D. 

SINGLER (LAVALLEE) 
Sylvie 

À Candiac, le 26 mars 
1995. à l'âge de 38 ans. 
après un valeureux et 
serein combat contre la 
maladie et entourée par 
l'amour et l'amitié des 
siens est dècédée paisible­
ment à sa demeure, Sylvie 
Singler (née Lavallec). 
Elle laisse dans le deuil 
son époux Bernard, sa 
fille Mélissa, son père 
Lionel Laval lée {époux de 
feu Blanche Boudreau», 
SCS soeurs Francinc (Mi­
chel Sauvage). Danielle 
(Bernard Paré), Louise. 

son frère Serge son beau- l'impossible 
frère René (Nicole R.- p^b,iez%et art icule 9ic-r!!51\?-r.̂ '.5"lll*:l̂ !?̂  me jour, vos souhaits se 

MERCK MON DIEU 
Dites 9 fois fe vous salue 
Marie par jour durant 9 
jours. Faites trois sou­
haits, le premier concer­
nant les affaires, les deux 

PRINCE, Vincent 
Le 25 mars 1995. à Mont­
réal, à l'hôpital Notre-
Dame, est décédé mon­
sieur Vincent Prince, 77 
ans, journaliste retraité 
de La Presse. Il laisse dans 
le deuil son épouse, Lva 
Deltste, ses quatre en­
fants, Monique. Françoi­
se. Raymond et Benoit, 
leurs conjoints et huit 
petits-enfants: Mathieu, 
Julie. Jean-François, Léa. 
Guillaume, Philippe. Ar­
naud et Véronique. 
Originaire de Saint-Sa­
muel, comté de Nicolet. 
Vincent Prince était le 
fils de Pierre Prince et 
Aurea Guertin. Il faisait 
partie d'une famille de 10 
enfants. Deux soeurs. Ali­
ce (soeur de la Providen­
ce) et Thérèse, de même 
qu'un frère, Josaphat. lui 
survivent. Sont décèdes: 
Lucien. O'Neil. Cécile. 
Charles. Jeannette et 
Paul-Émilc. 11 laisse éga­
lement dans le deuil plu­
sieurs beaux-frères et bel­
les-soeurs et de nom­
breux neveux et nièces. 
Après des études univer­
sitaires en théologie, en 
droit et en sciences socia­
les. Vincent Prince a 
exercé, avec compétence 
et intégrité, son métier de 
journaliste et d'éditoria­
liste pendant 37 ans. dont 
32 ans a La Presse et cinq 
ans au Devoir. 
Passionni de généalogie, 
il a passé les 45 dernières 
années de sa vie à recen­
ser les descendants de 
l'ancêtre Jacques LePrin-
ce. installe en Acadie au 

parents et de nombreux 
amis. Secrciaire de direc­
tion pour les Producteurs 
laitiers du Canada et par­
tout ailleurs là où elle est 
passée dans sa courte vie. 
elle y aura laisse des 
signes d'amour, de ten­
dresse et de compréhen­
sion. La dépouille sera 
exposée à 

La Maison Darche 
7679 boul. Taschereau 

Brossord 
Les funérailles seront cé­
lébrées mardi le 28 mars 
i995à II h en réRlisedr 
la Nativité (chemin de St-
Jean a La Prairie) et de 
là au cimetière de St-
Vinceni-de-Paul (Laval), 
lieu de la sépulture. Heu­
res de visite: lundi de 14 
à 17 h et de 19 a 22 h. 
mardi à compter de 9 h. 
Un don à l'Association 
canadienne du cancer 
serait grandement appré­
cié. 

XVlle siècle. Président de 
l'Association des familles 
Prince d'Amérique, fon­
dée en octobre 1994. il 
mettait la dernière main 
à deux ouvrages histori­
ques qui seront publiés 
sous peu et suivait avec 
enthousiasme lc*s prépa­
ratifs du grand rassem­
blement des Prince d'A­
mérique qui aura lieu les 
7. 8 et 9 juillet 1995 à 
Princeville. Ses enfants, 
les membres du comité 
organisateur ainsi que de 
nombreux bénévoles 
poun.uivront son oeuvre, 
hxposé à la résidence 
funéraire 

Magnus Polder 
10526 boul. St-Laurent 

Montréol 
Heures de visite: diman 
che et lundi, de 14 h a 
17 h. et de 19 h à 22 h 
Le service funèbre sera 
célébré mardi, a 10 h. a 
l'cglise Saint-André Apô­
tre, angle Prieur et Lspla-
nade, et l'inhumation se 
fera au cimetière Côte-
dcb-Neiges. 

20e ANNIVERSAIRE 

DESJARDINS 
(Couture) Gobrielle 
Décembre 6, 1911 

Mors 28, 1975 
M y a vingt ans. tu nous 
quittais pour un autre 
monde mais tu occupes 
toujours nos pensées. 
Nous parlons souvent 
entre nous de ta bonté, 
ta douceur, ta patience et 
ton grand dévouement. 
Tu es partie beaucoup 
trop vite: on ne faisait 
que commencer à pou­
voir te gâter. Tu nous as 
tous touchés â ta façon et 
nous t'en remercions. 
Une dernière faveur. 
Maman, prends bien soin 
de Chariot. 
De tes enfants, petits et 
arrière-petits-enfanis qui 
t'aiment et qui ne 
t'oublient pas. 

IN MEMORIAM 

réaliseront même si vous 
n'y croyez pas. Merci 
mon Dieu. C'est incroya­
ble mais vrai. Alice A. 

REMERCIEMENTS -
Remcrciemenis au Siitru/ " 
Coeur pour faveur obie- 1 
nue. Que le Sacre-Coeur 
de lésus soi! loué, adore 
et glorifié, à travers le 
monde pour les siècles. 
Amen. 
Dites ce:!e prière 6 fois* 
par jour pendant 9 jours * 
CI vos prières seront exau­
cées même si cela semblé' 
impossible. N'oubliez pas^ 
de remercier le Sacre; . 
Coeur avec promesse dç 
publication, quand la Ta-^ 
veur sera obtenue. R.S.|. ^ 

REMERCIEMENTS 

à 

Remerciements au Sacré-
Coeur pour faveur obte­
nue. Que le Sacré-Coeur 
de Jésus soit loué, adoré 
et glorifie, â travers le 
monde pour les siècles. 
Amen. 
Dites cette prière 6 fois 
par jour pendant 9 jours 
et vos prières seront exau­
cées même si cela semblé, 
impossible. N'oubliez pas 
de remercier le Sacre-
.Coeur avec promesse de 
publication, quand la fa­
veur sera obtenue. J.O.C 

A M S L E G A U X 

PRENEZ AVIS que MA-
RION OEBORAH COOK, 
dooikilw ou 164 avenut 
Quert)**, Outremor», le 71 
mors 19C5, p'"e%ente'"a ou 
directeur de l'etcrt civil une 
demonde pour chonçcr 
son nom en celui de MA-
RION DEBORAH KOCH. 

LÉOPOLD GUÉRIN 
28c anniversaire du dcces 
de Lcopold Guerin 

(28 mars 1967) 

VIOLENCE 

DONNEZ À QUELQU^UN 
UNE DEUXIÈME CHANCE! 

Au OKiiide mars, k- nvii> J u a-in,donm*: 1,'eniaii.Nrnicnt lorsqu'un KiHV4»le \ : 

la KirvJation du xvm trapper.» ."̂  x-om* piine 

LA FONDATION CANADIENNE DU RECM 

http://Prcs.se
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Méningite : 232 morts au Burkina 
Agence France-Presse 

OUAGADOUGOU 

• Deux cent trente-deux personnes sont mortes 
des suites de méningite depuis le début de l'an­
née au Burkina où 941 cas ont été recensés, selon 
un nouveau bilan officiel rendu public hier à 
Ouagadougou. 

Le précédent, en date du 22 mars, faisait état 
de 189 décès pour 725 cas. 

Le Dr Laurent Ouedraogo, directeur de la mé­
decine préventive, a estimé dans une interview 
au quotidien Sidwaya que, désormais, la situation 
était à la limite d'un état épidémique. 

Il a toutefois rappelé que les poussées de la 
maladie était habituelles en cette saison de Tan­
née même si elles paraissaient en régression de­
puis cinq ans. En 1990, elle avait fait 428 victi­
mes mais, l'an dernier, seulement une centaine. 

Tous les ans, la période de l'harmattan ( no­
vembre à février ), du nom d'un vent sec souf­
flant du nord, instaure un terrain favorable au 
développement de la méningite dans les zones 
sahéliennes d'Afrique. 

Cette année, le pays le plus gravement touché 
a été le Niger où, au 23 mars, près de 1 300 cas 
mortels avaient été recensés. 

Le Mali a fait état de 75 décès, le Togo de 73 
et la Côte d'Ivoire de 29. 

AVIS LEGAUX - APPELS D'OFFRES -
SOUMISSIONS - ENCANS 

Société 
québécoise 
d'assainissement 
des eaux 

Travaux dans les villes de Buckingham et de Masson-Angers 
Comté de Papineau 

Appel d'offres n o : 0412-30-02-41-31 

Partie "A" - Travaux d'assainissement 
Travaux d'interception et de réhabilitation du réseau d'égouts comprenant 
la fourniture et la pose de conduites gravitaires pluviales et domestiques, 
l'inversion de conduites de branchements, la construction d'un poste de 
pompage, des travaux de pavage et divers travaux connexes. 

Partie "B-1" - Travaux municipaux 
Construction d 'une conduite d 'aqueduc (300 mm) avec branchements do* 
mestiques ainsi qu 'une portion des coûts supplémentaires attribuables à la 
construction des intercepteurs. 

Partie "B-2" - Travaux municipaux 
Pourcentage des coûts supplémentaires attribuables à la construction d 'une 
conduite gravitaire de 900 mm au lieu de 750 mm. 

DOCUMENTS DISPONIBLES : SQAE, Service gestion des contrats, 25H, rue de 
Lauzon, Boucherville (Québec) |4B 1E7. Tél. : (514) 449-4224. 

PRIX: 125 ,00$ (taxes incluses) non remboursable, par chèque visé ou mandat 
payable à la SQAE. 

De plus, pour cet appel d'offres, les soumissionnaires devront prendre connais­
sance du «Cahier des clauses générales d 'appel d'offres. Société québécoise 
d'assainissement des eaux», publié par Les Publications du Québec (édition 
1989). Ce cahier fait partie intégrante du document d'appel d'offres. 

LIEUX DE CONSULTATION : Hôtel de ville de Buckingham ; Ass. de la construction 
de Montréal et de Québec ; ACRGTQ ; Ass. de la construction de l 'Outaouais ; 
SQAE à Boucherville. 

OUVERTURE DES SOUMISSIONS: 
Hôti'l de ville de Buckingham ; a/s M. Pierre Dion, directeur général, 515, rue 
Charles, Buckingham (Québec) J8L 2K4. Le jeudi 20 avril 1995 à 15 h 0 0 . 

GARANTIES DE SOUMISSION: 
Partie "A" cautionnement ... (104 000 $) ou chèque visé ou autre .. (52 000 $) 
Partie "B-1" cautionnement .....(17 000 $) ou chèque visé ou autre ....(8 500 $) 
Partie "B-2" cautionnement (1 500 $) ou chèque visé ou autre .... (750 $) 
N.B. : «autre» signifie autre garantie de soumission spécifiée au document d'appel 
d'offres. 

RENSEIGNEMENTS: Monsieur Carol Lachance - Tél. : (418) 683-1328. 

Seules les personnes, sociétés et compagrfes . ayant leur principale place 
d'affaires au Québec , en Ontario ou au Nouveau-Brunswick qui détiennent une 
l icence appropriée en vertu d e la Loi sur le bâtiment et qui ont obtenu 
le document d'appel d'offres directement de la SQAE sont admises à soumis­
sionner ^ 

La SQAE et les villes d e Buckingham et de Masson-Angers ne s'engagent à 
a< cepter ni la plus basse ni aucune des soumissions. 

Marc Pinsonnault, L.L.B., B.Sc. 
Directeur, contrats et transactions immobilières P-2H03-95 

CENTRE HOSPITALIER FLEURY 
APPEL D'OFFRES 

RÉAMÉNAGEMENT DE L'ENTRÉE PRINCIPALE 
PROJET 9-C-40258/CST-226 (CHF) 

PROJET NO 2 
Le Centre hospitalier Fleury, propriétaire, d e m a n d e d e s soumiss ions 
pour l 'agrandissement et le r éaménagemen t d e l 'entrée principale d e son 
é tabl issement de Montréal. 
Les documents contractuels pourront ê t re ob tenus au bureau d e Birtz 
Bastien Architectes, 7448, rue St-Denis, Montréal (Québec) H2R 2E4, tél.: 
273-4373, à partir du mardi 28 mars 1995 à 12 h, contre un chèque visé 
non remboursable de 50 $ émis à l 'ordre du propriétaire. Prière d 'appeler 
avant d'aller chercher les documents . 
Les soumiss ions devront être a c c o m p a g n é e s soit d 'un cautionnement de 
soumission établi au montant de vingt-cinq mille dollars (25 000 $) valide 
pour une période de quarante-cinq (45) jours d e la d a t e d 'ouverture d e s 
soumiss ions , soit d'un chèque visé au montant de d o u z e mille cinq cen t s 
dollars (12 500$) . fait à l 'ordre du propriétaire, soit d'obligations 
conventionnelles au porteur émises ou garant ies par les gouvernements 
du Québec ou du Canada dont la valeur nominale e s t d e douze mille cinq 
cen t s dollars (12 500 S). 
Les soumiss ions seront r eçues au Cent re hospitalier Fleury, au plus tard 
le 20 avril 1995 à 11 h, heure locale en vigueur, pour être ouver tes 
publiquement, à la salle d e s conseils , au m ê m e endroit, le même jour et à 
la même heure. Ces soumiss ions se ron t fournies en deux (2) cop ies e t 
a d r e s s é e s comme suit: 

Centre hospital ier Fleury 
2180, rue Fleury Est 
Montréal (Québec) H2B 1K3 
Att.: Monsieur Denis Poirier, MBA, 
directeur d e s se rv ices t e c h n i q u e s 
SOUMISSION PROJET NO 2 
RÉAMÉNAGEMENT DE L'ENTREE PRINCIPALE 

Seuls sont admis à soumissionner les en t repreneurs ayant leur principale 
place d'affaires au Q u é b e c e t détenant la licence requise en vertu d e la 
Loi sur la qualification professionnelle d e s en t repreneurs en construction. 
Les ent repreneurs soumissionnaires sont r e sponsab l e s du choix d e s 
sous-trai tants , tant pour leur solvabilité q u e pour le contenu d e leur 
soumission, et doivent les informer d e s conditions qu'ils entendent leur 
imposer et s ' assurer qu'ils détiennent les permis et l icences requis. 
Le propriétaire ne s ' engage p a s à accepter la plus b a s s e ou quelque 
autre d e s soumissions reçues . 

Lucien Hervieux, Directeur général 
Note: Consulter les «Règlements a d o p t é s en vertu d e la Loi sur les 
services d e san té et les services sociaux» (SS.r1.1) 

CANAC INTERNATIONAL INC. 

Appel d'offres pour la modernisation de la ligne de 
trains de banlieue Montréal/Deux-Montagnes 

(CAN-DM-93-0703) 
— Nature des travaux : Fourniture de câbles de puissance en­

fouis pour système à 25 KV. 
— Les soumissions cachetées seront acceptées jusqu'à 14 h, 

heure normale de l'Est, le jeudi 13 avril 1995. 
— Les documents pertinents aux soumissions seront fournis sur 

demande aux bureaux de : 
CANAC 
1100, University 
bureau 450 
Montréal 

m o y e n n a n t u n dépôt d'un chèque visé NON REMBOURSABLE de 
1 5 0 S p a y a b l e à l'ordre d e CANAC INTERNATIONAL INC. 
P o u r tous renseignements complémentaires téléphoner à C. Cou-
lombe au (514) 399-4600. 
La compagnie se réserve le droit de rejeter toute offre s i basse 
soit-elle. 
Bureau du Directeur de Projet 
CANAC INTERNATIONAL INC. 

APPEL D'OFFRES 
Projet : Construction de bâtiments 

pour foresterie et sylvicul­
ture à Amos (94-2668) 

Propriétaire : Commission Scolaire Harricana 
341, rue Principale nord 
Amos (Québec) J9T 2L8 
Tel. : (8 |0) 732-6561 
Fax: (819) 732-1623 

Consultant : Les Architectes Ban. Carrier, 
Gauthier 
80, Mgr Tessier Est. bur. 201 
Kouyn-Noranda (Québec) 
J9X 3B9 
Tél.: (819) 762-2328 
Fax: (819) 797-0474 

Pellemon Inc. 
3. rue Principale nord 
Amos (Québec) J9T 2K5 
Tel. : (819) 732-0457 
Fax: (819) 732-0458 

La Commission Scolaire Harricana de­
mande des soumissions pour la construc­
tion de bâtiments de foresterie et 
s>lviculture à Amos et au site du Lac Cas-
tagnier situé à 70 km d'Amos. 

Les plans, devis et documents contrac­
tuels et autres renseignements pourront 
être obtenus auprès de l'architecte contre 
un dépôt de 100 S non remboursable t'ait 
au nom des Architectes Bart. Carrier, 
Gauthier, a compter du 28 mars 1995. 

Les soumissions présentées (l'original et 
deux copies), dans des enveloppes cache­
tées et adressées a la Commission Sco­
laire Harricana, 341. rue Principale nord. 
Amos. Québec, seront reçues le 25 a\ril 
1995 à 14 h, heure en vigueur localement, 
pour être ouvertes publiquement au 
même endroit, le même jour et a la même 
heure. 

Les soumissions devront être accompa­
gnées d'un chèque vise au montant de 
80 000$ à Tordre du Propriétaire La 
Commission Scolaire Harricana. ou d'un 
cautionnement de soumission, établi au 
montant de 160 000$. valide pour une 
période de 45 jours de la date d'ouver­
ture des soumissions. Cette garantie de 
soumission devra être échangée à la si­
gnature du contrat pour une garantie 
d'exécution et une garantie des obliga­
tions pour gages, matériaux et services. 
Lorsque ces garanties sont sous forme de 
cautionnement, le montant de chacune 
d'elles correspond à 50 % du prix du con­
trat et lorsqu'elles sont sous forme de 
chèque visé, le montant de chacune d'el­
les correspond à 10 % du prix du contrat. 

Seules seront considérées les soumissions 
présentées par des entrepreneurs ayant 
un établissement au Québec ou, 
lorsqu'un accord intergouvernemental es! 
applicable, au Québec ou dans une autre 
province ou territoire vise par cet accord 
et détenant, le cas échéant, la licence re­
quise en vertu de la Loi sur le bâtiment 
(L.R.Q..C.B-I.1). 

Les entrepreneurs soumissionnaires sont 
responsables du choix des sous-traitants, 
tant pour leur solvabilité que pour le con­
tenu de leurs soumissions. 

Toutes les soumissions devront être faites 
conformément aux dispositions du Règle­
ment sur les contrats de construction des 
immeubles des commissions scolaires 
édicté par le décret 1015-90 du 11 juillet 
ll>(>0. incluant les modific.itions les plus 
récentes. 

Le Propriétaire ne s'engage a accepter au­
cune des soumissions reçues. g 

Jean-Marc Mathieu 
Directeur gênerai 

CM 

VILLE DE 

SAINT LEONARD 

SOUMISSION PUBUQUE 
OBJET : RÉFECTION DE TROTTOIRS 

Contrat 102-53 

Monsieur Pierre Santamana. ingénieur, 
directeur général de la Ville de Saint-
I eonard. recevra jusqu'à 14 heures, le 
jeudi 13 avril 1995. I son bureau situé en 
l'Hôtel de Ville de Saint-Lconard. 8400, 
boulevard Lacordaire. des soumissions 
cachetées, adressées au Directeur général 
de la Ville et portant l'inscription 
suivante : 

SOUMISSION 
Réfection de trottoirs 

Contrat 102-53 
Ne seront considérées que les soumissions 
complétées sur les formules préparées par 
les Services techniques. Ces formules et 
autres documents de soumissions 
pourront être obtenus au bureau du 
Directeur gênerai. 8400. boulevard 
Lacordaire. Saint-Léonard, moyennant un 
montant de 50$ incluant les taxa NON 
REMBOURSABLE en argent ou chèque 
vise payable à la Ville de Saint-Léonard. 

Pour être valable chaque soumission 
desra être accompagnée d'un dépôt de 
garantie, sous la forme prévue au cahier 
des charges. 

Lesdites soumissions seront ouvertes en 
présence des parties intéressées à l'Hôtel 
de Ville, 8400. boulevard Lacordaire. à 
la salle du conseil municipal, le jeudi 
I3a*ril 1995,1 14 heures. 

La Ville de Saint-Leonard ne s'engage a 
accepter ni la plus basse, ni aucune des 
soumissions reçues, ni a encourir aucune 
obligation, ni aucuns frais d'aucune sorte 
envers les soumissionnaires. 

Donné à Saint-Leonard. ce 28e jour du 
mois de mars 1995. 

LE GREFFIER DE LA MLLE 
GEORGES LARIVÉE, o.ra.a. 

MUlttll 

Fait iv S sur la SP 
La cause de la sclérose en plaques 

demeure inconnue, mais clic se précise 
peu à peu, grâce à la recherche. 

Un « vaccin » contre la ré 
du cancer de la prostate 
Associated Press 

LA NOUVELLE ORLEANS 

• Un « vaccin*, le premier du 
genre, contre la récurrence du 
cancer de la prostate va être ex­
périmenté dans les prochaines 
semaines aux États-Unis où la 
maladie tue 40 000 Américains 
chaque année. 

Ce cancer est le plus meurtrier 
dans les pays développés après le 
cancer du poumon et il n'existe 
aucune thérapie efficace lorsque 
des métastases ont commencé à 
émigrer. 

De nombreux médecins consi­
dèrent que le meilleur traite­
ment consiste en l'ablation pure 
et simple de la prostate dès que 
les analyses ont révélél'apparî-
t ion du cancer. Toutefois, ce 
traitement chirurgical est con-
troversédu fait que, outre les in-
convéniens inhérents à l'inter­
vent ion , il est impossible de 
déterminer avant l'opération si 
des cellules cancéreuses ont ga­
gné ou non des tissus sains. 

Le nouveau « vaccin » est des­
tiné aux opérés et doit permettre 
à leur système immunitaire de 
traquer et de détruire ces cellu­
les cancéreuses dans tout l'orga­
nisme. Il est appelé «< vaccin » 
parce qu'il pousse les défenses 
naturelles du corps à le défendre 
contre la maladie. Mais, contrai­
rement aux vaccins traditionnels 
qui sont destinés à protéger con­
tre l'apparition d'une affection, 
celui-ci permet de se défendre 
lorsqu'elle est déjà déclarée. 

« Nous essayons d'empêcher 
que le cancer ne revienne », a 
expliqué dimanche le dr |ona-
than Simons, de l'école de méde­
cine John Hopkins de Baltimore, 
au cours d'une conférence orga­
nisée par l'Association américai­
ne contre le cancer. 

L'étude réalisée par l'équipe 
du Dr Simons portera initiale­
ment sur huit patients qui rece­
vront le « vaccin ». Le traitement 
sera ultérieurement étendu à 30 
ou 40 autres. 

Pour réaliser le « vaccin », les 
médecins utiliseront du tissu 
prélevé sur leur propre prostate, 
enlevée chirurgicalement. Dans 
ces cellules sera inséréune copie 
de gène provoquant l'apparition 
d'une protéine ( facteur stimu­
lant de la colonie granulocyte-
macrophage ) qui n'est pas fabri­
quée spontanément par la pros­
tate. Ces cellules cancéreuses 
modifées, tuces par radiothéra­
pie, sont ensuite réinjectées dans 
l'organisme où elles vont stimu­
ler les défenses immunitaires et 
leur faire reconnaître leur cible. 
Ce sont ensuite les g lobules 
blancs qui vont rechercher dans 
tout l'organismes les cellules 
cancéreuses, les identifier et les 
tuer. 

On ignore évidemment encore 
si cette thérapie génique est ap­
plicable à l'homme, mais elle a 
donné des résultats encoura­
geants sur le rat et ses promo­
teurs ont bon espoir qu'elle ou­
vre une voie nouvelle dans le 
traitement de cette maladie. 

La Conférence mondiale sur le climat 
s'ouvre sur des objectifs modestes 
La conférence doit notamment examiner le choix du futur 
siège du secrétariat permanent de la convention de Rio 
Agence France-Presse 

BERLIN 

• Le secrétaire de la Conférence 
mondiale sur le climat qui s'ou­
vre aujourd'hui à Berlin, Mi-
chael Zammit Cutajar, a estimé 
peu probable hier qu'un accord 
soit trouvé sur une réduction des 
émissions de gaz à effet de serre. 

« J'espère que nous aurons un 
mandat à Berlin ( pour poursui­
vre des négociations ), je ne pen­
se pas que nous adopterons un 
protocole », a déclaré M. Zam­
mit Catajar lors d'une conféren­
ce de presse à Berlin. 

L'Allemagne, pays hôte, a déjà 
ind iqué à plusieurs reprises 
qu'elle n'attendait pas plus de 
cette conférence, qui doit durer 
du 28 mars au 7 avril, au niveau 
des fonctionnaires d'abord puis 
des ministres. 

Ce mandat doit permettre de 
négocier des objectifs et des me­

sures de réduction des émissions 
de dioxyde de carbone ( CÔ2 ), 
qui pourraient être décidés lors 
de la Conférence de Tokyo en 
1997. 

Le Sommet de la Terre de Rio 
en 1992 n'a défini pour objectif 
qu'une stabilisation en l'an 2000 
des émissions de C02 à leur ni­
veau de 1990. ce qui n'a pas en­
rayé le phénomène de réchauffe­
ment de la terre. 

La Conférence, qui réunit 129 
pays, doit d'abord définir les 
modalités de vote au cours de 
ses travaux, ce qui fait déjà l'ob­
jet de dissensions. Elle doit aussi 
élire son président, qui sera très 
probablement le ministre alle­
mand de l'Environnement Mme 
Angeta Merkel, comme cela a 
été proposé lors de travaux pré­
paratoires. 

La Conférence doit également 
examiner le choix du futur siège 
du secrétariat permanent de la 

AVIS LEGAUX - APPELS D'OFFRES -
SOUMISSIONS - ENCANS 

Société d'énergie de la Baie James 

PROJET LA I ET LA 2 
APPEL D'OFFRES V IL2-03I-I-03 

TRA\ \ l 'X DE NETTOYAGE El 
DE DÉBOISE M t NI 

Date et heure limites de Le jeudi 27 avril 1995 
réception des soumissions : a 15 h 30. heure de Montréal 

Garantie de soumission: 70 000 S Prix du document : 100 S 
toutes taxes incluses. 

Les documents d'appel d'offres peuvent être achetés ou consultes sur place, du 
lundi au vendredi inclusivement, de 9 h a 12 h et de 13 h a 16 h 30 a l'endroit 
suivant : 

S o c i é t é d ' é n e r g i e d e la Baie J a m e s 
SERVICE ACHATS-CONTRATS 

2 5 e é t a g e 
5 0 0 , bou l . R e n é - L é v e s q u e O u e s t 

M o n t r é a l (Québec) 
H 2 Z 1 Z9 

Le paiement des documents s'effectue par chèque vise ou mandat fait a l'ordre de la 
Société d'énergie de la Baie James et n'est pas remboursante. 
Une garantie de soumission au montant mentionne ci-haut est requise conformé­
ment aux exigences du document d'appel d'offres. 
Seules les personnes, sociétés, compagnies ou sociétés en copamcipation a>ant leur 
siège social et leur principale place d'affaires au Québec, qui possèdent l'expérience 
pertinente a l'objet du contrat et qui ont acheté le document d'appel d'offres de la 
Société d'énergie de la Baie James peuvent soumissionner. Cette dernière n'est pas 
tenue d'accepter la plus basse ni aucune des autres soumissions. 
Pour obtenir le document d'appel d'offres ou pour tout renseignement supplémen­
taire concernant le document d'appel d'offres, veuillez communiquer avec M. Guy 
Laperle au numéro de téléphone (514) 879-6700. 

Jocelyne Fortin 
Chef de senne Achats-Contrats 

delà 
Sclérose en Ptaques 
1 - 8 0 0 - 2 6 8 - 7 5 8 2 

COMMISSION 
DES SERVICES 
ÉLECTRIQUES R U 

APPEL D'OFFRES 
Contrat no 862 

Modifications et additions au reseau mu­
nicipal de conduits souterrains dans l'em­
prise de la rue Sainte-Catherine, de la rue 
Guy à la rue Metcalfe. 
Sont admis à soumissionner les entrepre­
neurs généraux ayant leur principale 
place d'affaires au Québec et détenant les 
licences appropriées en vertu de la Loi 
sur la qualification professionnelle des 
entrepreneurs de construction. 
De plus, seules sont acceptées les soumis­
sions des entrepreneurs qui se sont pro­
curé les documents d'appel d'offres 
disponibles à compter du 28 mars 1995. 
au bureau de la Commission des services 
électriques situé au 75. rue de Port-Royal 
Est, bureau 610. à Montréal, contre un 
chèque vise, non remboursable, de cin­
quante dollars (50$) et qui sont en pos­
session d'une copie du devis normalisé 
approuvé par le Conseil d'administration 
k 14 décembre 1994. disponible au même 
bureau au prix de 125$ et aux mêmes 
conditions. 
Une séance d'information aura lieu le 31 
mars 1995 à 10 h .iu bureau de la Com­
mission, situé à l'adresse mentionnée pré­
cédemment. 
La soumission doit être déposée a nos bu­
reaux atant 10 h le Ile jour d'a»ril 1995. 
La séance d'ouverture publique se tien­
dra immédiatement après. 
Chaque soumission doit être accompa­
gnée d'un cautionnement de soumission 
pour un montant de cent soixante-dix 
mille dollars (170 000$). 
L'entrepreneur soumissionnaire a la res­
ponsabilité de s'assurer du choix des 
sous-traitants, tant pour leur solvabilité 
que pour le contenu de leur soumission, 
et doit s assurer qu'ils détiennent les li­
cences et permis requis. 
La Commission ne s'engage a accepter ni 
la plus basse, ni aucune des soumiss ions 
reçues et n'assume aucune obligation de 
quelque nature que ce soit envers le ou 
les soumissionnaires. 

Secrétariat administratif 
( ommission dis services 
électriques de la Yilk 
de Montréal 

VILLE DE HUNTINGDON 

APPEL D'OFFRES 
La ville de Huntingdon demande des 
soumissions pour l'achat d'un balai de 
rue. aspirateur ou balai de rue non com­
biné. 
Spécifications 

Neuf ou usage, muximun 10 ans . 
Camion benne xide-puisard 
combine avec balai de me 

OU 
Balai de rue non combine. 
Des soumissions dans des enveloppes ca­
chetées et adressées au nom de Diane 
Taillon. Secretairc-trcsoriére. seront re­
çues au bureau de l'Hôtel de Ville. 
16. rue Prince. Huntingdon. C.P. 898. 
J0S 1110 jusqu'à 15 h. heure locale, le 
vendredi 31 mars 1995. pour être ouver­
tes le même jour à 15 h 5. 
Pour toutes informations supplémentai­
res, veuillez communiquer avec la soussi­
gnée au 264-5389. 
La Ville de Huntingdon se réserve le 
droit de n'accepter ni la plus basse sou­
mission, ni aucune des soumissions re­
çues et cela sans encourir aucuns frais ou 
quelque responsabilité envers le ou les 
soumissionnaires. 
Donne a Huntingdon ce 24e jour du mois 
de mars 1995. 
Diane laillon 
Seeréiaire-tresonere 

-
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CANADIAN UTILITIES LIMITED 
\» 4TCO C 

AVIS AUX ACTIONNAIRES 
AVIS est par los présentes donne que les admi­
nistrateurs de Canadien Utilities Limited ont Rat 
au 5 avnl 1995 A la fermeture des bureau» la 
date de clôture des registres pour déterminer 
les actionnaires ayant le droit de recevoir l avis 
de rassemblée annuel* des actionnaires de 
Canadien utilities Limited qu» dort avoir lieu à 
Edmonton(Aiberta)le 17 mai 1995 

DATE à Ed mont on en AJberta. ce 17 mars 
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Par ordre du conseil 
DP Wood 
Secrétaire 

Convention de Rio. Trois villes 
sont candidates : Bonn, Toronto 
et Montevideo. Le secrétariat in­
térimaire se trouve actuellement 
à Genève. 

Au total, 129 délégations se­
ront présentes. S'y ajoutent les 
Oraganisations non-gouverne­
mentales ( ONG ) liées à l'envi­
ronnement, qui pourront partici­
per aux débats sans droit de 
vote. Quelque 1 000 délégués, 
1 000 représentants d'ONG et 
2 000 journalistes sont attendus. 

Plus il y a de pression sur la 
conférence, mieux c'est, a sim­
plement déclaré M. Zammit Ca­
tajar pour commenter la présen­
ce des O N G , a i n s i q u e le 
sommet parallèle qu'elles ont or­
ganisé hier sur le thème Rio ne 
suffit pas. 

Une tentative 
d'extorsion au 
détriment du 
Vatican échoue 
Agencé France-Presse 

FOGGIA, Italie 

• Un homme qui tentait d'ex­
torquer 40 milliards de lires 
( 24,3 millions de dollars ) au 
Vatican, pour la libération de la 
f i l l e d'un f o n c t i o n n a i r e du 
Saint-Siège, disparue il y a douze 
ans, a été arrêté hier matin à 
Foggia ( sud de l'Italie ), a-t-on 
appris de source policière. 

Deux autres personnes, un 
prêtre et un avocat, avaient déjà 
été arrêtés mercredi dernier 
dans le cadre de cette tentative 
d'extorsion de fonds au détri­
ment du Vatican. 

La disparition de l'adolescen­
te, Emmanuela Orlandi, a susci­
té depuis 1983 les suppositions 
les plus invraisemblables de la 
presse : responsabilité de la ma­
fia, des services secrets, d'organi­
sations menaçant la vie du pape. 
Mais la jeune fille, disparue à 
l'âge de 15 ans, n'a jamais don­
né signe de vie, et l'espoir de la 
retrouver vivante parait très fai­
ble. 

Francesco Pio Sbrocchi, un re­
pris de justice mythomane se 
prétendant proche de la Camor-
ra ( mafia napolitaine ), s'était 
adressé récemment à Mgr Luigi 
Di Liegro, président de l'organi­
sation catholique humanitaire 
Caritas à Rome. Si le Vatican ne 
verse pas la somme demandée, 
les prétendus ravisseurs lui ren­
dront Emanuela Orlandi morte, 
avait-il averti. 

Les deux autres hommes arrê­
tés sont un avocat, Matteo Stara-
ce, et un prêtre, Don Tonino In-
tiso, directeur de la Caritas de 
Foggia, qui prétendait jouer le 
rôle de médiateur entre le Saint-
Siège et les prétendus ravisseurs. 
Selon Intiso, ces ravisseurs au­
raient appartenu à une organisa­
tion criminelle du sud de l'Italie. 

Le Vatican a toujours affirmé 
qu'il ne menait aucune tracta­
tion avec des groupes qui pré­
tendraient détenir la jeune fille. 

Un juge de Rome, Mme Adèle 
Rando, et un policier du Latium, 
Nicola Cavalière, qui ont mené 
l'enquête depuis un an, ont esti­
mé qu'il s'agissait d'une tentati­
ve maladroite mais très organi­
sée d'extorsion au détriment du 
Vatican. 

Sbrocchi s'était placé habile­
ment sous la protection de Cari­
tas. Il a été arrêté dans un ap-
p a r t e m e n t q u e l o u a i t 
l'organisation catholique. Il a 
déjà été inculpé par le passé 
d'escroquerie, falsification, chan­
tage, délits contre le patrimoine. 

Les rôles de l'avocat et du prê­
tre devraient être précisés à l'oc­
casion des futurs interrogatoires 
de Sbrocchi qui aurait reconnu 
sa responsabilité. Etaient-ils 
compl ices c o n s c i e n t s ou in­
conscients du chantage ? Don 
Intiso a affirmé s'être laissa 
avoir, et l'évèque de Foggia, Mgr 
Giuseppe Casale, a affirme qu'il 
était tombé dans un piège par 
imprudence. 
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